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Les Américains parviennent à la Tunisie
Churchill exalte les succès de l’EgypteLes colonnes atteignent la 

frontière, pendant qu’Oran 
tombe aux mains des Alliés

Les troupes d’invasion se divisent en plusieurs sec­
tions dont l’une se dirige le long de la mer et l’autre 
pénètre à l’intérieur afin de frapper la Libye par le 
sud.

CAMPAGNE DE CHARITÉ

H

La résistance est faible partout
LONDRES, 10. (P.C.) — Une colonne amértcRÜie se déploie 

au sud-est d Alger, en direction de U Libye Italienne et de l’ar­
rière de l’armée en déroute du fe!d-maréchal Erwin Rommel.

Radio-Vichy déclare qu’un contingent américain se dirige 
vers Bou Saada, 120 milles au sud-est d’Alger, en droite ligne 
vers le desert do Libye, ce qui indique la possibilité d’une atta­
que sur Tripoli, capitale de la Libye italienne, et sur l’arrlere de 
Tarmee en fuite de Rommel.

Un rapport non confirmé déclare que l’avant-garde américai­
ne a franchi la frontière de la Tunisie, mais Radio-V ichy dit que 
les Américains se proposent de contourner la colonie. Vichy dé­
clare que ses forces du désert «e préparent a résister a la poussée 
vers ITntérleur.
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DORIOT VEUT 
LA GUERRE 
A TOUT PRIX

Jacques Doriot demande à 
Vichy de déclarer immédia­
tement la guerre aux 
Etats-Unis et à la Grande- 
Bretagne.

BERLIN, (De la radio alle­
mande). 10. (P.A ) — Les dépê­
ches allemandes de Paris disent 
aujourd'hui que Jacques Doriot, 
leader du parti du peupie fran­
çais pro-nazi, a demandé une dé­
claration immédiate de guerre 
contre les Etats-Uni» et la Gran­
de-Bretagne par ia France au­
jourd’hui, dernier jour du congrès 
de son parti.

Doriot a aussi demandé un 
“pacte des puissances européen­
nes” pour la défense et ia repri­
se de l’Afrique du nord, l’adhé­
rence de la France de Vichy au 
p? g" axitste anü-commtem et 
l’établissement d’un corps de vo­
lontaires.

Les demandes ont été soumises 
au gouvernement de Vichy, disent 
les dépêches

NOMBREUSES 
ARRESTATIONS 
DANS VICHY

LONDRES. 10. — (P.C.) — La 
radio de Vichy annonce aujour­
d’hui que Ton opère de nombreu­
se» arrestations “parmi ceux qui 
aident l'ennemi A diviser l’Empire 
français” dans les principales vil­
les de la France non occupée.

Vers la Tripoli
Les troupes de Vichy sont en 

contact avec les forces américai- j 
nés à OrléansviTe, environ 1001 
milles à l'est d’Oran et à peu près j 
à mi-chemin entre Oran et Alger. I

L“objectif de l'expédition parait | 
évidemment être la Tunisie et j 
Tripoli, car le président Roosevelt 
a demandé, hier, au bey de Tuni- 
vie le droit de pesage des forces 
américaines.

La situation a Casablanca, en­
cerclée par des forces de terre et 
soumise à une violente attaque 
navale, la situation est confuse, 
mais cela est probablement le ré­
sultat des mauvaises communica­
tions Des rébarouements ont été 

Wf au nord et au sud, ma;s 
on n'a reçu aucun rapport sur la 
marche des opérations.

LONDRES. 10. — Radio-Vichy 
vient de rapporter que les trou­
pes américaine^ sent entrées dans 
Oran aujourd'hui.

“Les tanks américains sont en­
trés dans Oran à 11 h 45 aujour­
d’hui. dit l'annonceur. Les troupes 
de débarquement ont occupé la 
colline et le fort de Sant-Cruz qui 
dominent la baie.”

(A suivre en page 8—3e col)

LE FEU DETRUIT 
L’EGLISE DE 
SAINT LAZARE

ST-LAZARE, 10. — Le Jeu a 
; détruit l’église de ce petit village 

du comté de Vaudreuil près de la 
frontière de l’Ontario, hier. Les 
dommages sont évalués à $40.000. 
M. l’abbé J.-B. Leduc, 45 ans, curé, 
qui était gravement ma.ade dans 
son presbytère près de l’église, a 
été transporté hors de l'habitation 
par les pompiers. Après l’incen­
die, il a pu être transporé de nou­
veau chez lui. On croit que U» feu 
a pris naissance dans la chambre 
aux fournaises.

#< ette photographie a ete prise hier soir au poste ( ILL.T. lors de rémission de la campagne de cha­
rité au profit de nos institutions. Première rangée, de gauehe a droite, l’hon. juge C.-D. WHITE. 1 bon. 
• tige Hector VERRET. le maire A.-U. ROSS et M. le chanoine J.-N. CODERE. procureur du >eminaire; 
deuxieme raungee, dans le même ordre: M Armand LA BERGE, trésorier conjoint de la campagne. M 
O. DEZIEL. maire-suppleant. M. A. LEGER et M. Mphee GAUTHIER. (Photo la ‘ Tribune».

LE TRANSPORT 
1)1 MATERIEL 
EN AFRIQUE

Le secrétaire de la Marine 
américaine prédit que les 
Allemands concentreront 
leurs forces sous-marines 
contre les lignes de ravi­
taillement en Afrique lu 
Nord.

I^e premier ministre entrevoit l’aurore d’une victoire 
décisive qui boutera les Allemands complètement 
hors de l’Afrique.

L invasion harl'e des A mencams

Le général Henri Giraud rejoint 
les troupes américaines pour 
organiser une armée en Afrique

Britanniques et Canadiens 
font un raid sur Hambourg

Depuis le 15 octobre, les bombardiers britanniques et 
canadiens se rendaient plutôt en Italie septentriona­
le où leur cible préférée était Gênes.

LBCAIRE, 10. (P.A.) — La 
Huitième armée çst venue aux 
prises avec l’arrière-garde du 
fo!d-maréchal Erwin Rommel à 
Sidi Barrani et à Solium, tout près 
de la frontière égypto-libyenne.

Solium est à 230 milles à 
l’ouest d'El Alamein, point de dé­
part de la grande offensive bri­
tannique Sidi B).iani est à 184 
milles d’El Alarmln.

Le communiqué dit que le» for­
ces alliées chitecnt l’ennemi de 
la zone de combat.

Les prisonniers. p«>ur la plupart

des Ita.iens abandonnés par leurs 
alliés allemands, continuent d’af- i 
fluer dans les zones de détention ‘
britanniques.

Le communiqué relatif aux o- 
pérations de dimanche soir et de 
lundi déclare que ies unités axis- 
tes se repliant au-delà de la fron­
tière libyenne sont constamment 
bombardées et mitraillées. L’en­
nemi n'oppose qu une légère ré­
sistance.

Les bombardiers moyens alliés 
ont attaqué les aérodromes de l’Ile 
italienne de la Saruaigne.

L'EXPLOIT DE 
LA CORVETTE 
"OAKVILLE"

Les marins canadiens cou­
lent un sous-marin dans les 
eaux de l’Atlantique.

OTTAWA. 10. — L'honorable 
Angus-L. Macdonald, ministre de 
la Défense nati^.iùie pour les 
services navals, annonce officiel­
lement qu’un sous-marin ennemi a 
été abordé trois lois par la cor­
vette “OAKVILLE", qui avait 
débarqué à son uord deux mem­
bres de son équipage. Ceux-ci se 
sont emparés, apres avoir tué deux 
allemands et en avoir envoyé un 
autre par-dessus nord, du contrôle 
du submersiole qui fut finale­
ment coulé.

Les deux Canadiens qui débar­
quèrent a bord du sous-marm 
sont le sous-lieutenant Harold 
Lawrence, âgé de 22 an*, de Ha­
lifax, et le second maître chauf­
feur AU-hur-James Powell, R.C 
N.V.R., de Timmins, Ontario.

“Tous les Canadiens”, dit le mi­
nistre, “doivent être fiers de la 
façon dont leurs compatriotes se 
sont battus lors de cet engage­
ment et, spécialement, des deux 
marins qui sont débarques à bord 
du sous-marin et en ont pris le 
contrôle.

“Je dois aussi ajouter, que cet 
incident est un exemple de la col­
laboration qui existe entre la ma­
rine de notre pays et celle des 
Etats-Unis dans leur travail pour 
la cause alliée

“Car ce sont réellement ces deux 
forces — américaines et canadien­
nes — qui ont coulé le submersi­
ble. Réperé et bimbardé par un 
avion de la patrouille américai- 

(A suivre en page 8—2e col >

La campagne qui se pour>uit dans le nord de l’Afri­
que entraîne de rapides développements avec la venue 
du général Henri Giraud qui s’est évadé d une prison 
allemande et l’emprisonnement de l’amiral Darlan.

WASHINGTON. 10. (P.A.) -
Le secrétaire de la Marine Frank 
Knox a prédit aujourd’hui que les 
Allemand» concentreraien* leur^ 
force* sous-mannes contre les 
vaisseaux de transport américains 
en Afrique du Nord afin d’empê­
cher les vivres de parvenir aux 
troupes américaines en cet endroit.

Tout en disant que la campagne 
nord-africaine “va bien”, M. Knox 
dit qu’il veut donner “un mot d’a­
vertissement — c’est-à-dire d’atti­
rer l’attention sur les difficultés 
et les pénis rencontrés dans l ap- ! 
provisionnement de cet effort en 
Afrique du nord”.

Il dit qu’il est certain que le* 
Nazis vont concentrer %des sous- 
marins contre les lignes d’appro­
visionnement, les retirant des ré- • 
gions de l’Atlantique-nord, pour ce 
faire, et que chaque navire d’ap­
provisionnement ou d’escorte de- 1 
vra atteindre l'Afrique a travers 
“un océan de sous-manns”.

Ceci, a-t-il dit à sa conférence 
de presse, donnera a la Marine 
“d'autres lourdes responsabilités 

M. Knox a loué le travail de la 
Marine dans la première operation 
en Afrique, rappelant “un tra\a:l i 
maritime aussi superbe que j’aie 
jamais vu”.

Il a dit que l’opération en Afri- i 
que du nord, à son avis, est dans 
a nature d’un second front.

LONDRES. 10, PC) — Le pre 
mier ministre Churchill dit que si 
'nous n avons pas encore fait au­
tant de prisonniers allemands que 
les Allemands ont fait de prison­
niers britanniques, les prisonniers 
allemand» afflueront sans aucun 
doute, vers «a fin de la guerre, tout 
comme üs le firent la dernière fois.”

M CXiurchlll dit que la campa­
gne égyptienne est une "victoire re- 
marquab;e et definitive qui fait 
brille: les casques de nos soldats 
et nous rechauffe le coeur.”

Je navals promis rien d'autre 
que du sang, des pleurs, du travail 
et des sueurs’, dit le premier Mi­
nistre Cest donc maintenant “fne 
nouvelle expérience pour nous".

• Les Al.emands reçoivent du fer 
et du feu dans *a mesure qu’il» ont 
employée a 1 égard des autres.

“Ce n'est pas encore la fin. Oe 
n’est même pas le commencement 
de la fin. Mais cest peut-être la 
fin du commencement.”

M Churchill fit ce» déclarations 
au lunch du lord-maire, a Man­
sion House, dans le discours que le 
premier ministre a accoutumé de 
presenter tous le» ans, sur les affai­
res étrangère» de U Grande-Breta­
gne. a . occasion de rentrée en fonc­
tions d un nouveau lord-maire, qui 
est. cette année. Sir Joseph Samuel.

Le premier miniêtre dit que 1 ar­
mée de Rommel a été mise en dé­
route, en Egypte, et quelle a tté rn 
grande partie détruite par nos for­
ces de combat.

»A suivre en page 8—3e co. *

I MORTS DANS 
I NE COLLISION 
DE 2 TRAINS 1

La tragédie survient dans 
une courbe près de Mon- 
tauban de Portneuf.

Accueil enthousiaste des chefs américains PETAiy ASSUME 
LE COM MA) DEM EST

Des quartiers généraux alliés en 
Afrique septentrionale française, 
10. (P.A ) — La marche rapide 

• des forces terrestres, le travail 
conjugué des marines anglaises et 

j américaines soûs le commande­
ment de l’amiral Sir Andrew» 
Browne Cunningham et l’appari­
tion soudaine de générai français 
Henri Giraud comme “allié dans 
la cause commune” laissent au­
jourd'hui le lieutenant général 
Dwight D. Eisenhower fort satis­
fait de la campagne nord-africai­
ne.

La seule chose qu! attriste le 
général Eisenhower c’est la résis­
tance de la marine française et 
des batteries côtières.

C’est la première fois que e 
commandant ten?ii une conférence

de presse depuis e debarquement TT Vf)\ 11/7// h Rf \ 
sur les côtes de l’Algérie et du ^ ^ v/if ff 1 l LjLjLjLJ.
Maroc, dimanche matin. i ________

Le général Eisenhower dit que 
la résistance française est un ef-l 
fort perdu qui aurait pu fort bien : 
être utilisé contre i ennemi com­
mun — l'Allemagne

1æ venue de Giraud
C’est dans un communiqué des i 

quartiers generaux du général | 
Eisenhower que Ion a annonce 
que le général Henri Giraud, 
maintenant âge de 63 ans. qui 
s’évada d une prison allemande,| 
tant dans la première guerre que 
dans la guerre présente, formera 
une arméj nord- line françai- 

< A suivre en page g—2e col

Britanniques et Allemands 
aux prises a Solium et a 
Sidi Barrani, en Egypte

Huitième armée continue de talonner les forces 
en déroute du feld-maréchal Erwin Rommel. — I nc 
avance de 230 milles à l’ouest d’El Alamein.

VICHY. 10. (P.A.) — Le 
maréchal Pétain a décidé d as­
sumer le commandement des 
forces terrestres navale* et 
aeriennes de France Le chef 
d’Etat est âgé de 86 an*.

Le maréchal prend donc le 
commandement qui était en­
tre les mains de i amiral Jean 
Darlan actuellement prison­
nier de* forces américaines a 
Alger. Le maréchal Pétain é- 
tait commandant en chef des 
armees françaises durant la 
premiere Grande Guerre.

Des rapports soviétiques di­
sent que le feld-marechal al­
lemand von WiDleben est ar­
rive en Afrique du Nord pour 
diriger les operations des for­
ces de Vichy. Il riait aupara­
vant en France non occupée.

I.es dépêchés disent que le 
feld-maréchal allemand est 
accompagné de plusieurs of­
ficiers allemands et français.

ARRETE POUR 
PORT ILLEGAL 
D'ARMES A FEU

MONTAUBAN LES MINES. PQ. 
10, (PC) — Deux train» de fret du 
Canadien-National sont venu» en 
collision, hier, faisant 4 mort» et 5 
blessé» parmi les employes du 
train. Le» deux trains, chacun tiré 
par deux locomotive» se «ont ren­
contre» dan» une courbe

Le» morts sont l’ingénieur R. L. 
Downey, de Cochrane, ont , le 
chauffeur Léo Provost, de Joliette 
ie serre-frein P Tremblay de Ri­
vière à Pierre, et un autre serre- 
frein. M Martel du Cap Rouge 

De» cinq blesse», quatre ont été 
hospitalisé» a Québec tandis que M 
A. St. Pierre, de Riviere à Pierre, 
fut capable de retourner chez ’ui 
après ♦raitement. Les hospitalisés 
sont l'ingénieur H E MoGovem, de 
Quebec, le chauffeur J. C. A Brault, 
de Joliette le chaufteur P E Vé- 
zina. de Rivière du Loup et le 
chauffeur. J. E Bemier de Ste- 
Croix de Lotbinière.

LES \l LIES
CONTROLENT
GUADALCANAL
I.es troupes alliées ont aussi 

encerclé une position japo­
naise en Nouvelle-Guinée et 
contiennent les Nippons à 
l’aéroport Henderson.

WASHINGTON. 10. <PA) —Lea 
troupe» américaine» et alliée», por­
tant la bataille chez l’ennemi, ont 
encerclé une position japonaise en 
Nouvelle-Guinée et apparemment 
ont la main haute sur 1 lie de Gua­
dalcanal. dan» le» Salomon» L'ex- 
trémitè ouest d'un mouvement de 
pince que le» Japonais espéraient 
anéantir à l’aéroporc Henderson -- 
endroit-clé des Salomon» -. est sta­
tionnaire depuis 2 Jours.

A l'Est le» troupe» américaines 
continuent une poussée pour en­
cercler la tête de pont de l’ennemi 
a la pointe Koii où de» renforts ont 

I été débarqués. Les Américains ont 
avancé 4 mille» a l'est de cette tète 
de pont samedi, isolant apparem­
ment la pointe est de l'étau. En 
Nouvelle-Guinée le» forces allié» 

! ont inflige de lourdes perte» à l'en- 
; nemi dans un mouvement envelop­
pant une position Japonaise a’i-delà 
d’Oivi.

Le commandement allié dit aussi 
que le» gros bombardiers, a la re- 

i cherche d’un transport ennemi de 
! 5.000 tonne» au large de la côte de 
la Nouvelle-Irlande lui ont infligé 
de» dommages qu'il l’ont forcé a 
s’échouer.

Les combats ralentissent 
à Stalingrad et au Caucase

Les Allemands sentent l’effet désastreux des succès 
alliés en Afrique du Nord et subissent le choc de la 
ferme résistance russe.

“Nous n 'avons pas rompu 
nos relations avec les 
França is", dit Roosevelt

WASHINGTON. 10 (P.A.) 
— Pour la première fols de­
puis plus d’un slr<Ie. la Fran­
ce est sa as repi csentatlon of­
ficielle diplomatique aux E- 
tats-Unis, mais la nation a eu 
l’assurance du president Roo­
sevelt "que non n’avons pas 
brlsr nos relations ave» les 
Français \

président a declare dans 
un rommuniqtif hier, que les 
liais-Unis ne peuvent rien 
faire a propos de la declara­
tion de Vichy à l'effet que les 
relations Vichy-Washington 
sont Interrompues

Tout de mem#, a ajoute M 
Roosevelt, ‘ aucun acte de Hit­
ler ou de ses jeutenant* ne 
peut briser les relations entre 
U nation ame? h aine et la na­
tion française Nous n'avons 
pas brise le* relaitons aver les 
f rançais et nous ne les brise­
rons Jamais**,

Parce qu’il n y avait rien à 
faire, le depart* ment d’état 
a complete formellement hier 
la brisure annoncée diman­
che par Pierre Laval, chef 
du gouvernemeiu. On a en­
voyé à l'arnha-csadeur ses pas­
se-porta, mettant ainsi fin 
officiellement à la carrière de 
Gaston Henry Haye comme 
émissaire de Vichy à Wa­
shington et à ses fonctions 
comme tel.

Il n'a pas ete question d’in- 
temer Henry-Haye et son per­
sonnel comme la chose fut fai­
te pour les diplomates alle­
mands Japon*I« et Italiens en 
décembre dernier Lorsque la 
question a été soulever à sa 
conference de presse de lun­
di le ,errrt*ir. d’état Cor­
dell Hull a déclare qu’il ne 
s agissait la que de bris de re­
lations diplomatique* et non 
de declaration de gueire.

510 SOUS-MARIS S 
ESSEMIS MIS 
HORS DE COMBAT

LONDRES, io. .P.C.) — L* 
premier lord de F Amirauté. M.
A. V. Alexander, a annoncé a la 
t’hambre des Communes mu Jour- 
d hul qSue le nombre de sous- 
marins ennemis roules, enuom- 
mages mi captures a e4> porté à
99t.

Rn révélant cette augmenta­
tion des dommages Infliges à la 
flotte de sous-marins de Hitler.
M. Alexander a dit que 'Tenneml 
ne peut comprendre comment 11 
ae fait que nous avion* asaer 
de navires pour accomplir les 
opérations des deux derniers 
Jours'’ le débarquement d'une 
grosse force expéditionnaire a- 
mericaine en Afrique du nord.

DES OFFICIERS^
SONT DECORES

OTTAWA, Le départe­
ment 4e la défense nationale an­
nonce aujourd’hui que des déco­
ration» ont été remises k plusieurs 
officiers et soldats de l'armée. Au 
nombre de ceux qui ont reçu la dé­
coration d'efficacité, mentionnons 
le major J.-F, Picard, du régiment 
de Montmagny; au nombre de 
ceux qui ont reçu la médaille d'ef 
ficacité, le quartier-maître P. 
Boulav, du regiment de Lévis.

LONDRES. 10. (P.C.) — Au
cours de leur premier raid noct .r- 

! ne sur l'Allemagne depuis U 15 
octobre, les bombardiers brita ’ i- 
ques ont a'taqué la nuit de-r..- re 
Hambourg et autres objectifs du 
nord-ouest do l'Allemagne. On n'a 
pas encore de détails sur ce rsid 

! mais Radio-Berlin prétend qU' 15 
j bombardiers britanniques ont ( te 
abattus.

Ces dernière» semâmes, la RAF 
concentra ses attaques nocturne» 
sur les centres italiens. Le do nier 
de ces raids eut lieu sur Gêne», 
dans la nuit du 9 au 7

Hier, des avions américains, de | 
concert avec la RAF, ont effec'ué 
des raids en France occupée.

Forteresses volantes et bombar­
diers "Liberator” firent leur che­
min malgré une rude apposition 
de la i>art des avion» de chasse al­
lemands et portèrent plusieurs 
coups directs à la base sous-ma­

rine n.xzie de St-Nazaire, France 
occupée. Ce fut la plus longue o- 
pération jamais entrepris* par los 
aviateurs américains sur le thea­
tre européen de la guerre.

Trois bombardiers américains 
ne sont pas revenus mais l’opéra­
tion fut sans contredit un sucres 
car le communiqué anglo-améri-1 
dis dit que 1*011 vit plus urs < up» 
porter sur les objectifs.

Des escadrilles canadiennes pri- ! 
rent part au raid sur Hambourg 
Un communiqué du CA RC dit que 
deux avions canadiens ne sont 
pas revenus.

Quinze avions en tout ne sont 
no* revenu» du aid *ur Gênes. ; 
Les chiffres de Rmdio-Berlin con- \ 
cordent donc pour la premiere fois 
avec les chiffres britanniques.

Le temps était nuageux et du 
verglas se formait sur lev avions 
mais des tonnes de bombes ont 
été jetées aur Hambourg.

MAGOG, 10. (DN.C.) - Roger 
Dupuis a été arrête en fin de se­
maine. par le chef de la Sûreté 
municipale de Magog. M. Téles- 
pbore Lavoie, pour port illégal 
d’arme à feu. Il a été condamne à 
trois mois de prison par les juges 
James Kingsiand et Georges Ro­
land et on l'a écroué a la prison 
de Shc’-brookc où il purgera sa 
sentence.

En fui de semaine également, un 
individu du nom de G. Stock a été 
arrête par la Sûreté municinaîe 
pour avoir troublé la paix 11 a 
été condamné aux frais et dépens. 
r*ar les mêmes juges.

L’amiral Jean Darlan 
est prisonnier à Alger

LONDRES. 10. — (P.A.) — L'amiral Jean Darlan. chef des 
forces armées de Vichy, est à Alger, gardé par les militaires des 
Etats-Unis, a ce qu'annonce aujourd'hui un porte-parole des 
quartier* généraux alliés. ! c porte-parole a déclaré que Darlan 
est traite avec tous les egard* dus à son rang, comme un officier 
naval qui a eu une carrière distinguée Alger a capitule a 1 
heures dimanche soir âpre* 12 heure* de lutte. Le porte-parole 
a déclare qu'il ne pouvait dire quand au Ju*tc, Darlan avait ete 
fait prisonnier.

Le général S agues 
déménage ses 
quartiers au Maroc

TANGER, 10. (PA) ( Derpèche 
différée.) — I* radio du Maroc 
rapportait hier soir, que le géné­
ral Auguste Nogues, commandant 
des forces marocaines de Vichy, 
a déménagé ses quartiers généraux 
de Rabat à l'intérieur du pays.

I>es autorités civiles sont enco­
re, pour le moment du moins, dans 
la capitale.

Le rapport ajoutait que le de 
barque ment des troupes améneai- 
pes su continue à Moga 'or. a 180 
milles au sud de. Casablanca 

■ --- ■- ■■■*———...—
LONDRES, 10. (P.C.) — L’A­

mirauté bntanniuue annonce qu’un 
de ses sous marin» a fait porter 
une torpille sur un croiseur italien 
pré» de la côte nord de la Si ’il . 
Ce croiseur, monté de canons do 
six pouces, fut ensuite xrrM^onné 
par dos remorqueurs et de» contro- 
sous-marin*.

î/» commandant du «nus-marin 
britannique est le lieutenant J
F. Stevens.

MOSCOU, 10. (F.A ) — L’of- 
| tensive a demande a Stalingrad et 
! a ruée nazie vers la route miÜ- 
i taire de la Géorgie en Caucasie.
I imt cédé la plate a une série 
! d'engagements de moindre .mpor- 
; ’ance dans des secteur» fort dis- 
j tant» et les Russes rapportent 
I qu'il» minent les positions aile- 
I mandes et épuise. • les forces na-
■ zi es partout ou ils les rencon-

! Le communiqué d'aujourd’hui 
dit q^e les Allemands roussirent à 

'franchir un cours d'eau au nord- 
! (*st de Tuapse, sur la mex Noire, 
i mais qu'ils furent repoussés par 

es troupes soviétiques Une autre 
attaque allemande dan» un secteur 
du front de Nalchiic en Caucasie. 

’ fut repoussée également, sembîe- 
, t-ü, et plusieurs tank* furent dé­
truit».

A Stalingrad. 1 activité est fort 
j réduite et une **ule ligne suffit
■ dans le communiqué pour rappe­
ler la bataille .. i m ro*ouest de la

ille ou un raid a eu Heu der-

j riere les ligne» ai.emandes; St5 
Nazis furent tues

Les guérilleros sont actifs tout 
i îe long du front ouest; .es Rus­
ses cherchent a ei.trver *cs .Vle- 

I mands, a entraver leur ravitail- 
| lement et à déj- ter leurs des- 
i seins.

Près de Moadok. autre endroit 
: où les Nazi» che^cnent à attein­
dre le route militaire de 

I Géorgie, les troupes emandet
•

| tre les positions russes et iis s» 
sont ensuite retréa a leurs pos ­
tions premières la;.-;-ant 160 mort» 

j sur ’e champ de bataihe.
Dans ''ette zone, des quartier" 

generaux allemana- ont été m..- 
: en déroute et l’or» a fait nombre 
' de prisonniers.

Plus au nord, uans la région 
j de Voroneje, l'artillerie russe est 
active cl elle a détruit des block - 
iiaus et des emplacement» de ca­
nons allemands.

Enfin, on rapporte qu’un trans- 
! port allemand de 3,000 tonne» a 
I été coulé danes la met Noire

Conférence Hitler-Laval- 
Mussolini pour parer à 
Vinvasion de l'Afrique

LONDRES. 1«. (P.C.) — On 
rappo.tr que Hitler. Mussolini 
et Pierre I^ival confèrent au- 
I uni hm à Rome, rt les mi­
lieux non officiels » I/ondres 
croient que le I uhrer et ses 
satellites d Italic et de Vichy 
projettent quelque coup dé­
sespéré pour aireter Pavaner 
anglo-amerUaine en Afrique 
du Nord.

14i Tunisie semble être le 
secteur le plu* susceptible d’é- 
tre choisi comme tremplin d'u­
ne attaque de la flotte ita­
lienne. de* forer* aériennes 

te» »t (I- L ftotta d* Ni 
ehy. On sait que le president 
Roosevelt a dé« lare que le

corps expéditionnaire améri­
cain projette de passer par la 
Tunisie pour atUqiirr le ma­
réchal Rommel par l’arriére.

On croit que les Italiens, 
devant la perspective de voir 
les Allies maitie» de tout le 
littoral merldlo.ial de la Me 
dlterranee, tenteront quelque 
riposte desespéiée.

A Berlin, oti parle d’un 
changement dans les clauses 
de l’armIstlee germano-fran­
çais. ce qui pourrait avoir pour 
effet l'emploi le la flotte de 
Vichy par l'Axe ou I occupa­
tion du reste de >a France et 
de certaines pattie* de P»m- 
plre français.

A
I
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MARDI. 10 NOVEMBRE

5.00— La Revu* RC A Victor.
5.30— (am pair ne de Charité.
5.45— .Nouvelle! en Français.
6.00— L’Heure du Crépusrule un 

pr jgrammt- de ren»eigma i 
menu commerciaux

6.15— Radio Journal en anxlaift—
CBC

6.30— Chansons anglaise».
6.45— Variétés.
7.00— No* ami» d'en Face. W.-K 

Buckley.
7.15— Chansonnette».
7.SO—Pour plus ample» Informa*

lion» — < C B C !
7.45— Campagne de Charité.
8.00— Nouvelle* Locales. 
g.05—l n Drame. — CBC.
8.30— Nos Militaires en Parade. 
0.00—Concert» symphoniques. —

CBC.
10.00— Nouvelles en Anglais. —

CBC.
10.15— Dick Leibert.
11.00— Nouvelles.
11.15— Vos orchestres préférés. 
11.30 —Heure précise et fermeture.

particulier.
4.15— Disques Français Victor.
4.30— Club Matinée. — CBC.
5.00— N ov s time.
5.45— Nouvelles en Français. 
b<00—| Heure du Crépuscule, un

programme de renseigne­
ment» commerciaux.

6 15—Radio-Journal en anglais— 
CBC

5.40—Variétés.
7.00— “Good Luck' CBC.
7.15— Recital de Piano. — CBC.
7.30— Caribbean Mfhta (NBC)
7.45— Musique de Danse.
8.00— Nouvelles Locale».
8.05—Les Rivaux de l’Air.
8.30— National Labour Forum.— 

CBC.
9 00—Remenbranee Day.
9.30— Allen Roth Melodians.

10.00— Radio-Journal en anglais—
CBC.

10.15— A Bakers Doien. — CBC 
10.45—Souvenirs of Songs.
11.00— Nouvelle» en Françai». ...
11.15- Vos orchestres préféré* — 

musique de danse.
11.30—Heure précise et fermeture.

MERCREDI, 11 NOVEMBRE

7.25—Ouverture — Mention des
principaux programmes du 
jour

7.30— Radio-Journal Français.
7.45— Le Réveil-Matin Musical.
8.00— Radio-Journal anglais —

CBC.
8.15— Récital d orgue par Richard

Fry - CBC.
8.30— Morning Devotion*.
8.45— Musical March Past. CBC.
9.00— Bulletin de nouvelles en an­

glais — CBC.
9.05—Breakfast Club — NBC.
9.30— Morning Moods (NBO. 
9.45 —Sa Jack

10.00— Programme Mason.
10.15— La Ruche Menagere. un 

programme de renseigne­
ments pour la cuisinière, a- 
vec quelques variétés fran­

çais, un artiste Invité.
11.00— La Métairie Raneourt.
11.30— Le* joyeux troubadours. — 

CBC
12.00 —Heure Ensoleillée, program­

me de renseignements com- 
ciaox.

12.15— Campagne de Charité.
12.30— Radio-Journal en français 
12.45—Variétés en musique.
12.59—Heure precise directement

de l'observatoire du Domi­
nion.

1.00— Radio-Journal en anglais—
CBC.

1.15— Farm Fair.
1.20—Comer Store.
1.30— Home Folks Frolics.
2.00— Programme MMI
2.15— Récital Conjoint. — CBC.
2.30— Aris de décès.
2.35—Récita] Conjoint. — CBC.
3.00— Musicale, disques — CBC
3.30— Tune Factory.
4.00— Radiogrammes — message*

rmdionhoniques d’intérêt

POSTE CBF
(690 fell - 320 m.)

MARDI, 10 NOVEMBRE
: S—Fêm DS

— !.. Manoir d» Saint-Cri.
4j—1 rogramœ» mualcaL 
üü—A Kadiu Canada es soir
10—J::r ■-i-ju# »portiVS.
1 à -Had-c v urnaL 
10—Intermède.
*;>—» 'auaerie.

n_ , imme et ton pêché.
I ^ \ •« corr mènes demain.

3—pour plus srrspJes Informa­
tions. Causerie.

45—André Curieux et ses mous­
quetaires.

00—Les secrets du Dr Morhaa-

30—Mine d'Or.
•9—Les concerte symphonique»

d# Toronto.
15—Orchestre.
19—Concert.
0 —I ronrarnrre mueical.
• S—O r*, de danse. ffBC.
:l—P jlletln de nouvelles.
CO—Fin des émission».

■v.

MERCREDI, 11 NOVEMBRE
: 2»—ouverture du uoste 
7.30—Bulletin d» nouvelle» et in­

termède
? *S—En chantant avac Evaraady
8.00—Rad:o-]ourna!.
« 5—Elévation» matutinalea.
8 2" —Por-pourri musical
8 j —Bulletin de nouvelles.
9 ro—Carte blanche
•à j0—Le»- chanson» que vous ai­

me».
9 45—Pour votre beauté...
J 5 . —Bulletin de nouvelles.

1 —Pour votre beauté.
I M *>—1>? Courrie*- du Jour.
10.39—V.e de famille.
10.45—Le vieux maître d école.
II 00—Grande Soeur
1! 15—La métairie Raneourt.
11 —Le» Joyaux troubadours.

—'*Jeone»se Dorée Sketch.
12 i 5 —'•Quelle* noave!les,•'
12 30—Bulletin de nouvelles.

va m r« d Orta w*
12 35—Le Réveil Rural

i—s horaire de TObeer-
’ ' —Ru* Princ pale. Sketch.
1.15— Radio-journal
l.t —Vers la soleil aveo Tante

Lucie.
4 5—Orcheetre. NBC.

2.15— Intermède musical 
: 30—Récital
3 no—Music Hall.
3 10— de nouvelle».

: e de la

SALLE DE SAWYERVILLE
MERCREDI, LE 11 NOVEMBRE 1942

à 8.30 P M.

‘Une Balle dans l'Oeil”
Comédie mixte en 3 Actes.

Par le cercle Excelstcr de Sherbrooke.

Réouverture des

SOIRÉES HABITUELLES
à la

SALLE ST-JEAN-BAPTISTE

CE SOIR
à 8 heures p.m.

sou» le» auspices du comité paroissial.

^rtVUJOV*'

%
\

nUOTIDW

A
• o s Vour Aunt Emma *, la comédie dramatique qui sera présen­
tée* mercredi au nouxeau theatre PREMIER. /aSu Pitts est la vedette 
dans le role titre, tandis que le principal role masculin eut tenu par 
Roger Pryor. (R.)

10.09—Les chansons de Muriel Mil 
lard

10.S0—Images da guerre.
10.45—Le Journal parlé.
11 00—Bonsoir les sportif».
11.15— Orch. TBS
11.80— Orchestre. CBS.
12.00— Nouvelles.
12.05— L'heure. Fin des émission»

MERCREDI, ii NOVEMBRE
7.00— Ou vert ure.
7.20—Bulletin d'information.
7.25— Le quart-d heure de l'Ora­

toire.
7 «0—Pot-pourri matinal.
7 55—Bulletin d'information.
8.00— Diaques pour tous
8.25— Résumé Je» événements 

sportif» «t mélodie».
• 80—Music Men. CBS.
8.45— Orch. de concert, 
é.üu—Non velles.
8.15—Mélodies chanceuses.
9.30—Au rythme de la valse 
8.55—La revue -les modes.
9.45— Radio potins.

10. U — Roman feuilleton.
10.15— L'heure récréative.
10.30—Le courrier d Odette.
10.43—Capsules mélodiques
11.00— Le courrier du Jour.
11.15— Le chanteur de Montmartre
11.80— La vie commence demain. 
1145 — L heure ensoleillée.
12.06— Mol» j'vous 1 dis.

Phi lime Duchesne sont venu» cher 
M. Albert Houle.

—M. et Mme Laurent Hamel et 
leur fils Réal, de Drummondville, 
ont été les hô'cs de Mlle Alice Ha- 
mel.

—Mlle Yvette Girardin, de Rich­
mond, est vernie chez M. John Gi- 
rardio.

—Mlle Gertrude Lettre est de 
retour d’une promenade chez M. 
Wilfrid Lettre, à Warwick.

—M. Henri Bernier, employé à 
Montréal, est venu chez M. Gédéon 
Dernier. Il a visité aussi d'autres 
parents.

—M. et Mme Georges Lebel, de 
Montréal, de passage ici.

Protégez votre fraîcheur! Lux- i 
lavez vos sous-vêtements chaque 
soir dèa que voua les enlevez. 
Lux fait disparaître ‘Todeur de | 
défraîchi”, garde 1a jolie lingerie | 
fraîche et comme neuve. Com­
mencez dèa ce aoir votre Lux- i 
lavage quotidien.

1» vie.
45—Histoir-s d'amour.
OU—N ou v elle».
I ‘—Bel ty Bee-Htv»

.25—Mélodie* intimes 
30—bulletin de* fermiers, 
i ' — L;* rr étalrie Raneourt. 
«0—Li tr»- vous et mol. 
î 5—L **. oie de* gên e*.
Su—i. !. • , .n.- -f CK AC. 
la—' oifret mu»l< al.

—' ? • of the centuries. 
CBS

00—L« - vénsments sociaux
.15—* K A*' e soir.\

s Mesdames, 
loup de mer.

un ntODVTT LEVER

musique.
4.15— Récital d* chant.
4 80—Radio-Collège.
5.00— L heure dna thé.5 15—Féraina
5 30—Les avegteres is Bécessine 
5 4 5—Les plus beaux disques.
4.‘0—A Radio Canada es eoir. 
4.10—Chronqu* sportiva.• 15 — Ri»d • ‘ *>rnaL
1.80— Intermède.
7.00— j n riuirma et eon péché.
7.15— La vie commence demain.
7.80— Nouvelles françaises de i» R Br
7.45—La Fiancée du Commando.
8.00— Intermède.
8.05—La musique des Canadian 

Grenadier Guards.
8.80— Tambour
8 00—Pour l Arrois’lce.
9 80—Le ti éftu* .e peur.

10 00—Radio-Journal.
lé.lt—Jean Baptiste e en-va-t en-

Euerre. BBC 
elals de Winnipeg.

11.00—Programme musical.
11 15—Orcr serre.
11.28—Bulletin d» nouvelles. 
11.89—Fin des émissions.

45 —

15—Q

*t Pierrette.
e Principale, 
vine et Pierre.

famille 
* nouvelles?

30—«ipére te pour tou».
85—Pianologue.
4 0—La p.o. e du Jour.

nouvelles de chex nous• 09—Origin» h tés.
Irt H1 n *Juan î» chanson 39—«Nazaire et Barnabé.

■* .
00"“Geux qu’on aime.
30—La course au trésor.

.55—Nouvelles.
22—Capitaine Bravo. 
fr}'* rallument du rire.
JJ—^re3t Momenu in mualc. 
30—F.-L Corbe:!, basse 
45—Le Jo’imal parlé, 

u—Ronso r l^s portifs.
• 1 5—Orch*-* f res.
90—Nouv elles

L’heure. Fin des émfeeîons

.4u Mont Sfe-/lgnès 
de Lac Mégantic

LAC MEGANTIC. (D.N.C.) — 
Résultat d’octobre au cercle du 
Bon Parler Français, du Mont Ste-
Agnès, C.N.D.

Ile-année: Lise Poirier.
lOo-annéc: Mercétiès Lcmay,

Thérèse Boisvert, Andrée Lachan­
ce, Gisèle Roy.

91*-année : Louise Dubc. Marthe 
Ri ton. H ilia Boivin, Françoise 
Grenier.

be-année: Ursule Poirier, Jean­
ne d’Arc Roy, Simone Brùlotte, 
Gemma Duchosneau.

7e-anr.ée: Monique Royer, Jac­
queline Rodrigue, Claire Giroux.

6e-année : Gisèle Feralnd, Oli­
vette Choquette.

5e-année: Estelle L’Hérault,
Jeannine Beaudry. M.-Jeanne Bé­
langer. Louisette Lavallée, Pier­
rette Duquette.

4e-année: Roberte Dube, Jean­
nine Vallée. Ri’a Baron, Raymon­
de Bilodeau.

Je-année: Jocelyne Lemieux, De­
nise Vachon.

1 ère-année: Rolande Dostie.

MÂNS0MLLE
MAN SONY ILLE. — (DNC) — 

A l'occasion de l'anniversaire de 
naissanc ede M. Joseph Côté, ses 
enfants, ses frère* et soeurs sont j 
venus prendre le souper à sa de- j 
meure. P~rmi les personnes ve- i 
nues de l'extérieur nous avons | 
remarquées M et Mme Georges 
Godin, de Richfort Vermont, M | 
et Mme Xavier Godin, de North 
Troy, Vermont. Mlles Florence et I 
Florida Côté, de Waterloo, M. et j 
Mme Thomas Lamothe et M. et 
Mme Lucien Bolduc, de Manson- 
ville. et plusieurs autres.

—Mme Joseph Guilbeault est en 
traitement à l'hôpiUl Royal Vic- 

j toria à Montréal.
—M. et Mme J.-B. Rondçau, 

(de Westfield, Vermont, ont visité 
de» parents dans notre localité. I 
ce» jours derniers.

—Mme Vve Arthur Leduc a 
vendu sa propriété à M. Thomas 
Vachon. Elle nou* a quittés pour 
aller demeurer avec ses soeurs, 
à St-Césaire.

—Bienvenu à la famille J.-D. 
Rodrigue qui a fait l'acquisition 
de la ferm eU D. Sullivan, à Vale 
Perking.

—M. et Mme G audit» Parent 
et leurs enfants nous ont quittés 
pour aller demeurer à St-Georges 
de Beauce.

----- M. Lionel Boutin a vendu
sa ferme à M. Donat Beaudry. 
M. Boutm nous a quittés pour 
aller demeurer à Bromptonville 
où il a fait l'acquisition d’une fer­
me.

—M. J.-F. Richer a acheté la 
ferme des MM. Parent à High- 
water. Il en a pris possession tes 
jours derniers.

—M. A.-D. Langlais, agent de 
la station à Highwater, nous a 
quittés pour retourner à Mont­
real. Il est remplacé par M. J.-G. 
Trottier, de Orleans, Vermont.

—M. et Mme J.-B. Desrochers 
et leurs enfants, de Montréal, ont 
passé quelques jours à la de­
meure de Lady Peterson.

—M. Philippe Lessard était de 
passage a Montreal ces jours 
derniers, pour affaire».

—-M. J.-H. Chabot, agent de la 
station à Abercorn, était de pas­
sage ici, ces jours derniers.

—M. l'abbe Louis-Phi lippe Ca- 
mirand, curé à St-Camille. a visité 
son con frere, M. le curé Morin, 
rc comment.

M. et Mme J.-L. Pomerleau

5

Fortifiez-la 
contre les

RHUMES 
et la TOUX !
Avec Father John • Méde­
cin* *ou» setfohrez ch«* 
vos enfant» 1» résuteiue 
a us rhumes. Cet excellent
rrmcdr contient les vita­
mine» A et D «Jont tant 
de petits ont besoin. De­
puis quatre *énér*noei» les 
nunun» canadienne» ont 
employa Fsther John’» 
Médecins pour empêcher 
le» rhume* »u*»i bien que 
poui le» traiter Acheté*, 
en une bouteille autour- 
d'hui chez votre pharma­
cien.

lekricéHoit cstuUunms

et leurs enfants, de Newport, Ver­
mont, ont vistié la Révérende 
Soeur Supérieure, ces jours der­
niers.

—L’inspecteur des écoles a vi­
sité les classes de la paroisse. Il 
a aussi donné une conférence aux 
institutrices.

—M. le noUire Sylva Tétreault, 
de Knowlton. était de passage ici 
dans l’intérêt de sa profession.

—M. et Mme Hector Larivée 
était de passage à Richford-Est, 
ces jours derniers.

—M. et Mme Joseph Routhier 
et M. Bernard Routhier, de Stan­
hope, ont rendu visite à M. le 
curé Morin, dernièrement.

—M. et .Mme John Murphy et 
leurs enfants ont visité des pa­
rents à Magog, ces jours derniers.

— M. et Mme A. Charpentier et 
leurs enfants ont visite leur fille 
pensionnaire chez les Ursulines, a 
Stans lead.

ST GEO. DE WINDSOR
ST-GEO. DE WINDSOR 

(D.N.C.) — Le> exercices de pie­
té à l’occasion de !a Toussaint 
et de la commémoration des mort 
furent solennellement suivis par 
tous les citoyens de cette paroisse. 
Chacun se fit un devoir d’assister 
aux offices religieux.

—M. et Mme U. Dionne et leurs 
enfants, de Richmond, sont venu* 
a l’occasion de la fête de la Tous-

saint, chez M- et Mme Ovila Pro- 
vencher.

DASBY
DA NB Y. (D.N.C.) — M. IMou- 

! ard Grégoire et son fils Yvon, de 
! Lennoxvüle, ont visité des pa­
ient* ici

—Mme Thomas Seyer est allée 
à Montréal.

—M. Alphonse Grégoire, de 
Brompton ville, est venu dans no­
tre localité pour affaires

—-M et Mme Olier Boileau 
! sont allés à Granby, ces jours 
! derniers.

—M et Mme U main Boisvert 
Le sont rerfdus à Montréal.

—M. Lionel Couture est allé 
! à Sorel

t v’
queline Bruyère, de Montréal 
ont visité des oarents et amie*

—Mile Gertrudi Girouard est 
de retour d un *séjcur à St-Lam- 

, bert.
—Mlle R:ta G^fF'ire. de Mon­

tréal. a visité de* parents ici.
a t è

; Sherbrooke.
-—Mme E. Grégoire est ailee 

passer quelques jours chez de?
! parents, à windso. Mills.

—Mlle Gisèle AuUair, de Mon- 
I treal. a visité sa famille ici.

—Mme Anatol* Beaubien, d« 
St-Camnie, a rcudu visite à de 
nombreux parents »ci

■ ■ ■ ■ ■ ■ ■ ■ ■ m.m

P
 Au nouveau théâtre

remieR
J A l'afflrhp aujourd'hui pour la dernière fol.- — De l'émotion en abOTidance 
I lorsque de» agents ennemi* s'emparent rt’i plu** - V'* (lob de nuit d* Park 
i Avenue K\KMY A'iKNTS M K ET KLLKRY Qt'lSEN". AJ .ut* Don M.Wt- 

FtY dan» "TWO GUN SHERIFF a\«. Lyn M>rr»ck, Jay Novello. et Lupfa 
To val Au»« VOU HOC GKNKRAL", coméLe musicale -u r l'armée - 

I ACRO- RATTï , le* dernières svtuSlltéH mondiale* er S FA RAIDEURS".

(SffiflDH
Pour loformatloBS ieiepl»«M»e» Jl»4»

repreeen•
% P A4 HI

Poste CKAC
(730 kllocycJet)

MARDI, 10 NOVEMBRE
5.00— Tante Lucie.
5 15—Pierre et Pierrette.
5.30—La rue Principale.
> 45 —Madeleine et Pierre.
6 00—Vi# de famille
8 15—Quelle» nouvelle».
8 30—Opérette pour toua.
8.15— Piano logu a
8.40—La pièce du Jour.
8 45—Les nouvelles de ehe* noue
7.00— Originalités
7.15— Le Don Juan de la chanson 
7.80—Nsaaire et Barnabé 
7.45—Lionel Parent chan’a.
8.09—'"'hansnnnette» d» che» nous 
8 80—Th» Al Jolson Show.
8.55—Nouvelles
J '('—En chantant dans le vlvolr. 
180—No «auteurs canadiene-fran-
9 45

St-Félix de Kingsey
MM. Edouard Caillé, Napoléon 

Franco*or. E Imond Provencnir et 
Josaphat Morin sont allés a Dram- 
mondville.

—-M. et Mme John Girardin, M. 
Maurice et Mlle Françoise Girar­
din se sont rendus is*er aux 
funéniUes de Mme Rob teille, de 
Wary k k.

-—MM. Théodore Gagré et Jo- | 
seph René sont allés pour affai­
res k Drummondville.

—M» Mme Walter Chainé. de 
Drummondville, sont venus visiter i 
des parents et ami« ici.

-—Mlle Marie-Ane Lebel, instî.,; 
à Kingsbury, es* venue dans sa 
famille chez M. Henry Lebel.

—M. Pierre Côté et ses fillet­
tes, de Richmond, ainsi que M.
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COM M F N CA N T DEM VIN 
pour trois Jours

COMMENÇANT DEMAIN FOI R QI ATRE JOI RS
JAMAIS DANS L'HISTOIRE DU CINEMA ON N A PRESENTE UN SPECTACLE 

AUSSI GRANDIOSE ET AUSSI EMOUVANT!
VOYEZ...
Trois des plus grandes étoile* réunie* . Interpré­
tant de brillant* rôle» durant 1e* Jour* le* plue 
dramatique» de San Francisco. Acclamé par l'uni- 
vem comme l'un des plu» remarquables triomphe.» 
de l'écran.

ENTENDEZ...
La superbe voix de Jeanette fair** naître 1 smoui 
dan* je coeur de Clark . De* Dr» inoubliable* 
'L'A; r de* Bijoux'* de Faust. ‘ f*an FranMpco”
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— Attractions Ajoutées — QUAND Z ASU SORT, LA 
PEGRE ENTRE!

« Voycz-là .louer du revolver et 
tenir le monde de !a p<'grc rn 
émoi.

ROGER PRYOR
HYMER

>otiglafl
Vous rirez à voua en tordre 
les côtes.
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Vo. 32.
8an aourj-e, ce aoir-là me pa­

rut plus xinistr* que de couDime. 
mais c était satis doute une 1- 
dée Pendant qu'U puisait les 

J’obeervai* ses main*, et 
ne pouvais me défendre d'un lé­
ger frisson .chaque foie qu’U s'ar­
rêta!près de mol II devait 
produire le même effet k miss 
Dllth. car elle serrait les cou­
des dès qull s'approchait délie.

Pendant que sharper discou­
rait, dans le but évident d’é- 
merveU>r la jeune fille, mot Je 
penaiis ; ‘Oui, cause bien, ca­
naille... Tu nen as plus pour 
longtemps a faire tes effets de 
toree... avant une heure, tu se­

rai a fond de cale, avec dec fer§
aux jambes, et aaoi -- 
le bourreau de Commonwe*!- 
Gao. te fera circuler par tout le 
corps un courant électrique de 
quatre mite vdU...

Sharper arrêta tout a coup 
«es yeux sur les miens, en disant:

— Q-iavez-vous donc, mon 
cher Scott, voua ne dites rien ce 
•oîr ?... Est-ce que voua pensez 
encore aux poissons votante ?

— Non, répondis-je, Je vous 
écouté...

— Alors, je vous tntéfaaet ?
— Plus que jamais...

Vous êtes bien aimable.,.
Et il continua sa narration... 

une stupide histoire dam laquel­

le il était question d un prospec­
teur qui avait pris pour du 
quart* de* morceaux de mala­
chite.

Ce’.a nintéreaaalt personne ..
D alileura nous avions d autre* 
préoccupations en tète Le mo­
ment approchait ou le docteur 
devait, d'un geste brusque, ver­
ser le narcotique dans la taaee 
du bandit.

Miss Edith toujours grave «t 
silencleue. rtgardtlt de temps 
k autre lé pastetir Elle igno­
rait la décision que noua avions 
prise, et ne supposait pa« que 
nous fussions si près du dénoue­
ment qu’elle souhaitait.

Zanzibar apporta les teiMs à 
thé. et les liqueurs

Sharper s'était tu, semblant 
«coûter quelque chose Le sifflet 
lointain d'un vapeur troubla un 
le sBence

— Oe doit être un paquebot, 
dit Ramiay .. qui était devenu 
très p4>, et dont les yeux bril­
laient étrangement...

— Non . dit sharper, ce n’e«t 
pas le sifflet d’un paquebot .. 
c’est plutôt eéltit d’un navire de 
onmmerre...

— Vous croyez ? fit le doc­
teur.,,

A oe moment Zanzibar, debout 
devant le dressoir, tournant le 
dos à la table, et » efforçait de

fajr» tenir en équilibre inc p e

d’assiettes. Soudain 1 échafau­
dage s'écroula, et il y eut un af. 
freux bruit de vauelie brisée.

Bill Sharper furieux fit demi- 
tour sur sa chaise pour morigé­
ner le maladroit.

Ce fut cet Instnnt que saisit le 
docteur pour verser dans la coupe 
de Sharper le contenu du petit 
flacon qu'U dissimulait dans sa 
main.

OCa fut fait en un clin doeil 
Le bandit n'avait certainement 
rien vu.

Après avoir tancé comme il 
convenait cette brute de Zanzi­
bar. il «e retourne la figure sou­
riante. noua regarda les uni a- 
près les autrci et nous dit brui- 
qument :

— Je ne vous al Jamais, mes­
sieurs. raconté Ihirtoire du Té­
lémaque ?

E* comme nous parsiasiona
•urpris...

— Non... dit-U. Je ne vous 
l'ai jamais racontée, vous allas 
voir qu'elle esé intéressante STI 
ne trouvé purml vous quelqu'un 
qui cherche un scénario de ro­
man d'aventure* ou de cinéma. 
Je la lui livre volontiers, et ne 
réclamerai pas de droite d'au­
teur.

Il leva sa tasse, et nous crûmes 
qu il alls K boire, mais il !* reposa 
en diiant :

ht TÉSêmaque étnit un

aplendlde bâtiment à bord du­
quel J étais «ubréçargue, il y a 
de cela quelque* années. Nous 
avion* quitté New-York et fai­
sions route pour Rio de Janeiro 
Le capitaine du navire était un 
homme très dur sur le service, 
mais au fond le meilleur garçon 
du monde... Quant à lequtpa- 
ge. U se composait d'un ramas­
sis de fripouilles de la pire espè­
ce que l'on avait engagés à la 
hâte, car les marins de New- 
York s'étalent mis en grève. On 
est bien obligé de prendre oe 
quon trouve, quand on ne veut 
pas s'étemiserr dans les bassins, 
avec un bâtiment dont la cargai­
son risque de s avarier. Bref, 
nous pirtimei . Tout a*la bien 
d'abord... L* capitaine avait 
sut imposer le respect à tous «s 
ascripants... Ah I c était un 
homme énergique que le cap­
tain Trapp !... Noua venions 
de pénétrer dam les mer riea 
Antilles quand des gradins ré­
solurent de sémparer du navi­
re...

Ici Bül s’interrompit, caressa 
du doigt sa tesn de thé, puis 
continua:

— Oui, le» gaillards avalent 
supposé qu'U* pourraient facile­
ment s emparer du navire, le 
conduire dans quelque port éloi­
gné .endre la cargaison, et 
peut-être auv: > tA'.ment, pin»

tirer ensuite chacun de leur cô­
té... Quelques mou que J a- 
vaii entendus me mirent, comme 
on dit, la puce à 1 oreille, et Je 
prévins le otpitain Trapp. "C'est 
bien mon fil*, me dit.-Ü... Mer­
ci de m'avodr averti." Le capi- 
tain Trapp était un vieux cou­
reur d'océans... D connais­
sait le marin mieux que peraon- 
ne et savait ‘'brider” les récalci­
trants... Il fit tant et si Wen 
qu’U s'assura, par des promesses 
et peut-être aussi par de* grati­
fications, 1 amitié de vingt hom­
mes sur quarante...

A partir de ce moment, M de- 
vint d’une gaieté folle.,. Il ne 
faisait que chantonner en se 
promenant sur le pont... Il 
faut vous dire aussi que nous a* 
viens embarqué trois passagers, 
des aventuriers dont nous igno­
rions le* noms, mais comme ils 
avaient payé largement leur pas­
sage. nous n’avlons fait aucune 
difficulté pour les prendre... 
C’étaient ces chenapans-là qui 
avaient semé la révolte parmi 1 é- 
quipage... A chaque instant, Je 
disais au captain Trapp : “Mê- 
flez-vous... méflei-voui”, mêla 
11 ne semblait pas «émouvoir de 
cet avertissement ... 11 avait mê­
me l'air de sen moquer royale­
ment.. .

«hftrpei ne buvait touiours

pas... Notre impatience allait, 
grandissant.

•L poursuivit, d une voix uai- 
ronnant*. comme s'il pariait 
d’ans un meeting .

— Un soir que le captain 
Trapp étslt à table avec ses trois 
pasMigcrs, un de ceux-ci fit un
petit geste ’, n croyait, lim- 

bécile, que le oaptain Trapp ne 
s était aperçu de rien, mais il y 
avait une glace dan* le rouf... 
une gmnde glace comme celle- 
cl et Trapp avait vu le flpMll 
Alors, 11 appuya, sans qu'on s'en 
aperçut, sur un bouton électri­
que placé sou* la table, et aussi­
tôt...

BU! Sharper n'acheva pas... 
Des hommes avaient fait irrup­
tion dans la. pière, et avau* que 
noua eussions pu nous défendre, 
nous étions saisis, garni tés par 
des poignes vigoureuses...

Alors, quand nous fûmes im­
mobilisée. Sharper eut, un éclat 
de rire «trident, et dit à Zsn- 
zibar qui avait aidé no* agres­
seurs k nous ficeler...

— Zanzl... donne-moi une au­
tre tasse,..

Nous étions atterrés...
— N 'est-oe pas qu elle est drô­

le, mon histoire ? ricana 8har- 
r>er... Ah ’ ce captain 
Trapp ’ c était un rude hom­
me tout de même t* on ne lui 
morvvt pas !e eoiip fæilrment.

Et se tournant vers mis* Edith 
qui se débattait, affolée, entre 
Ici mains de deux matelot*.

— Ne craignez rien, lui dit- 
on ne vous fera a 

mai .. et bientôt, vous me re­
mercierez de vous avoir de- 
bapassée de ces trois individus 
(et il nous désigna/ qui sont tout 
atavD.emem des, aventuriers ca­
pables de tout...

—- Misérable J sécria la Jeu 
ne fille.

Sharper sourit, et se levant tn- 
fm. car durant toute cotte «cène, 
li était demeuré assis, U dit à 
ses homme* .

— Conduisjs ces messieurs ou 
vous «avez... Je vous recom­
mande d avoir pour eux les plus 
grands ménagements, surtout 
pour M Scott qui est un de mes 
bons amis...

A FOND DE CAI^E *

Ainsi tous mes pluns, toutes 
mes savantes combinaison* n a-
vtient servi a nen...

Je croyais tenir BiU Sliarper, 
et c’est lui qui m* tenait

Ali ! le drôle avait bien ma­
noeuvré !... il me semblait é- 
tonnant aussi qu'un pareil in­
dividu se fût laissé berner comme 
un Jocrisse.

•A RUtVRFh



Ne détruisez pas ce journal !
Contribuez à l'effort de guerre du Canada, en 

offrant ves %'ieux journaux au Comité de

RÉCUPÉRATION
LATRIBUNE

SHERBROOKE, MARDI, 10 NOVEMBRE 1942

Confies toi travaux D’IMPRESSION, 
de RELIURE et de PHOTOGRAVURE 

aux ateliers de LA TRIBUNE.

Les juges Verret et White et le 
maire Ross adressent des appels 
à la générosité de la population

COMITÉ SÉLECTIF FÉMININ

LA CAMPAGNE 
DE CHARITÉ
Ia* program nu» dr lu 

jour net*.

Au posh* C.H.L.T., des allocutions marquent, hier 
soir, la première série des causeries journalières qui 
inviteront les citoyens à souscrire a la campagne de 
charité.

Voici l’horaire Ues activités: 
12.15 p.m.—Diner a l'Ilospire 
du Sacre-Coeur Le publie est 
Invité. Prix: $0 50

5.30 p.m.—Apuel aux dames. 
Confèrent iere: Mme Juliette 
Graham. P ogramme musical 
par les enfants.

7.45 p.m.—Rapports de la 
journée. Conférenciers: M. 
Maurice Gtnrues M.P Pro­
gramme Musical. Artistes in­
vités: Mlles Berthe et Lu­
cienne Gosselin, M. P.-M. 
Robidoux.

Liste des 
souscripteurs

Les organisateurs de la campagne 
de charité nous communiquent la 
première liste des généreux sous­
cripteurs

4300 00 Son Excellence Monsei­
gneur De&ranleau.

$100 00: Paton Mfg Co Lpd Mac­
Kinnon Steel Co. Ltd.

$5000 Mgr O Z Le tendre. Skin 
ner A.-C., Assemblée Elle Dufresne. ; 
4ieme degre. (c. de c.), Brompton 
Pulp et Paper Co Ltd , Carnation 
Co Ltd

$25 00 M 1 abbe Leonidas Adam. 
SkJnner Bros. M. J. Bélisle, The 
Ogilvie Flour MU! Co. Ltd . British 
American Oil Co. Ltd., H- W. Welsh. 
J.-R Rosenbloom

$20 00; The Great Atlantic & Pa­
cific Tea Co. Ltd

$15 00 Paul De.vruLsseaux
$10 00: Hlllcrest Ski club. Société 

St. Jean-Baptiste Section Im. Con­
ception, Hebrew Ladies’ Aid Society. 
Académie Larocque. Melc her's Dis­
tilleries Ltd . Lake of the Woods 
Milling Co. Ltd., Canadian Oil Co 
Ltd . United 5c to $1 00 Store Ltd 
D. J. Sails.

$7.00: Miss Elizabeth Bradley.
$6 00. M. le chanoine S Gênais.

Dames de Ote-Anne, Paroisse St- 
flacrement, Canada Packers Co 
Ltd . La Presse. Montréal. J.-A. Le­
mieux. Montréal. The Rowntree Co 
Ltd.. Catelli Food Products Ltd.. H 
V Haighr. F A Briggs, Stan. Wil- I 
aon. J W. Blake. A. Martin et Cie 
Uée., J. A Wiggette Co. Ltd , J -A 
Pelletier et Fils Enrg. Sherbrooke 
New» Oo., J. A. Pigeon. M. Smith :

Dans une émission du poste CH 
LT hier aoir. les voix autorisées des 
honorables juges Hector Verret et 
Charles.-D. White ainsi que celle 
de son honneur le maire AJexander 
C. Ross se sont faites entendre dans 
un vibrant appel en fa\eur de la 
sixième campagne annuelle pour les 
oeuvres de charité à Sherbrooke

Le juxe Verret
•'Nous entrons dans la 6e cam 

pagne de charité et je m'adresse à 
vous tous afin que vous puissiez as- 
surer le succès de cette campagne 
Vous savez qu’on a dit: “H y aura 
toujours des pauvres parmi vous' j

Bien que le travail actuellement 
ne soit pas rare; 11 y a toujours des 
personnes, des familles qui ont be­
soin de notre aide Nous avons en- j 
tre autres institutions qui nécessi- : 
tent notre appui, l’Hospice du Sa 
cré-Coeur.

Je sais que les bonnes religieuses 
s'occupent de 1 oeuvre des enfants 
qui nom plus leurs parents. Ces 
religieuses sont pour ces orphelins 
des secondes mères, mais elles doi­
vent compter sur l’appui de la po­
pulation de Sherbrooke. Cette ins­
titution a pris ces enfants a leur 
naissance, les a habillés, nourris et 
protégés.

Si je parle des enfants, je ne veux 
pas oublier les vieillards qui eux 
aussi ont trouvé dans cette institu­
tion tous les bons soins. S'il y a 
quelque chose de triste dans la vie. 
c’est la vieillesse.

D’autres sont des souffrants, des 
déshérités de la vie. A l’hbpital 
Saint Vincent de Paul, des rcligi 
euses s’occupent d'eux au point de 
vue corporel et surtout au point de 
vue spirituel en les préparant a 
paraître devant le grand Juge que 
nous devons tous rencontrer au ter­
me de cette vie.

Cette semaine, des dames et des 
jeunes filles iront frapper a votre 
porte pour vous demander de leur 
donner les moyens de soulager ces 
misères. Je n’ai aucun doute que 
vous prendrez en considération 
l’abnégation de ces solliciteuses 
bénévoles et que vonos ferez votre

possible. Dabord, les recevoir poli­
ment et déposez votre obole petite 
ou grosse; car. n'oublions pas: Qui 
donne aux pauvres prèle a Dieu ".

C’est un placement qui ne peut 
se perdre. Je n’ai nul doute que 
nous dépasserons et même double­
rons cet objectif de $12,000. grâce a 
la grande générosité des bons et 
charitables citoyens de Sherbroo­
ke”.

Ij€ juge White
L'hon. Juge Charles-D. White a- 

dressa ensuite la parole en anglais 
aux citoyens de Sherbrooke, faisant 
un pressant appel en faveur de 
l’HOpita: général Saint-Vincent de 
Paul. l'Hospice du Sacré-Cœur et 
la Crèche Sainte-Elizabeth.

’’C'est une obligation chrétienne 
pour nous de les aider de leur don­
ner les moyens de continuer leur 
bon travail" Donnez-leur votre en­
couragement, faites tout ce que 
vous pouvez pour venir en aide a 
ces institutions.

Le maire Ross
M le maire Alexander C. Roc» 

ajouta sa voix autorisée a ce con­
cert d’appels pressants pour toutes 
ces institutions de bienfaisance de 
notre ville.

‘‘Je sais que comme toujours vous 
vous montrerez le plus genereux 
possible pour ces oeuvres qui méri­
tent toute notre admiration et tout 
notre encouragement’’.

Les services éducationnels 
qui font de l’armée une 
école formatrice d’hommes

COUTALé major Hermas Bastien, qui est charge des 
spéciaux aux soldats au camp de Juliette, expose les 
grandes lignes de service qu'il dirige devant la réu­
nion conjointe des Lions et des officiers du camp de 
Collinsville, a la grande hutte des soldats du camp, 
hier soir.

Au centre d entrainement Lord 
Sherbrooke, ou le* Lions étaient 
hier soir le» invité.- du lieutenant- 
colonel Eugene Nantel pour leur 
dîner hebdoma'iaire, le major Her- 
mas Bat tien, conférencier invité 
du club, a fait l’apothéose de l’ar­
mée, tout comme le chef d'esca­
drille Denton Massey avait fait, il 
y a quelque temps, l'apothéose de 
l'aviation, lors d’une assemblée 
semblable du Rotary, pour em- 

loyer l’expression de Si. le juge 
aima Landry, président du club

BERGER. (Photo la Tribune').

KECKl TEMENT 
PLIS INTENSE 
DES FEMMES

Un comité de sélection du 
CWA( se met à l'oeuvre en 
notre ville.

LES E\ \I)ES 
SONT ENCORE 
EN LIBERTE

SOUSCRIPTIONS 
DES EMPLOYES 
DU 0UEBEC C.

Les autorités policières 
continuent leurs recherches 
dans la région pour retrou­
ver les deux prisonniers 
qui se sont évadés d'un 
camp d’internement.

Le comité civil de selection du 
dw A C., de recrute­
ment en général, et s'efforce en 
particulier de trouver des sujets 
capables de devenir officiers et 
sous-off’oiers. Il se tient à la 
disposition des personnes qui dé­
sirent avoir des renseignements, 
et il sera heureux de recevoir 
tous ceux que la chose intéresse, 
sur rendez-vous.

Pour devenir officier, il faut 
être bilingue, avoir reçu une 
bonne instruction avoir le sens 
des responsabilités et aimer à 
diriger les autres.

Le comité civil de selection du 
A 'la if «P. les départements C.W.A.C. a Sherirooke *e corn-
. , ^ oose comme suit: présidente:ne la Dominion Textile \jme Paul-Emi e Oenest; Mme

souscrivent la somme de Chevalier. Mlle Made-
| erne Levesque, Mmes René Du 

ebfMJUU. Berger et Joseph iabrecque.
________ ! Le bureau est situé à 20. sud.

BE U LESTE 
DES EMPLOYES 
DL TEXTILE

.1 ux Assises

La défense se porte à 
l’attaque au procès du 
Dr A. Menard, de Garthby

défense déclare vouloir éclaircir un point obscur 
dans le> circonstances qui ont entouré l’envoi d*un colis 
venant de Garthby et adressé à St-Jean, P. Qué.

• Ci-dessus les membres du comité sélectif féminin et deux membres du meme «mité de Montreal. On pj 
remarque de gauche à droite. 1ère rangée; Mme F de B PANCT. de Montreal. Mme Paul-Ernile GE- £)_
NEST. présidente du comité de Sherbiooke. Mme !>eopold ( HEV M II.R Mme Yves BOI R V de Mont- ^ s Lions qui remercia le coulé 
real: 2e rangée, même ordre: Mme Joseph LABRECQi'E. Mlle Madeleine LEVESQUE Mme Rene DU- render.

Le major Hennas Bastien, du 
centre éducatif de Joliette, pour 
le» soldats de langue française, 
prouva que l’armée canadienne, en 
plug de former de bons so’.dats 
pour la guerre, forme de bons ci­
toyens pour l’après-guerre.

Bref, le major Bastien a parlé 
du travail d’orientation, d'instruc­
tion et d'éducation qui se poursuit 
dans l’armée canadienne, tout en 
développant ia thèse que l’armée 
est en soi une société complète, un 
monde ayant sa loi, ses tribunaux, 
son étiquette et sa morale.

Ainsi que le déclara le colonel 
Léopold Chevalier, qui avait été 
chargé de présenter le conféren­
cier, le major Hermas Bastien, é-

ÔRÜÂMSME DL 
RVriONNEMENT 
\ SHERBROOKE

lyè maire A.-C. Rc*** accep­
te la présidence d une com­
mission établie pour répon­
dre aux demandes de ren­
seignements.

Le montant atteint $54,850, 
•oit 211 pour cent de l’ob­
jectif.

A l'issue de la campagne pour le 
troisième Emprunt de la Victoire 
on révèle que 410 employé» et 
pensionnaire» du Québec Central 
ont souscrit la somme de $04,850. 
00, c'est-à-dire 211 rc de l’objectif 
de $26,000.00 fixé par les officiers 
de la campagne et ce montant re­
présente une souscription moyenne 
de $133.78 par employé qui y a 
souscrit. Le résultat du troisième 
emprunt est de 44.5% de plus que 
lors du 1er emprunt et 34.7% de 
plus qu’au deuxième.

Le comité qui avait charge de 
recueillir les souscriptions parmi 
les employés était composé d«: 
MM. F.-H. Hibbard, surintendant 
et ingénieur en chef, comme prési- 
de-nt, C.-K. Bartlett, M A. Work­
man. G.-S. Sampson et Jos. Ga­
gnon, de Sherbrooke; le sgt. A. 
Lamnnde et M. R. Théberge, de 
Thetford-Mine?, et M A. Pomer- 
elau, de Vallée Jonction.

En plus des souscriptions des 
employés la compagnie a elle-mê­
me souscrit la somme de $50,000. 
00, portant le grand total pour la 
compagnie et scs employé» à 
$104.850.00.

NOMBREUX APPELS 
POUR DES PEUX 
DE CHEMINEES

Aucun appel de feu n’a « te en­
registré au cours de la journée 
d’hier au département des îneen* 
», c; mais, i>ar contre, à la suite 

1 ' ^nt oui souffle aujour­
d'hui, cinq appels ont été donnés.

«• u- il ne s’agissait que 
• f ux de cheminées sans impor­

tance.
( es feux ont eu lieu chez M. K« 

lix Graillon, 320 King-Ouest; M. 
Jos. Robillard, 190, lOôme Avenue; 
M. Frank Hurdle. 129 St-Henri: M 
An ire Lcbol, 13 ruelle Rondeau et 
dan une propriété d'Edward* 
Realty, a lia, 6eme Avenue. Au­
cun dégât n’a été cause.

lœs autorités policières munici­
pales. provinciales et fédérales 
continuant toujourr leurs recher­
ches pour retrouver les deux ré­
fugiés qui se sont évadés d’un 
camp d’internement local au cours 
de la fin de semaine. On n’a enco­
re eu aucune information à leur 
sujet depuis qu'ils ont pris la clef 
des champs samedi.

Les autorités policières, qui ont 
alerté toute cette section de l’Est 
du Canada au sujet de ces deux 
individus, les ont i îentifiés comme 
étant Martinius Felling, 38 ans. 
mesurât^ 5 pieds et 7 pouces, pe- 
sant 162 livres, les yeux bleus, 
teint pâle et Willem Sieke, 20 ans. 
5 pieds et 0 pouces. 152 livres, 
yeux gris, teint médium.

Les deux prisonniers portaient 
au moment de leur évasion des 
vêtements civils du camp et des 
capotes de l'armée, au dire de la 
police.

--------------v------------

M.W.STEBENNE 
EN DEUIL D'UN 
JEUNE FRERE

Denis Stêbenne, 11 ans, 
succombe h Montréal, aux 
blessures reçues dans une 
chute.

M Wilfrid ôté benne du service 
de publicité de la TRIBUNE, a eu 
la douleur de perdre un jeune frère 
hier après-midi à Montréal. Denis 
fitébenne. Agé de 14 ans. décédé A 
l'hôpital S te-Justine à la suite d'un 
Pénible accident survenu la veille, 
alors qu’il fit une chute en Jouant.

Le défunt laisse sa mère. Mme 
Auréle Btébenne. de Montréal; trois 
soeurs. Mme Albert Gagnon, de 
I>ambton, Mme R. putono et Mme 
R Fa ver 1. toutes deux de Montréal, 
ainsi qu’un frère. M Wilfrid Sté 
benne, de notre personnel; aussi 
troL*. beaux-frères, MM Albert Oa 
gnon. R Platono et R Fa vert

Le.v funérailles auront lieu jeudi 
matin, A Rh 30 en l'église Baint-Ar- 
sène. La dépouille mortelle est ex* 
posée aux Salons mortuaires J.-S 
Vallée. No 6821 me St-Hubert, 
Montréal.

A notre confrère, le personnel de 
la TRIBUNE désire exprimer 1 ex 
pression de ses biens vives sympa­
thies dans ce deuil cruel, ainsi qu'à 
«n famille.

MAGOG, 10. (D.N.O — La Do­
minion Textile de Magog a fait ( 
grande sa part dans la campagne 
du 3e Emprunt de la Victoire car 
sur un objectif de $50 000. elle a 
souscrit plus de $66.000 Tous les 
départements de la Dominion Tex 
tüe. à l’exception d'un seul, à court 
de $5. ont dépassé leurs objectifs.

Voici la liste des souscriptions de ’ 
chaque departement de la Domi­
nion Textile, avec les objectifs en­
tre parenthèses;

Tisseurs $11.400 ($7.190); Finis­
seur? $7.350 ($4.910! ; Graveurs:
$5.400 *$1730); Dessinateurs $600 
$330*; Cardeurs: $4 800 ($3,215);]
Cloth Room": $2.350 ($1,055); Ma­

chinistes: $6.900 ($4.720»; •Grey]
Room': $1.600 « $900 » ; Teinturiers 
(rayonne»: $2.500 • $1.135-; Bureau 
et laboratoire $î OOo $410»; Im­
primeurs $3.100 ( $2.620» ; Division 
B $00 •$8nfi>; pileurs: $7 000 ($5,- 
830». Entrepôt $2 350 <*2 I20>, Tein­
turiers «coton» ; $3.850 ($2.650);
‘Napping Room': $950 «$845»; ‘Co­
lor Shop $1350 ($925) ; ’ White
Room”: $1600 ($1.420).

Une collision enire 
camion cl automobile

Une autre collision entre un ca­
mion et une automobile eat surve­
nue hier en face du No 385 sud rue 
Wellington, où le camion de M. L. 
Maurice, de St-Claude, est venue 
en collision avec l’auto de M. D. 
Pinard, 39a laurier, en tournant 
pour entrer dans la cour de la 
Carnation Milk. Les deux véhicu­
les ont été moyennement endom­
magés.

C’est le constable Rousseau qui 
a fait les constatations d’usage.

rue Wellington II est ouvert le 
lundi, de 2 à 4 heures.

Le comité de Sherbrooke est 
dirigé de la même façon que ce­
lui de Montréal et dont la pré­
sidente est Mme E. de B. Panet. 
épouse d 
de B Panet

La defence sett portée vlgoureu-jet Me Ashton Tobin, s est objectee] 
semen: a ’ attaque oe matin a la j à ce qu’un constable de la Gendar-j 
reprise du procès que subit le Dr merie. M. J. G A Houle, témoigné ! 
Albini Ménard, de Garthby. accuse d'après le dossier, mais bien d'apres j 
d’avoir vendu et procuré des nar- sa connaissance personnelle des ]
Gotiques a A-G. Fraser, de St Jean faits. La Cour a permis les ques !
alors que ces narcotiques n'etaient ; lions de la défense en disant qu elle 
pas pour fins médicinales et que le voulait donner toute la latitude
nomme Fraser nétait pas le dient ; possible a l’accusé Le témoin Houle
du Dr Ménard.

La défense, repre&entee par Me
a déclare que personnellement, il 
ne savait rien des communications 
antérieures entre 1a police et TocAnt^r.e R^vard c.r. de Québec et j abmlt:r à ^ récfp,ion

contenait de Vh*roT-

tait. <ians la vie civile, professeur 
) à l’Université de Montréal et di« 

recteur de la Revoie Universitaire. 
M Bas tu -. -* aussi docteur en pé-

j dagogie.
Nombreux étaient, hier soir, les 

invités des Lions et du colonel
■ Nantel, car l’on comptait quelque
j 175 personnes.

La réunion fut pleine d’entrain 
les un if ormes des officiers é« 

maillaient le groupe des convives.

Hôtes d’honneur
A la table d’honneur, on remar- 

I quait : M. le juge Dalma Landry,
I le major Hermas Bastien, Son 

Honneur le maire A.-C. Ross, le 
i lieutenant-colonel R. Girard, du 
j district militaire No 4, le lieute- 
i nant-colonel Eugene Nantel, com*
■ 'vm iar.t du camp Lord Sherbroo- 
' ke. M. Everett Goodenough, prési*
* dent du Rotary, Me Westley Brad­

ley. sous-gouverneur de district
j «lu Y’s Men’s Club, le colonel Léo­

pold Chevalier, commandant de la 
10e brigade d’infanterie (R), Ma 
Cesaire Gervais, procureur d** la 
Couronne, M. Léon Trôpanier, di* 
recteur du comité civil recrute* 
ment pour la province, le lieute­
nant-colonel Alphonse Genest, 
commandant du 2c bataillon (R) 
Les Fusiliers de Sherbrooke, le di­
recteur de la Police municipal» 

\ • Ki.
vard. c.r., de Québec, le capitaine 
L. Turcotte, president du mess des 
officiers du camp Lord Sherbroo­
ke, le major G.-Gordon Cumming, 
commandant du 1er bataillon du 
Prince of Wales Owh Regiment 

; » mg), M. J.-K. Flaherty, secretai­
re du Rotary. M Aîphée Gauthier, 
gerant de LA TRIBUNE, et M. 
Albéric Julien, secrétaire du club 
les Lions.

M. Landry lut aussi de» télé- 
! grammes du major-géné»*al F. d« 

«A suivre en page 8—ôe col)

a cherché par deux témoins a sa 
voir comment la police, dans cette 
cause, a pu recevoir des narcoti­
ques apres l'envoi au Dr Ménard ; 
d'un télégramme qui ne spécifiait 
pas que le colis $ envoyer devai 
contenir des narcotiques. La Cou­
ronne, représentée par Me Armand

On apprend aujourd’hui que ie 
maire A C. Ross a accepte la pré- 

' sidence d’un nouvel organisme lo­
cal appelé commission du ration- 
nement. B s adjoindra comme dî­

ne a St Jean. P. Que , le il septem­
bre. mais ’e constable Somers, qui 
dirigeait le travail de la police, a

e qui] et-alt personnellement Irec^eurs membres du clergé ca- 
' au couran^ ^ y avaL par I thohque et protestant, deux dames 
i .eg ranimes et par téléphones, an té- | représentant les consommateurs, un 
i nearement au té.egramme deman- i do'it chacun des grou-:t .Mme E. de B..Panet. •>»• dar.t renvoi du coi a, mois il ignore mdïïtr.e wn-

u brigadier général K. Rousseau, c.r . procureur spécial du H télégramme* ^ anne’s: suna..ts. inausmé. com™^^e pub!* dans cette cause i f j ' ?
drogue.

La pisciculture de Magog 
est fermée par économie

Ia sous-ministre des Pêcherie», M. Louis A. Richard, 
explique la politique du ministère qui con>iste à cen­
traliser l’élevage du poisson dans la province.

Le but de la commission est cie

SUCCES SANS 
PRECEDENT DE 
L'EMPRUNT

Les souscriptions rappor­
tent $1,162,950 de plu* 
qu’en février dernier.

Me Ri vard a dec.aré devant les réP°ndrf ï*
•rsis-sr.ee., ri» •» rw.r^n. i, gnemenr du public, d approuver .es

Banquet de la Chambre de Commerce
MAGOG. 10 — (DN.C.) —

MM L - A. Richard. sou»-min:stré 
des Pêcherie», et B.-W. Taylor 
biologiste, ont expliqué hier « 
au banquet annuel de la Cham­
bre de Commerce de Magog, que. 
pour de» raisons économiques r* 
techniques, le gouvernement pro­
vincial n'a pas l’intertion de rou­
vrir l’établissement de pisciculture 
de Magog.

Etant donné qu’il devait être 
question de la réouverture de cet 
établissement de pisciculture dt 
Magog à ce banquet, la Chambre 
de Commerce de cette ville avao 
invité le Club de Pèche de Magog 
ainsi que de? représentants de« 
Chambres de Commerce et 
Club» de Pèches des Cantons de 
l’Est.

Le banquet eut lie au Battle* 
House, sous la pre?;dence de M 
Arthur Dion, président de la 
Chambre de Commerce de Magog 
et réunit quelque 200 convive*

La bienvenue aux nombreux 
delègues de toutes les parues de* 
Cantons de l’Est fut > uhu •• par 
M. Dion, au nom de la Chambre 
de Commerce de Magog, et : 
le maire Pierre Thomas, au nom 
de la ville de Magog.

Les invités d'honneur
Le» principaux orateur* furent 

MM. Richard et Taylor qui trai­
tèrent la question de la p *c rul- 
utre; le Dr C.-S. Harris, president

♦ A suivre en page 8-- 4e co! >

, persistances de la Couronne, que 
! défense était intéressée et les Jurés 
i de même, à savoir comment il se 
| fait qu'un colis renfermant des 
i narcotiques serait parti de Garthby 
! pour être dirigé â St-Jean, sans 
j qu’ii aoit fait mention, dans le té- 
j egramme qui réclamait renvoi de 
| ce colis, que c'était de la drogue

gramme Le signataire du télégram­
me était l’officier Somers qui avait 

j demandé au constable A -O Fraser 
I ie sc servir de son nom pour le» 
fin» de cette cause.

Nous ne réclamons pas des noms 
! d informateur* et noue ne voulons 
i pas aller dans le* secret* de la poli 
ce. a declare Me Rivard, mais il a 

y ait d autres conununi- 
1 cation» entre la police et l'en- 
! oyeur du colis, car le télégramme

• e mentionnait absolument rien 
oncerr.ar.* les narcotiques. Non»

• o’ùon? savoir s’il apparait dans le» 
dossiers ou les notes des constables, 
s . y a eu des communications en-
re ; iccuse et la police, antérieure- 

ment à l'envol du télégramme le 
8 .septembre”.

Le procureur de la Couronne n’a- 
I va:: pas d objections à ce que le té­
moin réponde, en autant qu’il s'a- 
clasait de sa connaissance person- 
r.elle mais il s’objectait a ce que le 

1 ténx

demandes de carnet, etc Les mem­
bres de la commission devront four­
nir leurs services absolument gra­
tuitement

Le choix d’un local n a pas en­
core été fait, mais on prévoit que 
la commission aura probablement 
ses quartiers dans l'immeuble oc­
cupe jusqu’ici par l’Office du Tou­
risme. rue King Dans ce cas, le bu 
reau de l'assistance municipale res­
terait avec ceux du département de 
la voirie, rue Camirand.

PREMIER DINER 
\ L'HOSPICE

Les organisateurs de !a 
campagne se réunissent 
sous la présidence de M. 
Mignault.

Les quartiers generaux régio­
naux du troisième Emprunt de la 

; Victoire continuent de recevoir 
de» rapporte des divers centr*1» 
de» Cantons de l’Est, et les orga- 

; rusateurs prévoient que les résul­
tats définitifs, samedi proenam,

: montreront une augmentation as­
sez appréciable sur ceux qui ont 

I tté publies à la suite de la clôtura 
| officielle de la campagne, en fin 

de semaine.
Quels que soient le» dernier» 

1 chiffre», le» souscription» au troi-
I sième Emprunt dans les doux# 
comtés de? Cantons de i’Est accu- 

| sent déjà une énorme augmenta- 
! Uon sur celles du deuxieme Em» 
; prunt lance en février dernier. Le»
I plus recents rapports donnent ua 
i total de $11.145.000 comparative­

ment a $0.982.050 en février, soit, 
une hausse de $1,162,950. Le* 
quartiers généraux régionaux e- 
mettront un autre rapport ce soir 

' sur l’ensemble des comtés de i*E-t 
et un rapport définitif samedi.

Hier midi, avait lieu à l’hos­
pice du Sacre-Coeur > premier 
dîner de la campagne de charité. 
Chaque jour, les organisateurs, 
les aides bénévoles et e public 
sont invités à venir prendre le 

réponde sur le contenu du ' diner ensemble afin de mieux

Les Cctcrans de 
Magog honorent les 
héros de 1914-18

A «livre en nage 8—6e col)

LES LIONS AU CAMP LORD SHERBROOKE

• Hier noir, le club de», Uon» dr Sherbrooke a tenu *on dîner hebdomadaire au camp f/ord sherbrooke, en réponse a une Invitation du 
lieutenant-colonel Eugène Nantel. A cette occasion, le eonferender fut le major flerma» Bastien. du eentre educatif de Joliette pour le» 
soldats de langue française. Sur la photographie el-desniis. on remarque, de gauehe a droite. 1ère rangée: le eolonel Leopold CHEVALIER, 
commandant de la 10c brigade d infanterie (R), M. E. GOODENOt GH. président du Rotar>, le lleiitenant<rolonel R. GIR XRP. du 
district militaire no 4. le major BASTIEN. M. le juge Dalma LANDRY., president du club de» I lon.s. Son Honneur le maire A.-C. ROSS, 
le lleutenant-eolonel Eugene NANTEL. commandant du camp Lord sherbrooke: 2e ranger le capitaine 1 TURCOTTE. prrMdrnt du 
mes» des officiers du camp Lord Sherbrooke, le directeur dr Polire Percy DONAHUE, >1. J.-K FLAHERTY', secrétaire du Rotary, Me 
Antoine RIY’ARD. c.r., de Quebec. Me Cc*airc GKRVAIS, c.r.. procureur de la Couronne, le lieutenant-colonel Alphonse GENEST. 
commandant du 2e ha tail Ion (R» l.c* Ktivtllcrs de Sherbrooke, le major G. Gordon C'UM.MING, commandant du 1er bataillon du Prince 
of Wale* Chvn Regiment <mg) Me Nestle* BRADLEY, sous-gouverneur du district du Y’» Men* ( lub, M. \lphre GAUTHIER, gerant de 
LA TRIBI NE. M. l-con TREP .AMER, directeur du romlte civil de retrutement pour la province de Quebec, et M Ylbérle II LIEN, secre­
taire du club de» Lions. (Photo LA TRIBUNE)

coordonner '.es efforts communs.
On remarquait à la table d'hon­

neur, M. Charles de Lotbinière 
Mignauit, president de .a cam­
pagne. MM les chanoines Jo­
seph P. Pilette et Napoléon Co- 
dère, M. T. L .Archambault. Mlle 
Augustine Codère. M e juge 
Dalma Landry, patron honoraire 
de la campagne. MM. Georges 
Murphy vice-président de ia cam­
pagne, Gédeon Nadeau et Armand 
Labcrge trésoriers conjoints, M. 
réchevin J.-W. Genost, M. le 
dentiste Julien Giroux, M. et 
Mme Alphée Gauthier, gérant de 
La Tribune Lte<., M. et Mme 
Jean-Louis Gauthier du poste 
CH LT.

Au début, M le chanoine Na­
poléon Codère fit un appel à la 
radio en faveur d'une souscrip­
tion généreuse à cette campagne. 
Il invita aussi son auditoire à 
relire l'appel que. Mgrg l’Evêque 
adressait dans le Messager Saint 
Miche'..

“Comme on vous "a dit. $12,000. 
est un minimum. Il faut comme 
par le- autres années dépasser cet 
objectif.

U faut par votre charité assu­
rer vivres, logement et couvert à 
tous les pauvres, es nécessiteux 
de notre ville. Que tous mettent 
l’épaule à la roub. que tous y 
aillent de leur coeur, que ce soit 
pour tous une vraie semaine de 
charité.

Vous en tirerez an grand bon­
heur soyez-en sûrs car h faire la
charité on en retire toujours du
plaisir’’.

A chaque midi, il y aura rap­
port des souacripLonc a ce dîner.

MAGOG, 10. — (DN.C) —
' L anniversaire de l’Armistice a 
; ionne lieu a une .imposante céré­
monie militaire en face du eéno- 

! taphe.
Le défilé partit de la résidence 

,ie M. le maire Pierre Thomas, 
! précédé de :.i Fanfare Ste-Mar- 
guerite, du 73ème Bataillon de Ma­
gog, de* veterans de Magog et d® 

j la région, de*. Scouts, et de la 
Fanfare Memphremagog; la pro- 

' cession a parcouru le* rue® 
Merry, St-Patrice, Sherbrooke et 

! Principale.
Après l'observation du silence,

! 1 y eut un allocution prononcée 
; par le Révérend Arthur Tulk, sui­
vie de quelques mots par M. le 
maire Pierre Thomas; puis le 

I Reverand Philipp Mattham», pas­
teur de la United Church termina 
par une courte allocution.

Le maire Pierre Thomas députa 
une couronne au nom de la ville 
de Magog, et une dizaine d’autre» 
couronne^ furent déposées au pied 
du cénotaphe par ,es unite* mili­
taires, les organisations et le» so­
ciétés civiles.

INITIATION DE 
CHEVALIERS DE 
COLOMB A MAGOG

MAGOG. 10. — (D.NC.) — 
Dimanche, 29 novembre, le Con­
seil 2383 des Chevaliers de Co­
lomb de Magog aura sa deuxième 
initiation de Chevaliers, cette an­
née. Une invitation e.st faite À 
tou» les conseil» de la région à 
venir visiter la ville de Maguig 
et leur» frères Chevaliers
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AYm relations avec \ ichy

mua cju 11 puisse compeendre i en termes de 
chaînes d auto qui leront des obus, de balles 
de golf qui leront des boulets, de rieux 
eviers. encore bons pour faire des muni­
tions. de seaux aux ordures qui feront des 
cartouches... La comparaison est intermi­
nable.

Le fait est que TOUS les objets et usten­
siles qui contiennent de la ferraille DOI­
VENT être recueillis pour que les ennemis 
de 1 Amérique disparaissent".

0 n’y a pas de 
“miracle russe”

I trucuona très stricte* et trè* df- 
1 taille** afin que dan* le* région* 
occupée* «oit applique un regime 
modéré et meme amical destin* a 

| gagner le* habitant* par le* bien* 
i fait* de l Ordre Nouveau.

* En particulier, les Nazi* comp 
i talent .sur la réouverture de* égU-

! Rédigé pour la Pif*** Canadienne et la collaboration du cierge or 
par Maurice De*Jardtn*. ' thodoxe reiabli dan* *e* privilège*

\ Correspondant outre-mer de» jour- pour provoquer clan* ce* popula­
tion* une réaction anti-bolchevique 
Ce* avance» n eurent aucun tuccès

• Bientôt”, la nature de l'Aüe-
naux de langue françal*e 

LONDRE6 10. «PC.) — Revenu

Le très honorable Mackenzie King a an­
nonce. hier soir, que le Canada venait de 
rompre ses relations diplomatiques avec le 
gouvernement de Vichy, expliquant qu il ne 
saurait plus y avoir de relations avec ceux 
quL à Vichy, ordonnent aux armees de la 
France coloniale de combattre les armees 
américaines et britanniques debarquees en 
Afrique expressément pour assurer la libe­
ration du sol français. Bien que cette dé­
cision soit très pénible pour le gouverne­
ment canadien et pour le Canada français, 
il faut reconnoitre que Thon. M. King a tout 
fait pour garder aussi longtemps que possi­
ble des relations amicales avec notre an­
cienne mere-patrie. Aujourd'hui encore, le 
Canada ne laisse pas d'assurer de sa sym­
pathie et de son secours la vraie France, 
c est-a-dire celle qui, en fait ou en esprit, 
lutte pour sa survivance et combat avec 
nous.

Le gouvernement de Vichy avait a son 
tour rompu hier see relations diplomatiques 
avec les Etats-Unis, maigre les assurances 
que Washington avait données a la France 
a i eifet que les Américains, dans leur 
poussee-surprise en Afrique-Nord, no­
yaient d autre but que de libérer le terri­
toire français de leurs ennemis. Ces assu­
rances avaient a la fois ete données a Vichy 
par Washington et Londres mais Laval n'a 
nea voulu comprendre, ou, s il a compris. 
U n'a rien voulu faire pour déplaire aux 
Nazis. Pétain a agi de mems.

Le geste du gouvernement de Vichy n e- 
meut en rien Washington, et le secretaire 
d'Etat américain. Cordell Hull, l'a formelle­
ment déclare hier après-midi. M. Hull a 
toutefois appris à la presse que les derniers 
événements n'alfectaient en rien les rela­
tions de Washington avec la Martinique, 
possession française dans les Antilles. La 
surveillance exercee a la Martinique par les 
Américains est complete depuis plusieurs 
mois, et les Etats-Unis n'ont nen a redouter 
de ce côte-là.

Pour ce qui est du maintien des relations 
du Canada avec Vichy, jusqu'à hier soir, le 
premier ministre Mackenzie King s'est expli­
que tree clairement et très eioquemment a ce 
sujet dimanche dernier. Retenons surtout 
ceci : ' Rien de ce qui arrive dans les cir­
constance ne signifie que le Canada est en 
guerre avec la vraie France \ a dit M. King.

En effet, les Etats-Unis et le Canada sont 
en guerre avec les ennemis de la France et 
non avec la France. La Bataille d'Afrique, 
telle qu'elle se preeente actuellement, a 
pour fin ultime de balayer les puissances de 
l'Axe de la Méditerranée et de libérer la 
France. Et les Nations Unies sont bien dé­
cidée# d en arriver a cette fin, quoi qu’il en 
coûte.

FeuiIles \ olan tes

L Italie tremble dans sa botte.
• • •

Elle craint d être prise par la ganse ..
e • •

\1 aledictton de malédiction! dit Benito.

La réponse américaine

On ne lira pas sans intérêt cet article du 
Murer de New-York, a l'adresse du Führer?

Nous commençons a repondre a Hitler !
Nous—les huit millions—nous, le peuple, 

nous, tous ceux d entre nous qui avons si 
souvent dit, en nous-mêmes? "Que puis-je 
faire dav^ ntage pour écraser les agres­
seurs ? — nous offrons a Hitler la réponse
a son discours sardonique et cynique du Pa­
lais des Sports a Berlin. Nous lui envoyons 
la réponse pour les montagnes de misere 
qu'il a dressees. pour le meurtre et le viol, 
et la devastation, pour les millions de vies 
perdue®, pour la Pologne et pour la France, 
pour la Grece et pour la Norvège, et pour 
fous les autres pays foules au pied mais 
non vaincus, pour les hommes libres enchaî­
nés par lui. pour le sang et la haine.

Nous lui répondons dans les seuls ter-

d'un séjour de huit mol* en Ru**ie. | niand reprennent le cte**u*, le* of- 
M Roger Garreau ministre plénl Nci*™ furent !«• premiers à donner 
potentielle et délégué du Comité | le mauvais exemple, n* se livrèrent 
National Français en U R.SJS. ne s de» exaction* de toute sorte, a 
peut imaginer de spectacle plu* un* des orgie* auxquelles de* femme* 
prétalonnant que “cet immense et de* jeune* füles étaient oon-
peuple tendu >er* un but unique: la ira in te* de participer, 
victoire’ . Bientôt ’ ajoute le ministre, “ce

C'est ce qu'il a déclaré dans uns ’ la guérilla Des groupe* de par- 
interviou parue dan* l’hebdoma- ’'^an*. en infligeant de tre» lourde* 
daire “La MarsetHai.se”. ! Partes aux force* nazie*, les soumi-

“D n’y a pas de miracle ruese”. rent è un véritable régime de ter- 
dit M Garreau; “le* Russes font ' reur Exaspérés, les Allemands mul- 
la guerre, c est tout, et la font bien I UpUèrent le* représailles le* plu*
après s’y être préparé* de leur féroce*.
mieux Ils »e battent avec Un- ’De nombreux prisonniers ont
domptable énergie qu’il» ont tou- Interrogé*. On leur a demande 
Jours montrée. Mais cette foia-cl, iU , pourquoi il* avaient commis de.- 
sont organise* comme jamais il* actes effroyable* de sauvagerie et 
ne le furent et il* n’ont pas un | de sadisme dans le* ville* ou le* j

f \ ülages ru**e* ou il* avalent tenu !

sauver Mussolini » • •
Soyon modestes dans nos ambitions et ne 

rêvons pas de vivre, de ce temps-ci, Sur la Côte 
d Azur,

# * *

commandement qui les trahit
. _. , » ». ■ j \ ' *-* mobilisation d’un grand garnison.Les Oies du Capitole n ont pas promis de nombrf a ouvriers spécialiste* pour Tl* ont tou* fait cette réponse

les armées mécanisée* n’a pas ra- noUfi importe: nous savon* que
lent! la production des usine* d ar- , noUê ne reverrons plu* notre pays,
mement”, ajoute-t-il. “Le* camara- 01 00114 n’avons pas été tués au- 
des restés devant leur établi accep- .lourd hui, nous le .^eron* demain ou 
lent volontiers de travailler 14 heu- après-demain Alors, nou* profi 
res par jour pour faire la part des des quelques instant* de vie
absents que. d’ailleurs, par cental- ! Qui nous sont laissé* pour nous di»-

Stahne est originaire de Géorgie, ce qui nés de milliers, de* femmes »om , îr**£e un peu.-1» «w» - is&Tss. s æk
des Gcorgiques » vérité on peut dire que la bravoure niand dans la bataille, il ne croit

* # déployée dans le travail de l'arrière P44 du il survivra. Il se défend donc
Si Rostand vivait encore, il enverrait son ! n’eat pas inferieure au magnifique comrne une béte traquée et il pré

vers fameux au Duce: courage que 1 armée rouge montre ' ,feTe ** battre en Russie qu'en Al
r- * 11 i n • j, n. chaque jour sur les champs de ba- cmagne car il n attend nu] merciEssuyez-vous les yeux avec le Rgi de Rome... JUUI ^ u même pour sa patrie”.

* * * ; j Et l’hiver qui s'eu lient?
Les Américains ne veulent pat de mal a la M Gateau a trouvé les femmes Certes, les nazis seront peut-être

Franc. Au contraire, c’est le président Roose- j m‘eUX V#,Ui * pr°t<*éi‘ c*tte “nn^
velt qui disait dimanche matin a tous les Fran-' milliers de jeune* fille* et de 
çais et au monde entier: 'Vive h France éter- ‘jeunes femmes complètement mili­

tarisées. portant le même uniforme 
et le même armement que leurs ca­
marades» masculins. La garde de* 
voies ferrees. des ponts, des poètes

est

V
A

!

L'ESPRIT D'ENTREPRISE ET
(a, cM^icutcc e*t dot

nelle!,p
• * *

De même le Canada ne désire rien tant que

contre le» rigueurs du temps", con­
clut le ministre, “mais par contre, 
des centaines de milliers de parti­
sans ont été armés. L’immense 
front, en effet, est partout pennés 
ble entre les centres fortifies et les 
communication* sont toujours res­
tées relativement aisées entre les 

de francs-tireurs et l’armée 
. ft . igné. Avec la complicité de* po-

pour 1 armée | pulations. if* guérilla* vont pouvoir
i% s j » n Quant à • armee rouge, sa tenue jrnpuneinent harceler les convoi»pue ceux-la entendent qui ont des oreilles esl simplement magnifique. ! allemand* et étendre leur

pour entendre. | Bien habillés, chaudement vêtus jusqu'au coeur de la Pologne
pour l'hiver, d une discipline un-j Quant a l armêe rouge el

la libération du territoire français. S adressant àe défense anu-aèrienne leur 
aux populations françaises opprimées, Vhon. presque exclusi'ement confiée ainsi groupe» 
Louis St-Laurent s écrie: "Vice la France im- j en SraE^e Parü« *cs transport* en ligne 
périssable!'*

action

Quant a r armée rouge elle-mé 
Anglais et Canadiens suivent d un oeil plus °,fïici€ra el s0141414- llee nw‘ elle n attend, elle aussi, que
*t,f mit „ ru,«, on Atlnntinu, e/ .n ifê- ^ camaraderie cor- Uon grand allie l'hiver, pour re-

diale, observant en tout temps une prendre une offensive qui ne iais-
attitucîe calme et modeste.

attentif ce qui se passe en Atlantique et en Mè 
diterrance, cependant, que les Américains ne 
parctenntnt pat à détourner leur attention du le* hult pu<.
Pacifique et de la Méditerranée. Un peuple est 
de coeur avec ses armées, où quelles se trouvent

FRIST A*

AVANT la guerre, deux jeunes 
diplômés en chimie industrielle 
débutaient dans la \ie sans autre 
actif que des connaissances techni­
ques et la confiance en soi la plus 
absolue. Ils projetaient de tirer 
parti de leur savoir en fabriquant 
un certain produit chimique. “Mais, 
songtrent-iîs, pour fonder notre 
entreprise, il va nous falloir de 
l'argent... Si nous nous adressions 
à la banque ? . . . ”

Leur banquier estima que leur 
honorabilité, leur compétence et 
leur energie justifiaient la confiance 
qu’ils avaient en eux-mêmes. “Nous 
vous financerons si sous vouiez 
commencer sur une petite échelle,

leur dit-il. Faites d'abord un essai 
sur le marché local."

Le produit ne tarda pas à se ven­
dre dans tout le Canada et même 
a s’exporter aux Etats-Unis et outre­
mer. Il répond maintenant aux 
besoins d une industrie de guerre. 
L’entreprise qui le fabrique emploie 
un grand nombre de personnes

Cet exemple, tiré de la vie réelle, 
montre comment, sous le régime 
démocratique de libre entreprise, 
les banques à charte du Canada, en 
secondant les personnes dignes de 
confiance, leur permettent de réa­
liser leurs projets, pour le plus 
grand avantage de leurs conci­
toyens et de leur pays.

H l»» banques, comma tout* autr* entrepris», justifient leur raison 
d'être par les services qu'elles rendent au public, et celui-ci est tout 
disposé a les en rémunérer a des tarifs comportant des bénéfices 
raisonnables. Les benefices des banques à charte sont, en moyenne, 
inferieurs a un demi pour cent par an de leur actif total Bien peu 
d'entreprises, s'il en est, ont une aussi faible marge de profit.

J'
; vera pas un jour de répit à 1 enne­

mi."

L'opinion des autres

iens de p**rer en Rusle”. affirme —
e ministre je n ai pa* rencontre ooOOOOCOOOGCOOOO^DOOCOy

C. H A R T E
I.a Banque de Montréal ... La Banque de Nova Scotia . . La Banque de Toronto 

La Bauque Provinciale du ( anada ... La Banque Canadienne de (x>m merce ... 1 a Banque Royale du Caaad* 
La Banque Dominion ... La Banque Canadienne Nationale ... La Banque Impériale du Canada

La Banque Barclays (Canada )

un seul militaire ivre ou seulement

•L'arme? est nourrie avec abon- ^ S. V.P. NATIONAL
dance Tou* *e* besoin* sont satis- v
faite, et :a ;x>p ation civile reçoit Q QUESTIONNAIRE No. S99

. ' ~ ‘ t f ' r - ! - M et Mme François Rouleau «: Cau\ \ quelle date e* fonda- lus à AflbMtOSmem conce'ao* dan* un pays t^uf* de Montreal quitterent-il» 
comme la Grande Bretagne qui a Quebec au printemps de 1642 pour 
échappe è l'invasion. établir Ville-Marie?

M. Joseph Allard. de nombreux paient* récemment.

’T, alimentation ordinaire de la 
majority de» habitants de Moscou. B — Par quel moyen le roi deUn second front aerien

La production britannique et américaine en | p*1* exemple consiste en pain, d’ail- France encouragea-t-il le deve-
gros bombardiers 
rendre possible 
aérien.

World-Telegram — New-York)

.cm.tu.s+cA-z c* i ; «■ ■ «-iir^ur***** -1-h ir aeve-
est suffisamment grande pour ‘eur4HexC*1>nt' cV11? ^ ^ loppement de» cheptek et. par

■ overture d un ' «ecord front” gHJtU et ** !trl!tf’ consequent, de l agrtrulture ?louvenu^e a un .econo nom pomme» de terre, pa* de viande __.0.__

Une opinion de Wavell
Annibal, Scipion .'Africain, Alexandre, César, 

Be..sa:re, Frédéric le Grand, Cromwell, Marlbo­
rough, Napoléon, Wellington, Lee, Moitke. Foch et 
Ludendorff, tel* sont les plus grands chefs mili­
taires de to^s les temps, d après le général gir Ar­
chibald P. Waweli. Contrairement aux poètes, les 
generaux ne naissent pas tels mais se forment, 
encore qu ils doivent être doués de qualités natu­
relles comme le jugement aille a i'audace. l'esprit 
de décision et une certaine dureté, une certaine 
insensibilité de plus en plus rare à mesure que 
progresse la civilisation.

Dans i inter estant article où il fait connaître ses 
préférences, le general Wavell prend honnêtement 
le §oin de nous dire que sa liste ne peut être défi­
nitive, car il n'a fait de classification que parmi les 
chefs militaires dont il a bien étudié la vie et la 
»traDeg.e.

(Le Canada — Montrénl).

j*. de gr«Use. pa* de .%-ucr* Le-' c _ Qu,, ar<.uel, m w CANA.
legume* e- les fruits qui venaient D,tN a le|rtsUt,v,T
du sud ont pratiquement dlsp.ru ; (Voir rrpon^ ,n ^ #)

’ En dépit de ses terribie* eprm- ______ v______
vf; *oj- ( peuple russe, à • armée C/^/\l 4 1 DUC
comme a i uMne. a conserve un OL LLLJ jUJLAlKLj 
moral Inflexible Les atrocité rom- n trT ..,r.
mises par les Allemand* dans le* J Kl )( K /Si 4 \ fl 
territoires occupés ont amené au n fX IY
paroxysme la fureur et la haine de ! ----------
cefte nation naturellement paeifl-! ROCK ISLAND. (DN.C.) —- 
que”. j Voici les- résultats des concours

L Armée, du M. Garreau, obéit! du moi^ d'octobre ou couvent des 
avec une détermination farouche à * Fi lies de la Charité du Sacré-

|A ff'■3i A Jet&t. ■ /i

l’ordre: “Ne plus abandonner un 
pied de »o] national ou »y faire 
tuer «ir place”.

* Les population* tombées sou* i» 
domination ennemie sont tout aus­
si résolue». De nombreux docu­
ment* ont ete salai* sur de» pri­
sonniers ou des cadavre* allemand*. 
Il en ressort que le commandement 
germanique avait donné des ins-

Les Beaux Vers

L’aumône
Ai-tu déjà pensé que sur la vaste terre.
On pouvait chaque jour soulager la misère,
Quand même le mendiant qui vit du pain d’autrui 
Pouvait aider encor piu* malheureux que lui?

Si toi tu vi* heureux dan* ta belle demeure,
Choyé de toua les tiens, dont pa* un *eul ne pleure. 
Penses-tu, quelquefois, aux masureu sans feux 

j Ou passe la tempête entre les joint» de» pieux?

Y vois-tu la misère; et ces chérubins rose«
, Disant j'ai faim, j ai froid de leur* lèvres mi-c*o»e*, 

Et qui s'endorment seuls, brisé» par la douleur, 
Sou* un vieux châle usé, dans un Ut sans chaleur?

Ce père, qu. donnait l'argent pour la lomamt,
Qui leur fa.sait la vie heureuse et il serein**! 
Depuis bientôt quatre an», au cimelîere il dort;

! Un levier mal placé l a broyé d’un effort..

Vois-t . la malheureuse, en fac? sur la rut, 
Inversible au vent froid qui gele s? n.ain,
Dcttih ider dans la nuit 1 aumône de* pas*ant»,

; Poux »cs mignong petit» qui, là-ba*, sont souf­
frants?...

Des enfant* endorme c est peu'.-ê'r? la mère;
La veuve de celui qui dort au cime'Jère?...
Ohî vite, empresse-toi, porte-!ul le centin 
Que tu ne voudrais pa* relever du chemin

! Eue ; attend encore a cette heu**t tardive,
Pou; completer la somme, oh! si faible «t chétive, 

| Qu'attend le boulanger pour lui donner un paui.
Et sr* pauvres chéris seront content* ^emaln!

Kenr CHARBON NEAT.

À LOUER
23, ouest rue King

L'u édifice en briques 
à trois etages avec 
voie d’évitement, 2 
élévateurs à fret et 
un poste d’essence 
tout équipé.

Un grand bureau sur 
le rez-de-chaussée de 
l’édifice Sherbrooke 
Trust.

Occupation
immédiate.

SHERBROOKE
TRUST

COMPANY

Coeur a Rock
Classe française

1ère année: Arm&nd Distefano, 
Cécile Pctenaude

2ièmc année: K ger Lefebvre, 
Robert Martel.

3:ème année- V.crguerite Ron­
deau. Sylvia Cloutier.

4ieme année: Franci* St-Sau- 
veur, Roland Fortin.

5»ème année- Gilles Audet, 
Raymond Poulin 

ëième arnee: Thérèse Rondeau, 
Laurent I^iberee

7ième année. Rita Fortin, Gaë- 
tane Gauthier, Carmen I^areau.

8iéme année; Irene Poulin, Ri­
ta Côté.

9ième année. Hermine Coutu­
re. Cécile Fortin.

lOièmc année. Rita Laberee.
Cla»»ç anglaise

1ère année: Clairs Daignault, 
André Bouchard

2ième année- Clarence Haskell, 
Béatrice Julien.

3ièmc année: Richard Elli*. 
Gilles Bouchard

4ièrre année: Mjurice Haikell. 
Betty Kelley

Même année. Maurice Malouin, 
Wayne Rever.

7ième année: Irène Julien, Ma- 
j ry Quillinan.

:

WEFMX
WEEDON (DN.C.) — MM J.- 

A. Goulet. Adolphe Pépin M. et 
Mme Hervé Ducfcesneau, Mmes 
Josaphat Paradis, J.-E Paradis, 
Rosette Darche e' Mlle Alice 
Fortin «e «ont rendu* *1 Coatl- 
cook à l'occasion des funérailles 
de M Norbert Robîda».

—M. et Mme Joseph Allard, 
M E Allard et Mme Valmore 
Allard *e sont ren lus à Cowans­
ville a l’occasion de la mort de 
Mme Lionel Allard.

—«Mme Pierre Fortin et Mlle 
Alice Fortin sont allées a Sher­
brooke.

-«Mlle Solange Lussier, de $t- 
Gérard, a été l’invitée de la fa- 

! mille A -H St-Denis, 
i —M. et Mm* L-P Boucher 
sont allés à Sherbrooke pour af­
fairée.

—M. et Mme Joseph Denii, 
Mme Hervé Duchcaneau «ont al­
lés à Sherbrooke pour affa're?

- M et Mme Roland Péloquin 
et Mme G Tétreault ont visité 
de* parent» h Westbrook. Maine

—M et Mme Ferrand Joyal, 
de Sherbrooke, visité m! et 
Mme J -A Goule*

—M. Harry perron, de Chicou­
timi, a visité sa btîle-aoeur. Mme 
7oèl Péloquin.

—M Lionel AI!*rd et ses en­
fants. de Co;v»n • et Müe

Les lignes reliant les centres de guerre sont

PARTICULIÈREMENT ACHALANDÉES
I^a communications interurbaine* avec la plupart de» endroit* sont acheminées 
à leur allure coutumière. Mais si vous tente* d'atteindre un centre de guerre, U 
peut fort bien arriver qu’il ae produise quelque retard. ï** voie» téléphoniques 
qui gagnent ce» endroits aont le» plu» encombrée» au Canada.
Naturellement, nou* ajouterions de» ligne» »i nou» pouvions. Mai» le» matériaux 
servant â la fabrication de l’outillage téléphonique sont mobilisé» pour le» fin» 
directe* de la guerre. H faut noua contenter de ce que nou* avons.
Ft nou» le poui on» pourvu que vos appels interurbains soient bref» et que 
%ou8 demandiez la communication, si possible, aux heure» creuse» . . . pourvu 
surtout que voua voua ahitenio* de toute roni'ersafum inutile sur les lignes quu é 
f ofre experience, ion f enrombrêe» par les appel» dm guerre.

51 poesible, epprles du rent ree HE U RFA CRKl MA:
»Y«nt 9 a.in.; 12 â 2 p.m.; S à 7 p.m. et après 8.30 p.m.

/* sêwtce actÿ

# k Sm*+p r*rtif»r<9*t *«* 
timbra» fffporpna d*

Guorra ê fout bu rom; «f of 
foire» dê la compogme Seff.

d7»***{ des *«4 t"##

Le gérant
M. GRAHAM,
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- Le dtKtrur et Mme Marcel 
Boudreai! et leur fil«, Luc, de 
RmiuuKki. pa^aeia la semaine 
chez îe notaire et Mme Bd Bou­
dreau, de la rue Kmg-eat.

~«M. Leon Trépan 1er de Mon­
treal était de paaaage à Sher­
brooke l'occasion des funérail­
les du colonel Ernde Rioux.

^1. et Mme C - A Robidoux, i Æ
de Waterloo, ont visité, diman- ^a"t au collège Jean de Brébeuf 
che M et Mme L.-P Robidoux, a Montréa., a pas.M- a fin de se- 
de la rue Queen, et Mme H-H marne c'hjz jj**
Lefebvre, de la rue Duffer in. j JJ:™* J*A. Sava.cl. de .a rue

King-e*t.

et Mme Daniel Leroux, M. 
Marcel Leroux, Mlle Bernadette 
Leroux ainai que M et Mme Lu­
cien Tremblay. d'Athento». étaient 
hier, de passage à Sherbrooke 

, par affaire».

—M. Gérard Duc lut. de Mon­
treal, a paiaé une semaine de va­
cance! chez son oncle et «a tan­
te, M et Mme AJoert Trudeau, 
de la rue Kmg-ouen.

Petit Carnet
—A NOTER Le bureau du

Dr Maurice J Bernier, chiropra­
ticien, 13, rue Laiœque, sera ou­
vert les mardi et mercredi de 
chaque semaine. 210-3

------- ------v------------

—DANSE au P-nah Hall, à 
East-Angus, merehedi le 11 no­
vembre. Musique de R. James.

S. V. P. National
liepo uses

—Mlle Irene Collins, de Dear­
born, Michigan est en promena­
de a Sherbrooke pour quelque 
temps, l'invitée de plusieurs
amies.

A — Dèï> les. approche* du 
printemps, les fondateur* de 
Montreal qui avaient passé 
l’hiver a Sillery commencè­
rent à sc preparer pour la 
randonnée qui devait les con­
duire au lieu de la fondation. 
Apre.s le depart de* glaces, 
les emoarcationa furent mises 
a leau. On disposait de deux 
barques a voiles et de deux 
bateaux plat» qu’on manoeu­
vrait a la rame. Le tout avait 
été construit au cours de, 
1 hiver. On chargea les provi- 
vision.s, les armes et les ou­
tils. Puis, la navigation étant 
ouverte, on quitta Québec le 
8 mai 1642

B — Louis XIV avait édic­
té une ordonnance fort sen- 
sce pour encourager l’éleva­
ge du bétail et le développe­
ment de l'agriculture. En 
janvier 1678, il avait prohibe 
la saisie des bestiaux en ga­
rantie des dettes de toutes 
natures. Ce réglement donna 
de si excellents résultats que 
.e 6 octobre 1683, avant l’ex­
piration de la période durant 
laquelle cette décision s’ap­
pliquait, le roi la prolongea 
pour mx autres années. t,a 
saisie des propriétés agrai­
res , fut Tune de* grandes 
causes de la decheance agri­
cole au Canada il y a un siè­
cle

C — Durant les troubles de 
1837, le Canadien avait tenu 
une attitude hostile aux pa­
triotes. Mai* lorsque l’Union 
fut décrétée, le journal, dont 
ie ton était ordinairement mo­
déré, manifesta une vigueur 
considerable. ‘ La voilà com­
blée la mesure des iniquités 
de l’administration actuelle, 
a écria-t-il. Y aura-t-il dans 
ie pays assez de vertu, de 
constance, de fermeté, de dé­
nuement, pour résister a tant 
de corruption, de ruse, de de­
ception, d’injustice et de ty­
rannie?...” Ce réquisitoire se 
terminait par ces mots: “La 
patrie attend que chaque in­
dividu, chaque section, fasse 
son devoir: et honte eternelle 
à ceux qui reculeront!...”

0 Bsa clanique*
0 Corsets de maternité
Ajaatetnrnt par )««■• fill*

illplAniér
Pharmacie

GaudeT
PrSa fto irrtnlrna dea antohoa
23, rne Ring-Ouest. Tel 3868

. —Mme Arthur Tanner, de 
Cowansville, était de passage en

! ville en fin de semaine pour aa- 
• sister a l’Amicale du Mont-No- 
j tre-Dame. Elle était rinvitée de 
se* parents, M et Mme Edouard 

: Codère, de la rue King-ouest.

SI VOTRE NEZ 
“SE BOUCHE” 

LA NUIT
Vans àê rttprer at 4« éormn

St-Cyr-Blais Lefebvre-Raymond

—<M. 1 abbé Léon Drapeau, au­
mônier de la J.O.C., pour le dio­
cèse de Sherbrooke, passe quel­
ques jours à Saint-Benoit-du-Lac ‘ 
pour assister à des journées d é- 
tudes sacerdotales auxquelles 
prendront pas les aumôniers fé- 

i déraux de la province.

—Mme Orner Cantin (Laura 
Cantin), de Quebec, était de pas­
sage à Sherbrooke en fin de se­
maine pour assister à l’Amicale 
du Mont Notre-D-wne. Elle était 
l’invitée d’amies.

—Des tentâmes de lannlles ont 
adopte notre BREUVAGE PR1- 
MEROfc>fc Ni caféine ni itimuiant. 
Livre: 50c Aussi f.ie Vert Brési­
lien. y Oc. Ni rationnement ni cou­
pons necessaires. Expédie partout. 
S’adresser René iiebert, 110 Bel­
védère, Sherbrooke

------------ v——

—BCONQM ISEy ! ACHETEZ 
chez Mme S Eikas. 3, rue Wind-I 
aor: Bel assortiment de couvre- 
lits chenille; drap.-, taies d’oreil-1 
lers, unis et fantaisie; nappes | 
brodee* a la main, sous-vêtements | 
pour dames. SPECIAL: bas se-, 
cond, 39c paire. 209-6 '

------------v—-----------

—GRANDE partie de cartes au j 
club Howard, jeudi soir le 26 no- - 
vembre, au profit du Club. Beaux I 
et nombreux prix. Billets en ven-1 
te au club et pa.; les officiers et > 
membres. Admission: 25c.

________«F___

RICH-TOND. nmC) — En 
l église Sta-FamiUe de Richmond,
a été célébré le mariage de Mlle 
LüuretU? Biais. fiUe de M et 
Mme O’iva Blais, de Brompton-

mcmramcut Voici une bonne 
a arîla ^vellc Si votre 

. J nez “sebouche,’ L
nuit, et rend Ii respiration difficile, 
mettez-vous du Va-tro-nol dans 
chaque narine

Le Va-tro-nol lait 3 clioses impor* 
tantes: (1) il contracte le» muqueuse»

riflécs, (2> calme l'irritation, (3) aide 
débarrasser les voies misa les des 
mucosités qui les obstruent, et soulage 

la congestion passagère. Il sou» ar> 
fx>rte plus de bien-être, facilite ta 
respiration, provoque le sommeil...
Rappelez-vous ceci: ^
il aide à empêcher 
bien des rhumes de yKf V 
9€àéi urn asaaa
employé è temps. Parmi les inviUs l'on remar-
------------------------------------------ ------ qua it outre les nouveaux époux:

MM. c ; Mme* Glu a Blais, M. et 
Mme W frid St-Cyr. MAI. Jean. 
P'Aerr, Paul, Marcel, Laurent et 
Jacques Blais, Mlles Florence, 
Fernande. Jacqueline Blais, M 
et Mme Xavier Bluis. de B romp-|

BROME. (D-N-C.) — En lé- 
gUse St-Edouard de Know lion, 
décorée de roses et de fougères, 
a été célébré le mariage de Mlle j 
Darîme Elisabeth Raymond, fille 

vi e, avec M Roger St-Cyr. fils de M Ralph Raymond et feu 
unique de M. et Mme Wilfrid Mme Raymond, de Iron H U, avo 
St-Cyr, de notre ville. M. Josaphat Lefebvre, filg de M.

La mariée, accompagnée de aon *1 Arthur Lefebvre, de
pere, portait une robe de veloura B^ndviLe. j
chiffon bleu tropical avec accès- henf*diction nuptiale leur a i
vôtres de même ton. Son b ou- été donnée par M 1 abbe Paul 
quet se composait de roaes rou- Saint-Pierre, curé de la paroisse. I 

et de muguet ; Pendant la messe, un program-
M Wilfrid St-Cyr servait delme d’orgue a éu ejcécuté par 

témoin a son fils. M F. S Co- M1Ie Jacqueline Lefebvre, 
gan Diaçait 1er in visés I L* mariée, accompagnée de

Un p: <>grarnme de chant a été j ■°** *r*re» ^ I^roy Raymond 
exécuté par la chorale paroissia- sokia* portait une jolie robe en 
' M e Rebecca Sévigny tou-1 velours b,^u' chapeau de même 

chait l’orgue i100 aVe>c a<x*essoires assortis, et ' Denise
A ................

Tirez le meilleur parti de votre THÉ..

W

Aej%£eufüitAé*ète

SALADAi
MAGOGssue de la cérémonie reli* I bouquet de corsage. M. Arthur i g^er brook c Pa*s*fe

y eut :éception chez Lefèvre servait ac tefhoin à son _M et Mme Narcisse Fran- MAGOG. (D.N.C.; 
ton’/üle. ^ mariée, à Px^P-j ' Apréii ^ cerimonl# r,ü.ieuM. coeur ont p.,* quelque, jour, dame, o-gani^ au

, CHRONIQUE SUÜ
LC I5IUD0C

FAR
ARSENE DESROCHEtLS

IKTERESSAWT JEU DE 
SECURITE

le vin fut sènu rhez les parenhE !a. Montr^a^ visium des parents

— A une 
profit des 

ïeuvrea de guerre, à la saile d J

a 'filtert 0ou* dt ^ Ri^'rno^Z^onV'V^tr'M''“ét ! l?ion fextUe.'a bgrK une Obiiga-
Skv,V.: 'XaSUnV. Mme Gérard Lefebvre i ™ pna d’enL, e" *5°’
a T a r v,., c ___ * j» —Mlle Rita Dionne rie nateas# >mme prix dentate.

et ami».
—M. et Mme Wilfrid Giimour.

—Mme Paul-Emile Gingras, de 
la rue Goodhue, est actuellement 
en promenade chez son père. M 
Alfred Desruisxeaux a New Bri­
tain, Conn.

—GRANDE partie de cartes, sa ­
ie du Christ-Roi, ,u profit des 
Pères Franciscains, mardi soir le 
10 novembre, a 8 h ?0. Nombreux 
prix. Prix dentree Admission 25c

211-2.

—-PEINTURE garantie, gallon: 
$3.00. pinte: 90c. Vernis, Shellac, 
Térébenthine, Tasses et soucoupes* 
Vaisselle Chaudrons, Cuves, 
Chaudières. Outi’.:', Foun^ises, 
Vitres, Matériaux ce construction, 
Visitez-nous, Rene Hébert, 110 
Belvedere.

— M et Mme J.-N. Gingras, de 
la rue Gülespie, sont à Montreal., 
au chevet de leur fils, Gérard, à 
l'hôpital Royal Victoria, où il a 
subi une intervention chirurgi­
cale. Son état est satisfaisant.

—-Mme David Langlois, de 
Saint-Malo d'Auck'and. M. et 
Mme Jules Olivier. Mme Philip­
pe Duranleau. M. et Mme Wil­
frid Vincent, tous de Coaticook, 
ont visité M et Mme Mathias Le­
mieux, de la rue Courcelette, en 
f.n de semaine.

—Mlle Rita Morin, d'Outre- 
! mont, visite M. et Mme Réal 
I Goupil et Mile Cécile Goupil, de 
i la rue Laurier.

—Mme Raymond Hayes, de 
New-York est l’invitée de M. et 
Mme Rém. Goupil, de !a rue Lau­
rier, a'nsi que de M. et Mme 
Pierre Thebergr, du Chemin Bel­
védère

—SPECIAL: Permanente a
$2 00. Salon de Beauté “ELIT*"'. 
89-A rue Frontenac, Tel: 2532.

210-6,
-----------v----------

—VENTE de débarras mercredi j 
ie 11 nov embre, a 28 rue Wolfc. ! 
au profit de l’egiise Baptist

La donne d aujourd’hui fut 
jouée, il y a déjà quelque temps. 
au cours d’un tournoi d équipea de 
quatre joueurs Elle comient un in­
téressant jea de securité que les 
habitués de cette chronique sauront 
apprécier, j’en suis sûr.

Donneur Ouest 
Tous vulnérables

Moiin 
A A 8 6 
^86
' > D V 9 6 5 3
A 10 4

<>l K*T KSI
ADV 10 53 A R 4 2 

R 5 2 V 9
OA 10 72 OR84
A4 A 9 8 6 5 3 3

»{ U

du rnar’é.
lye aoir, 

salle Ohea.
nombreux ÜB _____
M. et Mme Lefebvie reçurent de —Mlle RiU Dionne, de passage 
nombreux cadeaux et une bour- a Sherbrooke pour affaires 
se bien garnie. —MM. K. Baldwin, J. Allard

Les nouveaux epoux partirent et G. Vaillancourt, de passage a
en voyage

Manège, 73e Batterie. M. W 
Mitchell, employ de L Demi-

St-Cyr' Mme ^B^min.' de ^T. V», voyage à‘Sherbrooke et | Montréal récemment 
BromptonviUe, Mme StanUla. ' 1:8 demeureront a <1 affaires. ............
Zakciiesk e. de Montréal, M Al­
phonse Charpentie., de St-Clau 
de, M. et Mme John Houle, de 
St-Claude, M et Mme Arthu~ 
Bîa s, de Stoke Centre, M. e‘ 
Mme Arthur Lacroix, de St- 
Claude. et Mme J.-A Allard,!

Bondvil.e.

COATICOOK
MCOATICOOK. — (DNC)

de BromptorviRo, M et Mme |el M,rie Alphonse Charest, d'East 
Adélard Hr-uie. de St-Cyr, M. et i Hereford, ont visité M. et Mme | Montréa! 
Mme Ludger Goyeite. "de New- John Fortin.
port. Vt, Mme Fmest pouliot, de! —M. et Mme Charles Desmeu- 
Port.and Me., M. et Mme A’- les et Mme P. Lanctôt, de passage

—Mlle* Mireille Rehauxna tt 
Marie Comtois ont visité des pa­
rents et amies a Montréal.

— M Roland Charest. du camp 
j militaire de De'oert, N.E, a passé 
^ quelques jour» en congé chez ses 
I parests et amis.

M. Léo Lebel, de pacage a 
en voyage d'affaires.
-------- V ■ — ..M—,

phonse Matteau, ae Brompton 
ville. M et Mme René St-î>erre, 
de Sherbrooke, M. et Mme Ro­
méo More], de St-Cyr. M et Mme 
Joseph Hardy, de Sherbrooke. M 
et Mme Emile Biais, de Bromp- 
tonvii'e. M et Mme Nova Blais, 
d’Arvida. M et Mme Eugène 
Doyen, de Montreal, M et Mme 
Lorenzo Paquette, de Windsor 
MiÜe. M. et Mme Roland Para- 
di«. de Br<jmptonville, M. et Mme 
O i» Houle, de Richmond. M 
et

à Barre. Vt., en visite chez des 
parent®. Mme Lanctôt passe une 
quinzaine chez ses enfanL;.

—Mlle Thérèse Guayv de paasd- 
ge à Sherbrooke 

—M. et Mme A. Beaudin, de 
Sherbrooke, de passage à Cc>a- 
ticook, en visite chez des parents.

—M Urbain Lebel. de passage 
a Montreal ou Ü a visité M. Ro­
land Roy.

Annoncez dans h Tribune

Poar aoaliiff+r niegisuellemrat

Le mal féminin
•t mtéer è faire Sa ronge.

Lea TABLETTES de Compo»é 
Végétal Ledla E. Plnkham favec 
addition de fer) ont aidé des 
minier* à se soulage'- du mal pé­
riodique &\eo aa sensation de 
faiblesse de nervoftft*. de mé* ! 
lancolle — causée par lea ♦rou­
bles fonctionnel! du mois. Elle® 
aident aussi à constituer du , 
earia rouge et sont un excellent • 
tonique pour 1 estomac. Lea va- j 
blettes F’inicham sont préparées L
epeHalemrnt pour le* f«mtnes. I 
llllee méritent d'être e»eajrées.

- —u.c, ur *} ^ Anàr* Aubé, del
Mmé Léon Bérard. de Wind- 5herbrooke' d<> Pa»saSe a C'iati- 

A D V 10 7 4 3 |<or Vils M et Mme Fernand 2?^ f,n vl81te chez M ct Mme
_______ Lacroix, de St-Claude, M. et !Rx>uvulc Gravel et M. et Mme :

j Mme Wellie Brown, d’Asbcsto? 1 Aldéi Paquette. Ilg visitèrent éga- 
M. et Mme Siméon Maurice, de lcment d’autres parents et amis.! 

' St-C;aude. M Rav-mond Blais. I —Mme Archélas Dostie. de St-!
4- v

COATICOOK

—De> cours de SECOURISME 
(Premiers soins aux blesses) se­
ront donnes ’.es mercredis à 8 hres 
PM . à l’école des Frères, 173, rue 
St-Jean-Bapti>te, par M’.le Ju- , 
iiette Trudeau, Instructrice de' 
l’Association Ambuianciorc Saint-- 
Jean. Les Dames et les Demo:-! 
selles peuvent s'inscrire, à cette, 
même aile, avan4 ie cours du 11 i 
courant.

fï'tr intima

—^M ct Mme Henri Bilodeau 
I ont reç*u a l'occasion de la visite 
de leur neveu Paul Lord, de la 
manne canadienne actuellement 
*ur la côte de l’Ouest.

Etaient présents: sa mère. Mme 
K. Lord, .non frèrec André Ix>rd. 

i du C A R C . M. e, Mme Gérard 
I Legendre, de Richmond M et 
Mme I^eo Dufond, ainsi que Mlles 

j Marielle Asselin et Gaby Pré­
fontaine.

LaC outure 

Au Foyer

Service de Patrons de 
"La Tribun?”

Nous avons 
encore quel- 

• v ques très

BEAUX 
MANTEAUX

de

RAT
♦ MUSQUÉ

à prix 
raisonnable.

A. MARTIN & CIE
LIMITEE

112. rue Wellington Nord. 

Sherbrooke.

.iai8âanco

—M. et Mme Jértmie Nolin 
(Fernande Jolicoeur) font part à 
leurs parente et amis de la nais­
sance d’une fille née à l'hôpital 
Saint-Vincent-de-Paul le 6 no­
vembre et baptisée le 7 en î’é- 
giLe Saint-Jean-Baptiste, sous le 
nom de Jocelyne Parrain et mar­
raine, M et Mme Hector Joli- 
coeur, de Montrée, grands-pa­
rents de l’enfant. Porteuse, Mlle 
Marie-Ange Jolicoeur, tante de 
l'enfant.

/** Cloches rie Corneville
—■Les solistes et les choriste? 

i qui firurent dans l'opérette *4Les
■ cloches de Comeviiie \ sont priés 
j de se rendre, mercredi soir, A 

7A3 heures, à la s«Ile Saint-Jean- 
Baptiste, pour une répétition.

Ouvroir He In Providence
La reunion de couture de 1 Ou­

vroir de la Providence aura heu 
; domain après-midi, à 2 heure*, au 
Mont Notre-Dame. Toute* les da­
mes et jeunes fille* intéressées à 
l'oeuvre sont cordlfüement invitée* 
à y aasiater on fait de nouveau 
appel aux personne* chart U».blés pour 
faire parvenir à VOuvrotr des vête­
ment?* usagé* qui pourront être con­
fectionnés pour le* enfants pauvres 
du convent, ou encore du fU, des 
boutons, des agrafes ou autre* ar­
ticles de merceries nécessaires dans 
la couture.

s

A R D V 7 
Le.s enchères

Ouest Nord Est 
1-A pa.sM- a
contre tous passent 

Entame d Ouest: as de trèfle 
Est trompa son partenaire quand 

:i annonça 2 - trèfle* changement 
de couleur indiquant généralement 
un minimum de deux levées d’hon­
neurs qunad il ne de' au que faire 
une simple surenchère a pique. C'est 
• >bablemem cette déclaration qui 

incita Oue.st à contrer let 4-coeurs 
correctement demandés par Sud.

Ouest remporta la première le­
vee avec l'as de t refie, puis i] re­
tourna la dame de pique Le décla­
rant, qui avait quatre honneurs à 
la couleur déclarée par Est. vit que 
son contrat serait en grand danger 
si Eft parvenait à prendre la main. 
En eflet. Est retournera trèfle sll 
prend la main et Ouest coupera 
probablement Ainsi, le côté £st- 
Ouest remportera quatre levées: 
une a pique une à trèfle, une coupe 
a trèflr et une dernière au roi da- 
tout. Le declarant ne laissa donc 
pas passer la dame de pique car si 
le roi de pique se trouve chez Est 
ce dernier prendra la levée et re­
tournera trefle En conséquence, il 
fit prendre la deuxième levée par 
Tas de pique du mort et, plutôt que 
de tenter l'impasse à l’atout, inévi­
tablement vouée a l'insuccès, 11 fit 
jouer la dame de carreau. Est ne 
se douta de nen et ne chargea pas 
avec son roi. Le déclarant s'em­
pressa alors de se debarasser de son 
dernier pique

Le contrat était maintenant a - 
suré car Est ne pouvait plus pren­
dre la main avec le roi de pique 
pour faire couper un trèfle par *on 
partenaire.

%^tte
de Hr mptonville Mlle La ;re Sa-' d'Auckîand. a passe quei-
voir, Sherbrooke. M. Benoit Hou-! qués jours a Coaticook. e?, visite 
le. de St-Cyr, M T t Rita Brown, ' chez sa fille, Mme John Fortin, 
d Asbestos, M. AÎ'j* rt Lacroix, de —M et Mme Raymond Lau-
St-C aude, M Bertrand Houle, rence. de Berlin, N.H., ont visité 
do St-Cyr, Mlle Martha B.ôig, de de* parents ct amis a Coaticook. 
SU ko Centre, Mme Lapré, de —Mlles Claire Lefebvre et Gil- 
Richmond. perte Vaillancourt. de pasfage a

Le s .per fut donné chez M Sherbrooke visitant des amies, 
et Mme Wilfrid St-Cyr, parent? I —M. et Mme Archiîle Vaülan- 
du mar suivi d une reception court ainsi que M. Paul Dostie.

e ree de Je’bourne. Se St-Isidore. de passage à Coa-
joign'rent a ces invités V. Jean-1 ticook en visUe chez M ct Mme 
M?i ;e B.a:?. de Stoke Centre. Trthn Fr.,.tin

?ertrâ,n<1 i J —Ml 1er Lihane D Auteuil et 
Hou o. de St-Cyi. MLe Jeannine t

CE SERA UN HOMME!
Bebv puise dans Peptomne les elements nécessaires à son 

développement sans charger son fragile estomac. C'est le se- 
: et de ses joues roses et de ses chairs fermes.

Peptonme composé de froment pur et de Lactose est fa- 
ement digestib’e et très nourrissant.

Si votre pharmacien ou votre ep cier ne vend pas Pepto» ! 
.Tne, nous vous en enverrons une boîte contre 60 cents

F. COURSOL (Enr’g.)
1550. AVC HOTEL DE VILLE

' '• MONT UC AL. Qmi. ' " > " 'T , v '

BROME

BROME .(DNC) — M. PaiL 
Implante, de St-Hyacmlhe. es: 
venu à Brome dans l’intérêt de
son travail.

—(M. et Mme Françoi» Page, 
d’East Hill, ont etr les hôtes de
la famine J.-B. Laporte.

’

Val David, de pu .ige à Brome 
dernièrement.

La VIE peut
commencer après
40ANS.si..

Blais, de Stoke Centre. M. Ge­
rard Lussier, Mlle Colette Bé­
nard M A. Leclair. M ie Irma 
Houle. M. Antonio Houle Mile 
Este!ie Goabout, de St-Ciaude. 
M. Gaétan Paquette, de Windsor 
Mills. Mlle Marit-Flore Houle.1 
M. Armand Morel, de St-Cyr, 
Mlle Mariette Paquette, de Wind­
sor M Tv M. And.e Houle. Mlle 
Agathe Morel, Mlle Thérèse 
Houle de St-Cyr, Mlle R ta Du­
bois, M. Alphonse Turcotte, de 
Richmond, ains qu’un grand 
nombre d’autre»

MM. Bouchard -*t Du rocher fi­
rent les frais de la musique 

Les nouveaux époux demeure­
ront à Richmond.

----- — -.—.y—  .—

FETE IMPROMPTUE 
A ASBESTOS

ASBESTOS. (DNC) — Un 
joyeux groupe d'amies de Mile j 
Carmen Peilerin se sont rendues1 
à la résidence de son père, M i 
Joseph Peilerin, pour fêter son 
15e anniversaire de naissance, j 
On présenta de jolis cadeaux a 
l’héroïne de la f*te. qui sut re-i 
mercier gentime :t.

Une adresse fut lue par Mlle; 
Marielle Aube. Il y eut jeux di­
vers. chant, musique et un goû­
ter fut servi aux invitées.

Assistaient a la fête, outre The- 
roïne: son père et ses frèr», et 
Mmes Aîbini Ducharme. Israci 
Matton ct Wilfrid Aube. Mlles 
Marielle Aube, olive Aubé, Gi­
sèle Demers, Gisè’c L*\ 4çne, Mo­
nique Bruneau. Je«nne Aî:e, Cé­
cile Piché, Gisèb Lalancette, Su- 

nne Bourassa

WEST SHEFFORD

V«. 40 ru, IWriT» diminu,, nu, (DN;£-> “
I'«»p4fimrr nou, . à ,n d.,*n.,r M
muu. L« ,nn««4 i wmr ftrt I.» . c 7 . \
plu. hwu,^ Elle. I. pru.rnl. m nou. A an , SOT1 de'’arli Pc,*w*“va
r.rtoo. I» aff.rtion, d., mn. ,1 d, I. ou *1U: »«n «y *<■
—m«l d, <k>«.m*! i)«tét.. douirur,•<’.‘<îmcnt au cainp m. .aire, a 
nuira. Iuiihid«, insomnie, aptthir—Tui CCk endroit
«ttaqurm rauTont lis, yen, vpr, la quaian- "" c' rnTf ' . ‘, ar'
lâine. Depuis okit d un defm-siècle, If* ' Si que Mi .e> Ge trade et Jpan- 
Pikiles Dodd’e p«ir les Reins ont etflé ° ont
heeiKoup Hr gens « gvder leurs reins et Irur " arti, à Richmond, dcrmcré-
eessie en bon étst Si rous spprorhet de le ;’^ht
querintsmc ou si tousl'aeex dr^assee—pmir —AîTea GabriC iC et LuCJCnne
rotre santé et entre bonheur bitur-rrrne* -Olin ont assisté A 1» rC nior de
des Pilules Dodd s pour les Reins. i2$b Association des Imitatrice* Ru-

i ules, a Famham

PAUL EST ENCORE EN 
PERMISS/ON... POURQUOI
NEM'A-T/L PAS Ri

-. x_v ; v$é%mC'-*9eï

t#
ht

év

CH etoDvn LEVEE/ous faut transpirer - mais 
il n'est pas nécessaire de blesser!

COMMODE A QUATRE TIROIRS
28 de largeur, 34 de hauteur, faite de 
tilleul bien sablé, prête à être peinte. Très 
belle construction-

R-r**- ; a 1 $10.00
AC TEE (XIMMODE A CINQ TIROIRS
30” de largeur: 42” de hauteur A

$13.00
Meuble* fHiti* sur commande,

Réparation et re finitton de meublea.
— Tra'ail (garanti —

J. O. DUFOUR, Ltée
* Encadreura-EbéniMe*

37, RI E WEEMNGTON-SrU. TE! . H9.

PATRON Nn tf>67. — Economi­
que, convenable, élégante et con­
fortable, voici les caractéristiquas 
de cette jolie robe pour fillette. 
IvT jumper est des plus gentils, 
avec ses epaulettes, tes boutons 
dans le dos. la bande de la taille 
et les plis gracieux de la jupe. 
Faits plusieurs blouses à manches 
bouffantes, ornées de dentelle et 
d’une petite boucle au cou; elles 
donneront toujours un aspect nou­
veau au même jumper.

Grandeurs: 2, 8. 4, 6, 6. — I>a 
grandeur 6 requiert pour le jum­
per, une verge de tissu de 54 pouces 
de largeur; pour la blouse, ** de 
verge de tissu de 35 pouces de 
largeur; et 1\ verge de dentelle. I

e • e

P.5L —Coa patrons provenant dune' 
maison anglaise, tea instruction! 
ne sont fourmes qu’en angiatr 
Four obtenir les patrons de •'La; 

t ribune” envoyer la somme d* 20 j 
sous mentionnant très lisiblement j 
nom. adresse, taille et No. du pa j 
tron désiré et adresser le tout a 
Huraau dre Modes. “La 1 nbtine”, I

Une jeun* fill* n'asf pet délais* 
sa* sans raison. Mars parsonna 
n’ojo fui dira pourquoi quand 
la “B O.H an ast la causa.

Tout le monde court le même 
nsque. Nous » ranspirons loi s—ça 
ne peut s'éviter. La transpiration 
aur l'épiderme se decompose, de 
vient rance, désagréable. Arrive 
alors la ' B.O ” C’est pourquoi tou* 
le monde • besoin du Lifebuoy. 
C est le seul savon fabriqué spé 
nalement pour aNSAvaa la B.O.” 
Aucun autre savon populaire ne

contient l’ingredient désodorisant 
apéoal du Lifebuoy, qui vous 
assure une protection coHruèra ex 
PERSISTANTE.

Un bain au Lifebuoy.c’est un vrai 
plaisir î Sa moussericheet purifiante 
vous rafraîchit de la tête aux 
pieds. Employas aussi Lifebuoy 
pour la figure et tes mains. Il es* 
20r7 plus doux que nombre de 
“soi disant'* savons de beauté ou 
pour bébés.

LIFEBUOY^
(la S/etiofrie Odavr)

L'AGENT SECRET X-9 PAR ROBERT STORM
Oopyrlfh» PiibLs_Ledger Iac >
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Drillon et Liscombe en tête des compteurs de la ligue Nationale

MONTREAL. 10. — (PC.) — 
Gordie Drillon et Cari Liaoombe 
mai tent rapidement dans le cl ai­
sément des compteurs de la ligue 
Nationale de hockey mais ils ont 
passablement de compétition, par­
ticulièrement de la part de leurs 
propres coéquipiers, si l’on en 
juge par le premier rapport heb­
domadaire publie aujourd’hui par 
la ligue Nationale.

Drillon, qui a été cédé aux Ca­
nadiens cette saison par les Maple 
Leafs de Toronto, a enregistre 9 
points en 3 parties grâce à 4 buts 
et 5 assistances, tandis que Lis- 
combe du Detroit a le même total 
après 4 parties avec 3 buts et 
6 assists.

Derrière les leaders vient Syd 
H owe, du Détroit et le joueur de

Tous k» d«ux ont enregistré neuf poinU maie l>ril- 
km a compté quatre buts contre trois pour Liscomhe.
_ Ruddv OTonnor en 2ème place et en 1ère pour les
assistances. — Lynn Patrick en tête pour le nombre 
de buts.

centre de la ligne de Drillon. Bud­
dy O’Connor, avec 8 points cha­
cun. Joe Carveth. des Red Wing» 
en a 7. tandis que ses coéquipiers 
Harry W a taon et Mud Bruneteau 
sont sur un pied degalité avec 
Ray Getliffe. le troisième membre 
de* U 1ère ligne des Canadiens 
avec 6 points chacun.

Lynn Patrick, des Rangera, est 
le plus rapproche du monopole 
détenu par les Canadiens et le 
Détroit avec 5 points.

Drillon et Watson sont sur un 
pied d'égalité pour le nombre de 
buts avec Red Hamill du Chicago 
qui a 4 buts comptes. Le» sept 
assistances d’OConnor lui donne 

I la tète dans ce département.
Le bouillant Jimmy Orlando du 

| Detroit a la plus grande variété 
! de punitions, avec 8 minutes en 
i punitions mineures, une de 10 
minutes pour mauvaise conduite 
et une punition de match, mais en 

' ce qui concerne le nombre de 
1 minutes passées au pénitencier — 
ne considérant que les mineures 
et les majeures — Bryan Hextall 
des Rangers est le “bad-man*’ 
temporaire de la ligue avec 10 
minutes en 4 parties.

Voici les principaux leaders 
parmi les compteurs;

b. a. p. pu
Drillon. Canadiens . 4 5 9 0
Liscombe. Détroit 3 8 9 2
Howe, Détroit 2 6 8 0
O'Connor. Canadiens 17 8 0 
Carveth, Détroit 2 5 7 4
H. Watson, Détroit 4 2 6 4
M. Bruneteau, Det.. 3 3 6 0
Getliffe. Canadiens. 3 3 6 4
C Brown. Detroit 2 4 6 2
Patrick. Rangers 14 5 2
Hamill. Chicago 4 0 4 2
Blake, Canadiens.... 3 1 4 0
Warwick, Rangers 3 14 6
Demers. Canadiens 2 2 4 0
Macey, Rangers .2 2 4 0
Taylor. Toronto 2 2 4 0
Schriner, Toronto 13 4 0
Watson, Rangers 0 4 4 4

----------v---------- -

Une assemblée 
de la ligue 

Senior ce soir

DOLPH (.AMII.I.I . . _ç QyiLLpe 
SE RETIRER VIT I, LtJ> «UILLta 
DE BASEBALL k* “r

Cedule des parties de la Ligue de 
Tennis sur Table de Sherbrooke

Liirue de hockey Senior 
“B" des Cantons de TEst tien­
dra ce soir, à 8.30 heures, à 
Phôtel New-Wellington, une 
importante assemblée au 
cours de laquelle aura lieu 
l’élection des officiers de la 
ligue pour la saison 1942- 
1943.

Comme plusieurs autres 
questions du plus haut inté­
rêt pour la ligue y seront aus­
si discutées, tous le^ clubs 
faisant partie de la ligue sont 
priés d’y être représentés.

EREDTHLR1ER 
EST ENCORE 
EN lire PLACE

Le brillant joueur du Buf­
falo a enregistré six points 
durant la semaine pour 
conserver la 1ère place chez 
les compteurs de la ligue 
Américaine.

Hockey

LES PARTIES 

D'AUJOURD’HUI

LIG1E NATIONALE

Chicago a Rangers 
•v

LYATONVILLE. Calif., 10. — 
P A ) — Dolph Camilli, joueur de 
premier but des Dodgers de 
Brooklyn et étoile de la ligue Na­
tionale de baseball depuis 9 ans. 
a déclaré hier qu’il ne retournera 
pas au Brooklyn l’an prochain.

Le gros joueur gaucher a dé­
clare qu’il a decide d’abandonner 
le baseball à moins qu’il n’ob- 
tiemie son congé ou qu'il soit 
vendu à un club de la ligue de la 
côte du Pacifique. Il a dit qu’il 
veut devenir un joueur-gérant 
dans 1® circuit de la côte.

Camilli, qui est proprietaire d'un 
ranch de 2,800 acres ici, a dit 
qu'il n’a eu aucun «difficulté avec 
la direction du Brooklyn, soit sur 
la question du salaire pu sur les 
conditions du jeu 11 a- dit qu’il a 
pris cette décision parce qu’il est 
trop difficile de conduire un ranch 

| et tenir maison dan* l’Est pour 
| sa famille, sa femme et ses 5 
; petits enfants.

Je n’ai pas l’intention de re­
tourner dans l'Est pour y jouer 
au baseball”, a dit Camilli. “J’ai
passé 9 ans dans la grande ligue 
et je crois que c'est une année de

! trop.”

On croit que le contrat de Ca- 
miili eige un salaire d’environ 
$20,000.00. Il a fait remarquer 
que ses dépensés étaient telle­
ment élevées qu’il était chanceux 
de finir la saison avec $5,000 00.

Le solide joueur de premier 
but, choisi comme le joueur le 
plus précieux de la ligue l’an 
dernier, a dit qu’il n'a pas avisé 
la direction des Dodgers de sa 
decision. Il a dit qu'il ne sait pas 
quelle action Branch Rickey, le 
nouveau president des Dodgers 
prendra.

Lorsqu’on lui appris qu’il pour­
rait être suspendu s’il ne se rap­
portait pas. Camilli a dit que sa 

j décision était prise et qu'il ne re­
tournera pas à Brooklyn ou a 

! n’importe quel autre club de l’Est.

PROVIDENCE. 10 — (PA.) 
Mike Belloise, 131 1-2 Ibs., de
New-York, a remporte une de­
cision de 10 rondes contre Ruby 
Garcia, 133 Ibs., de Porto-Rico.

Lors des deux de» nier» matches
de la ligue des employes de nuit 
de la Kayser. le St-Louis a dé­
fait le Canadien par 1610 a 1572 
et le Frontenac a triomphe du 
Volant par 1776 a 1636

O. Roy du Frontenac a été l’é­
toile de* deux rencontre* en rou­
lant une partie de 169 et en enre­
gistrant un total di 474 pour les 
tro s parties. P Provencher, du 
Volant s’est aussi distingue avec 
une partie simple de 150 et un 
total de 377.

Dans l’autre match, W. Bour­
guignon, du Canadien a été le 
meilleur avec une partie de 154 
et un total de 414 tandis que D. 
Lord s'est distingué pour le St- 
Louis avec un® pajtie de 128 et 
un total de 362.

DOMINION TEXTILE

Le* activités vont bon train 
dans la ligue de quilles de la 
Dominion Textile. Lors des der­
nières rencontres, les Fileurs ont 
défait les Cardeurs et Tisserands 
par 1697 à 1691, les Contre­
maîtres ont eu raison du Général 
par 1737 à 1574 et la Préparation 
a triomphé du Bureau par 1641 

;à 1617.
M. aya. des Fileurs et L. Ray­

mond. des Cardeurs et Tisse­
rands ont été les deux étoiles des 

, rencontres, le premier en roulant 
j une partie de 168 et le second en 
: enregistrant un total de 415 pour 
( les trois parties. B. Rousseau s’est 
j aussi distingué pour les Cardeurs 
1 avec une partie de 162.

Dan* la rencontre entre Contre- 
j maîtres et Général, T Rousseau,
' des Contremaîtres a été le meil­
leur avec une partie de 166 et un 
total de 405 tandis que F. Royer 
s’est distingué pour Général avec 

; une partie de 121 et un total de 
1 357.

Dans îa 3ome rencontre. R. Fré- 
| chette. de la Préparation, a été 
lia vedette avec une partie de 149 
et un total de 399 pour les trois 
parties et G. Maddiss a été le 
meilleur du Bureau avec une 

i partie simple de 140 et un total 
ide 369
Voici le classement actuel de îa

I ligue:
G P. Pts. 

Fileurs 12 6 10353

ELUS PHILLIPS 
TRIOMPHE USE 2c 
FOIS DE SCAI20

UNE ASSEMBLEE 
DES COMITES DE 
LA RAQUETTE

Le secrétaire Paul Biron, de la 
ligue de Tennis sur table de 
Sherbrooke nous transmet au­
jourd’hui la céd'u® de« parties 
de cette ligue pour la prochaine 
saison.

Comme on le constatera cha­
que club devra louer 12 parties, 
c’est a dire 6 comme club visi­
teur et 6 comme club recevant.

Comme deux des clubs n'ont 
pa* de local, üsb utiliseront, l’un, 
les Aviateur* d^ Windsor-Mills, 
le club Mont-Plaisant et l’autre, 
le Hillcrest. les salles du club des 
Elks. Toutes les parties débute­
ront à 7.30 heures précises.

Voici ia cedule
16 novembre, 1942

1ère ronde: Mont-Plaisant vs 
R C A F., au Mont-Plaisant; Y’s 
Men vs Elkg aux Eiks; Hillcrest 
vs Club Social au Social.

23 novembre
2e ronde: Tuque-Rouge vs 

Mont-Plaisant au Tuque-Rouge; 
Hillcrest vs RCA F aux Elks;| 
Y's Men vs Club Social au Y M 
CA.

30 novembre
3e ronde: E:ks vs Tuque-Rouge ^ 

aux Elks: R.C.A F. vs Club So-! 
cial au Club S^v.ia> Mont-Plai­
sant vs Hillcrest au Mont-Plai­
sant.

7 décembre
4e ronde Y’s Men vs RC.A F 

au Mont-Plaisant, Elks vs Hill­
crest a x Elks; Club Social vs 
Tuque-Rouge au Tuque-Rouge.

14 décembre
5e ronde: Mont-Plaisant vs Y’s 

Men au Mont-P.aisant; Tuque- 
Rouge vs H cre. * aux Elks; Club 
Social vs Elk* au Club Social.

Il janvier. 1943
6e ronde: Elks vs R.C. VF. aux; 

Elks; MontPIaisant vs Club So- ! 
cial a Club So^idl* Y’s Men vs 
Tuque-Rouge au Y M C A

18 jat«\ipr
7e ronde R.C.A F. vs Tuque- 1 

R< ge a.. Tuque-Rouge; Y - Men 
vs Hillcrest a ;x LLks; Mont-Plai-|

1)1 KUtS BU Y »n!-Plaisar.t.
25 Janvier

1ère ronde: R C.A F. vs Mont- 
PlaLsarû au Monf-Plaisant; Elks 
vs Y’s Men au Y MCA : Club 
Social vs Hillcrest aux Elks.

I février

2e ronde: Mont-Pla*sant vs 
Tuque-Rouge aU Mont-Plaisant; 
RCA F vs HiLcrest aux Elks; 
Club Social vs Y's Men au Club 
Social.

8 fe\rier
3e ronde: Tuque-Rouge vs Elks 

au Tuque-Rouge. Club Social vs 
R C A F. au Mont-Plaisant; Hill­
crest v, Mont-PI lisant aux Elks

15 fevriet
4e ronde: R.C A F vs Y’s Men 

au Y M C A.; Hillcrest vs Eiks 
aux Elks; Tuque-Pouge vs Club 
Social au Club Social.

22 févi 1er
5e ronde: Y's Men vs Mont- 

Plaisant au Y .MCA; Hillcrest 
vs Tuque-Rouge au Tuque-Rou- 
ge; Elks vs Club Social aux Eiks.

1 mars
6e ronde: R C A F vs Elks aux 

Eiks; Club Social \S Mont-Plai­
sant au Mont-P'aisant; Tuque- 
Rouge vs Y’s Men au Tuque- 
Rouf®.

8 mars

7e ronde: Tuque-Rouge vs R.C 
AF au Mont-P’iLmt; Hillcrest 
vs Y’s Men au Y.Y! C A Elks vs 
Mont-Plaisant aux Elks.

PHILADELPHIE. 10. — (PA.) 
— ElUs Phillips a de nouveau dé­
fait Petey Scalzo dan» leur match 
revanche livré devant 8,000 spec­
tateurs à l’aréna local hier *oir

Phillips, un Negre de Philadel­
phie qui pèse 130 îb*., contre 137 
pour l'ancien champion poids-plu­
me de New-York, a par le fait 
enregistré sa llème victoire con­
sécutive et gâche l'espoir qu'a­
vait Scalzo d’enregistrer sa der­
nière victoire avant d’entrer dans 
l’armée.

Phillips avait remporté une dé­
cision serrée contre Scalzo lors 
de leur première rencontre il y a 
un mois.

Les differents c imites d’orga- 
nLation du congrès international 
de la raquette, qui aura lieu dans 
notre ville le* 22-23-24 japyier
prochain, tiendront ce aoir une 
autie importante assemblée, à 
8 30 heures en vue de ce* impor­
tantes assises. L'assemblée de 
ce soir «urn lieu a l’hôtel Queen, 
comme d’habitude.

Tous les membres des diffé­
rents comités sont prié* d assis­
ter à l’assemblée de ce soir.

CHICAGO — Quentin© “Baby" 
Breese. 138 Ibs., de Milwaukee, a 
mis hor» de combat Joe Dupont, 
137 1-2 Ibs., de Chicago, à la 
3ème ronde.
WASHINGTON - Al Davis. 150 

jibs., de Brooklyn, a enregistré une 
mise hors de combat contre F^elix 

(Morales, 144 Ibs., de Port-Rico, à 
la 1ère ronde.

J CENTtE LE PLUS COMMODE À

avec um au*-«*r A*»**» ••

'HOmJ'fASAUI
•fftrcs IM IAINS FMI 3 4 b

Hockey

Les parties jouees
a, ï ^ *r ^
If B V

VERm GOMEZ 
SE RETIRE DU 
BASEBALL

8 » I* »|

Aucune partie.
------------v

NEW-HAVEN, Conn., 10. — 
(P A.) —- Fred Tburier et Fred 
Hunt, des Bisons de Buffalo, qui 
occupaient respectivement les 1ère 
et 2ème place dans le classement 
des compteurs de la ligue Améri­
caine la semaine dernière, ont a- 
jouté chacun trois points à leur 
total durant la semaine dernière 
et Thurier détient encore la tète.

Hunt, cependant, est descendu 
sur un pied d’égalité avec Bartho- 
lome. du Cleveland, en 4ème pla­
ce tandis que deux autres joueurs 
des Barons de Cleveland. Norm 
I.ock;ng. qui a accumulé 6 points 
ia semaine dernière et Les Cun­
ningham qui en a ajouté 5 à son 
total, sont sur les talons de Thu- 
r er

Thurier, avec 6 buts et 9 assis­
tances en 7 parties, n’a qu'un 
point d avance sur Locking et 2 
sur Cunningham, qui n’ont joué 
que dan? 6 parties.

Roger (Broadway) Jenkins, des 
Bears de Herghey, a passé 6 au­
tres minutes au pénitencier la se­
maine dernière, portant son total 
de la saison à 20 minutes et lui 
donnant la tête dans ce départe­
ment.

Aucune partie n est au pro­
gramme pour re soir dans la li­
gue.

Le tonique
NERVOL
soulage depres­

sion nerveuse. 
étourdtsaemenU. 

insomnie
et autre» troubl»» 
provenant <1e d*. 
•ordres nerreus
Vendu 4 toutes 
let pharmaela*

Hockey

‘i r i -L-'.

'LL-i n w ttt

LES POSITIONS EZEUO
LIGl'E NATIONALE

j. g- p. n. pp pc p.
! Detroit 4 2 1 1 20 13 5
1 Toronto ..... *> »> 0 0 12 4 4
Canadiens . 3 2 1 0 16 10 4
Chicago ... 2 1 0 1 8 4 3
Rangers . 4 1 3 0 15 32 2
Boston ....... 3 0 3 0 3 11 0

LIGl'E AMERICAINE
DivRion de lest

J. g- p. n. pp pc p.
Hershey 6 3 3 0 15 15 6
Providence. 6 3 3 0 18 18 6
Washington 6 2 3 1 16 26 5

i New Haven 5 0 3 2 9 20 2

Division de l’ouest
j. g p. n. pp pc p.

Buffalo 7 5 2 0 27 20 10
Cleveland 6 4 2 0 23 11 8
Indianapolis 7 3 3 1 27 19 7
Pittsburgh. 7 3 4 0 20 26 6

Q.S.H.L.

Cornwall
l g. p. n. pp pc p.
3 2 0 1 15 6 5

Royal . 3 1 1 1 12 12 3
Canariens 1 1 0 0 3 2 2
Ottawa 1 1 0 0 6 3 2
R.C.A F. 3 1 2 0 9 17 2
Quebec 2 0 1 1 5 8 1
Armée 3 0 2 1 13 15 1

□CM IJUJUD
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RoftIZONITALESirXT
T.—Sorte de pAtit* lézarda
- —Qu a la août du v'n, en Ivre*- 
— Déetta de la Fable.

3 -—bleu où l'on transporta î% 
maiaon de la Sa nte Famille — F>u- 
\e d ItaJIe.

* —Partie blanche du pain — Fa'- 
aa.ent part » de J armement d<f*n- 
•i? du raval.er,

5 —Term naîaor d'irflnttlf — Sur- 
ve .!éa — Coup de baruette aur un tambour.

* —Malad» ^analala» —
FVrioda de temp?.

7 L*" autre» à 'exclusion de »ol
— Etendue d’eau douce — Prénom 
d'un chanteur par ?‘cn populaire, 

g -Y., aaeau affrété — Symbole
du Ch nome.

* —Instrument de Jeu — Seconde 
r t’*• ' i ’our (abr*v ) — Poursuivie
en justice, 

to—Tentera.
* 1.—Tlréa avec les lèvres — Ft.

• liée.

LYNN. MASS, 10. — Vemon 
Lefty Gomez, lanceur des Yan­
kees est a l’emploi de la Gene­
ral Electric Co., depuis vendredi 
et iî laisse entendre qu’il gar­
dera son nouveau poste pendant 
la durée de la guerre ^ Il ne re­
tournerait pas dans I® baseball 
majeur, l’an prochain.

--------------- T----------------
TRENTON. N J. — Buddy Far- 

rel!. 153 1-4 Ibs, de Newark, a 
arrêté Jerry Fiorello, 154 Ibs., de 
Brooklyn, à la 2ème ronde.

RED COL PILLE ' 
AVEC LE CLUB DU 
DISTRICT No 4

MONTREAL. 10. (PC.) — Le 
gros Red Goupille, solide joueur 
de défense des Canadiens de la 
î gue Nationale dt hockey pen­
dant quatre sa.sons, s'est enrôlé 
dans l’armée et il jouera pour 
le club du district rrr.itaire No 4. 
dans la ligue Senior de Québec.

Cette nouvelle a été publiée 
hier par un officier du district 
militaire de Montréal. H a dtt 
que Goupille jouerait avec Def 
Smith sur la défense du club de 
l’Armée.

Jomouf
NervoI
il» cm «»— •It't.M •***•»*( Mf 
rh.«
• I V*Wf »MC

*« *— »

ED. R0BI\S0\ 
S'ENROLE DAYS 
L’AVIATION

* BALTIMORE. 10 — Ed Ro-
binson, premier-but de« Orioles 

I le Baltimore, qui levait faire le 
saut avec le* Indiens de Cleve- 

j land, l’an prochain, s est enrôlé 
j dan? le corps d aviation améri- 
l cain, division de ia marine.

Solution du dernier problem*
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1.— M^langa d» ▼t*nd*a.
qua Ton posséda — 

Patrlarcha.

1—Parcourtr daa yaux — 
partlcula afflrmatlra (Tiaux).

*—Trois fois — Démonstra­
tif.

7.—Flauva rusta — Liquida 
lnod'>ra at ssr.s acraur (4 ri* 
tat natif).

S.—Doctaur — Era ployé* 
couramment.

• —Du verb* rira — Celle & 
qui Ton parle

lè Vertu théolcf*:*

d* l’Ivoir*11.—Danta fait* 
I d# i'h^ppopotam*.

19-20-21 Novembre
ADMISSION

GRATUITE

ADMISSION

GRATUITE

MANEGE de la rue BELVEDERE

Préparation . 10 8 10235
Bureau 10 8 10235
Cardeurs et 
Tisserands 8 10 9837
Contremaîtres 7 11 9789
Général ......... 6 12 9768

.y.j
/ //Z/,)//// //c /fj// f/yjM

s Plate
WHISKY 01 RYE CANADIEN

y( H.v • ■ r/y/r///’/é

,A15 jîM*2.75 ««M.
Jot. t. Sasgram A Son» Limited, Watarloo. Ont. 

VEUILLEZ CONSERVER LA BOUTEILLEI Vofr. comité d. récupérotlon l„
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LE SURHOMME
F1»« taré à la aachaM* és Manecle . . .

Le complot.

Vaklî Le 
preas 1ère ph<>te|ra.

phi* Jamali 
prit# do 
Sarbenmr?

Sp1#adid# î farn 
fit ni dennl 

la rapidité ave# 
UqorfU le *ar \ 
hommr Tl#at et 
repart, je tait 

j certain at’ll ira 
^ vaille tea* see 

astre IdcetltA 
terretr.

Ja raai *aa 
▼aaa praalat

r#lt* pbntorrapbl* 
da Sarhomm# rt 
qa# t©»« j ••p»r- 
po«l#t taa* le» 
déf tn«r men t« pna- 
•Ibltf -- dlrrrt 
(enrat d'bahita, 
dt harWt, dt 
laatlUa, tir.

Ja roosprandt 
Da ratte façon 
aas« ebttcB 

drant sna 
pbata de 
Sarhamm» 
cctaavblant 
a «a atirèll

Ft aialBtaaant — 
patanna à ua autre
ordre da ebotet - J» > 
n aime pat Ica alfnn x 
rco* article* antl-natla ' 
qal tant poblléa dana 
la Dallr Planet, la

e e«i m*
•pcel*ut* r

Sa gllaaant dtoa la aaUa daa praaaaa
da Dallr Planat, If «abAtesr ta pré­
pare à lerer ana elaf anflalaa aar la 
méeaniama . .

f*» faite*( ("Vm petit ras* 
et r eat la fin da 

) raa preraet !** )

Aï

L'OMBRE
Cplaada 1-Sl

Valda expliqua Par Maxwell Grant
RacUtarad V. g Patanl Ofnca

U taalala aldar Skaat—at )a Cal fait 
AJthnr ai Kran ma paaraalralant, Il 
lancé la casta»* da reranant per lea bar 
eaaax Ja l’sl pria at l’sl raaéta, at J 
traoiBé Altbnr

t ta fait, 
p ram en let 
dit da
Alther

__ _ Valda Cans
U qaa ewae raat 
qaand ja roaa arala 
•arrêtlier la parte à

Tréa ban Imaftné. 
Valda. Venta, eau* 
po«ret m'aider * et* 
ester mon astre 
plan |

Il s ers que la reranant 
était paaaé à trarraa le» 
barreaat. et e>et re qaa 
rone are* pen** r*u*
•I M l'Ombre*

Eh man eaa 
tame de rare 
nant—Il eat par 
tt— Oh t L’Om 
bra ! . / 1

3y
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our OCCASION de VENDRE, ACHETER, ÉCHANGER! Tel: 971
Petites Annonces

de
La Tribune

tarif
ï>l ! X «Ot U DI MOT mol®» «!•

»®u» i»ur |n»rrlloui »l* ln»rr- 
ilun» d» la mPn»» »a-
nonr» pour 1» prl* d» ci»«i l®»rr- 
tlona. 

AVI» de falr»-p®r», p«#or NAISBAN* 
CCB, FIA N CAILLE» PHOCIIAIV» 
MAHIAGF.*!. BKRVI-
« »■;% A > M \ FR» Al M F». fiR A V IV- 
ji» aa» RKMIOIirfEMKVrS pour
%\ MrATIIIEB rl Al TKL» 7.% 
p»r lnaerll«»n. •>il«ant formale or» 
«ffaalrr. 4 baquc mol addltlonael 
2 ao«a.

AVI» UE » VIA» AM K». PIAVCAIL- 
l i:». MAHIAfiK» de«ai*t paraître 
•fan» In i brontque Borlale. BI.(M 
IMnorrilon.

LE** AN.VOM I 5 de«an« paraîtra LE 
JOi K %tl.XE aeroat rr«. u r * Jua- 
uu'b II b. HO du matin- 1*01 II LE 
•AMKHI. |ua«iu* B h 3« %rndredl 
noir > «»u a ne pou «on» garantir
|*1n»ertlon de» annnnrea retrue» 
nprPa I ea heure» mrntlonaée®.

El* annon>’e» apant uu fifre en ea» 
raftêre plfi» arna aeronf faetu* 
r^ea ITm* rinaertlon en plua de 
l'nnnonee.

A LOUER A LOUER

Appartements à louer Logements à louer

LE PLUS joli appartement de six 
chambre», situation centrale, dans 
Quartier Nord; bail pour le 1er 
décembre. Comprenant réfrigéra­
teur et poêle, garage, service de 
concierge. Ecrire Boite 29 La 
Tribune. 211-3

L’N magnifique duplex de huit 
pièces à louer pour !e 1er décem­
bre, au no. 44 de la rue Queen 
Nord. Système de chauffage à 
eau chaude et brû’eur à l’huile. 
Aussi beau garage. FV>ur plus am­
ples informations, s’adresser à L. 
A GAUDREAU, 85-A, Wellington 
Nord, suite 111, Tél: 42 209-6APPARTEMENTS de »ix pièces

chauffées. Avenue Walt »n, avec 
garage et lavoir oans sous-basse- 
ment. Possession immédiate. Té­
léphonez Edwands, 135.

LOGEMENT à louer pour le 1er 
décembre, 4 chambres avec
chambre de bain complète, etc. et 
très chaud $16 pai mois. S’a­
dresser: 372 Bower, Sud. Tél:
3262R

A boux-iouer

QUARTIER Nord, cottage semi- 
détaché, six pièces, chauffé, eau 
chaude a l'année. S’adresser par 
telephone jour: 3637, soir 2009W.

208-6.

A VENDRE

Autos à vendre

Chambres à louer AUTO Chevrolet sedan 1941, 
Master DeLuxe, en excellente
condition. Seulement 14,500 mil­
les. Pneus en très bonne condi­
tion; auto très propre. Télépho­
nez 2954R, entre 5.30 et 6 30 hres 
p m. J.N.O.

GRANDE chambic a louer, eau 
chaude a l'année, service du té­
léphone. Téléphonez 1438-M

212-2
CHAMBRE à lou*r pour dama ou 
jeune fille, mobilier studio, pri- Divers

ON DEMANDE

Demande à acheter
________________________________!
ON DEMANDE an petit poêle de 
cuisine, en fonte ou en icier. Té­
léphonez 23f>4-W entre 8 heures

Prisonnier de guerre

et 7 heures. 212-2

Femmes demandées

C’OIKTEl'SE d'exoérience deman­
dée, salaire raisonnable. S’adres­
ser au bureau local du Service 
Sélectif National. 209-6 i
SERVANTE demandée pour ou­
vrage général de maison chez 
médecin. Sachant faire la cuisine 
ordinaire. Référence* requises. E- 
crire Boite 23, La Tribune.

Hommes demandés

HORLOGER d'expérience deman­
dé immédiatement. S’adresser au 
Bureau du Service Sélectif Na­
tional à Magog.

vilêge de la cuisine. S’adresser à 3
Norrey.

SHEP MAYER 
~-\EST APPELEioure nu n\ •» «,«* n«iaaHN«*v, ««an- I „

aMIra ou io;«riottaa ronuaaai^vé^ H 4 fl J1 4 fl NA 1/L 
>ar trloiihuar | nr lu poafr a / f\[\ /> /i[\i fl LjLj

ROI * «’Af< aura®*
pouce ou n\l% «ir ualaauarr, flan
»*■Mulna *iu«* rr ne »ol| pur l'entre- 
Viil«r •!«* noa ri»rr«'»| ondunfa nttl» 
tr<». Il rn rat de même pour le* 
® « la dr non rr»pon»til»(lJf*.

A VENDRE: Un lot de chaussures 
de soldats et d’aviateurs, aussi 
soulier» nour hommes Tous ré­
parés. semelles et talons $1.00- 
$ 1 2.v$l.50. A la CORDONNERIE 
TREMBLAY, 13?-A rue King 

Ouest. Tel: 2098. 206-30

! CHIC trousseau de baptême ainsi
TORONTO 10 — Hanov Dav autre?* articles pourHo I f ü/to T r r Punn4 n o Sadre^er c 27 Windsor,des Leafs de Toronto annonce j_____________ -

qu clailiei-recrue Shep Mayer. MAGASIN de campagne. Bureau
de Poste et ré-sidence, village a*

FUNERAILLES DE 
M. F. DIONNE 
D'ASBESTOS

En
ont

CARTES
PROFESSIONNELLES

CARTES D’AFFAIRES

AVOCATS

BOL'SSEAl . HOWARD A. 
BKADl-FY

Avocats
Armand Roussecu, CTI.

W H Brad ey 
D. S. Howard

le: lice Obvier, angle des rues 
K tg et Wellington Tél. 727

BENOIT Ti;i»MEL 
AVOCAT

Chambre 112. Edifice His Majesty 
85-A Wellington-Nord 

Sherhrook»*. Tél: 318.

I 1' Gl OBG1 - ! » '1
Avocat, 66. rue Wellington-Nord. 
Chambre 5. Tel: 773. Sherbrooke.

COMPTABLES AGREES
MAHEt, NOEL «& BENOIT

Comptables agréés. 
Chartered Accountants. 

MONTH EAL-SH ERBROOKE- 
OTTAWA 

Aurélian .soel.
22, rue Wellington-N. Chambre 12 

Telephone 52.

Charles-E. BELANGER
Comptable agréé 

( bartered accountant 
Sherbrooke- M ontreal- 

Trois-Rivière».
53. rue WELLINGTON-NORD 

Tél Bur. 1541. — Rés. 619.

gncoîe, sur ligne centrale du C.
P. R. Commerce établi. A ven­
dre cause mauvaise santé. Sa-! cire à l’église ou la levée du corps 

McC.oad, Gould ' a etê faite par Mgr L.-N. Caston-

ASBESTOS. — (DNC) - 
l’église St-Aimé d’Asbestoe 
eu lieu les funérailles de M. Fer­
dinand Dionne, décédé subitement 
à l’âge de 84 an» et sept mois 
Il était veuf de feu Régina Ju- 
tras. Autrefois cultivateur de 
Richmond, il habitait notre ville 
depuis 8 ans.

La cérémonie a eu lieu au mi­
lieu d’un grand concours de pa­
rents et d'amis. La dépouille 
mortelle est partie de sa demeure, 
boulevard St-Aimé, pour pe ren-

dresser: J. R 
Station, Que 211-2
MACHINES poix cordonnerie, 
deux ans d'usure .euiement. com­
prenant machine à finir, 10 pieds 
de long moulin a coudie '‘Lan­
dis”, no. 12, pour semelles; ai­
guisoir a patins sur le long, aussi 
caisse enregistreuse S adresser: 
Albert Bourque, 7, rue Fabre.

212-6»

guay, curé de la paroisee, qui 
chanta aussi le service, assisté 
de MM. les abbés Camille Pa- 
renteau et Hervé Noël comme 
diacre et sous diacre. Le défunt a 
éh Inhumé a K rhmond.

Le défunt laisse 8 eeifanU: 
Jean-Baptiite, des Trois-Rivières. 
Mary (Mme Alexandre Amme-

EM AN

ASHTON R. TOBIN
Avocat

Suite 7, Edifice Rosen b loom

SYNDICS EN FAILLITE
Albert COMTOIS * J W GtNEST 

Syndic* licenciés
Compétence et diligence apportées 
dans le reglement de compromis 
entre Debiteurs ci Créanciers

»6. rur WelHngton-N W. 623.1 Çj" “e C^mcret

l\(;emei ks t ivies
ET UtPENTElttS

4 rue Wellington Nord, 
SHERBROOKE Que.

J. A. DOVON
------------------------------------- -------------; Coinptab.e-Vfet 1 râleur.
Dl BLC A DI BCC ingénieurs i. BELAN(»ER

diplôme - UonsUitâtions Expci- * Agent d'a.saurauccjr.
t:se. Arpentage, B-rnage. Aque» ci-devant bureau ‘ Be.anger et 
duc, Egouts, Ana vse, Patentes. Be^ n '

72. rut Wellington Nord.
et estime* 74 Melbourne. Tél. 98 | Sherbrooke I* Q.

Tél: Rur 567; Kés J A Doyou 
1965W : T. Belanger. 177W.

MOBILIER studio pre*que neuf à
vendre, quatre m< * corn-. vsr-
prenant quatre morceaux diyan, . Samedi, .e 14 novembre
fauteuil- berceuse et tabie de heure5’ 
bout. S’adresser: 79 GaR, ou té­
léphonez 206-S-12. 211-2

À 10

AZARIE DUPUIS 
A un mi.le de R : Island, sur la 
route de Beebe: Poêle de cuisine.

MACHINE pour ourlet a jour i mobii er de salon, orgue, mobilier 
(hem-stitch). a vendre à bon ; de salle à manger. 5 lits, hteries de 
marche. S adresse a Mme Albin i plume complètes, bureaux et com-
Roy, Djsraéi:, Qué, 212-21 m^xles, chaises et miroirs, meu-

------ I blés de cuisine, machine a coudre.
Maisons à vendre j g. acre, idéaux v draperies, e-
__________________________ j crémeuse Premier, ustensiles et

plats de cuisine, cheval de 1.400 
livres, charrette à bois, sleigh, 
harnais de travail simple et dou­
ble. harnais de promenade et 
boghei, cultivâtes;. meuiC, mar-

------- -—------------------------------------ -imites de fer. chan e et rataau,
MAISON
t ée Quartier N -nri ,ot 120 tondeuse, hamac. 10 tonnes de
p.edü de profondeut par 64 pied.' foin, couvertes de cher a., lourde? 
et 8 pouces de fa-.ndc Fondation et égères. escabcai, laveuse c- 
en ciment Garage dans sous-; lectriquc et plusieurs articles non 
bassement, porte louîante pour j mentionnés. Rien n’est réserve
l'entrée du garage. V voir. 23 x j La propriété es4 vendue Condi-
13 n.er*: ■ Civ.mb- du maître 20 tiors; COMPTANT

MAISON neuve et brique. 4 lo­
gements, Quartier Nord, rappor­
te p :s dr 9rr net. Jos V. Ames, 
Chambre 6. 66 Wtll ngton Nord

211-3.

• M Loui» ACDET, 30 ans. ae 
tuellement prisonnier de guerre a 
Kreus, Allemagne. Il e*t le fils 
de Mme Aurore Audet, de Saint-
Hermenegilde.

not), Albert, de Richmond, Ma­
rie-Louise (Mme Edgar Grimard), 
de Richmond, Emile, Josaphat, 
constable de la Ville d'Asbestos 
et Ernest .également d Asbestos, 
Laura (Mme Horace Pépin), de 
V i : e • V. V. A-
lexandre Ammenot, Edgar Gn- 
mard et Ifnrace Pepin: ses belles- 
filles Mme Jean-Baptiste Dion­
ne (Louise Lachapelle), Mme 
Emile Donne (Emma Tremblay), 
Mme Josaphat Dionne 'Léa Pon­
ton), et Mme Ernest Dionne (Y- 
vonne Tremblay); un frère: Don- 
tague, de Providence, R I.

Les porteur» d'honneur étaient:
S. H le maire Joseph Isabelle, 
les échevina Alfred Laflamme, 
Albert Goudrct.u. Zacharie Fré­
chette. Fidèle Lavignc, Wellie 
Laroche. Les porteurs du corps 
étaient MM Rolland Hinse, Jo­
seph Labonté. Siméon Olivier, An­
tonio Côte. Lucien Daigle ew M. 
Gagnon. M. Alfred Plourde por­
tait la croix.

Parmi ceux qui suivaient le 
cortege, outre ceux mentionnés 
plus haut, on remarquait: MM. 
David Dion, Guy Lussier, Gérard i 
Ringuette, J. M. Pot vin, J. M. 
Gir • tard, Ben Laurence, Aimé ! 
Richard, Paul-Emile Dion, J. L. ! 
Lambert, Conrad Lachapelle, Phi- | 
lippe Roy, Eugene Guimond, Os­
car Desharnais, WiUie Deaharnais, 
J. P. Croteau, Alfred Laflamme. 
Pierre Dionne, J. M. Dionne, Rév. 
Frère Basile, F. S Aimé Breault, 
Adtlard Senncville, Orner Côté, 
Louis Ma il hot. Frère Julius, î.s.c., 
Hector Muir, Adélard Lussier, Al­
fred Roberge, H. Pothier, Th. Po­
thier, J. M Beauchesne, notaire, 
Alfred Roberge. Fidèle La vigne, 
Leopold Frechette Alban Bois­
vert, George» Bv on, Albert Las- 
sondc. Martel, Robert

An

MINISTERE DU TRAVAIL
Le Conseil national du travail 

en temps de guerre

Ordonnance Générale
L Office national canadien de la Statistique a 

conataté que 1 indice du coût de la vie au 1er 
octobre 1942 s établissait à 117.8 (116 9, indice 
révisé), comparativement à 117 9 (117, indice 
révisé) pour celui du 2 juillet 1942.

L'arrêté en conseil (CP 5963) régissant les sa­
laires en temps de guerre, article 48 (iv), stipule:

*'L# montant do 1 indomnjté no doit ékro 
modihé quo d lindico du coût do la rto a 
monté d’un point ontior ou davantage do- 
pui* la doinièro ordonnanco çénéralo du 
ContoÜ oxigoaat P au g montait on ou la 
diminution du montant do tollo tndommtê "

L'indice n'ayant pas varié d'un point complet 
ou davantage depuis le 2 juillet 1942, le Conseil 
national du travail en temps de guerre, conformé­
ment aux dispositions mentionnées de l'arrêté 
C P. 5963, décide que les termes de son Ordon­
nance générale du 4 août 1942 demeureront en 
vigueur pour la période du 15 novembre 1942 au 
15 février 1942, sujet au droit reconnu cmix em­
ployeurs ou aux travailleurs de réclamer à un 
conseil du travail en temps de guerre l'autorisa­
tion de verser une indemnité de vie chère dont le 
montant aura été reconnu '‘juste et raisonnable'' 
par un tel conseil, conformément aux dispositions 
de l'arrêté en conseil.

L» pr»»id»n* du Can»») natioaol du 
navai, »n ••ap» d» çuarr».
HUMPHREY MITCHELL

Ottawa 'Canada.1
la 4 aoT»mbr» 1941

SOIREE RECREATIVE 
A BARNSTON

BARNSTON. (D.N.C.) - Une 
soirée récréative s eu lieu à la sal­
le de Barnston, au profit du cercle 
de» Fermières. L’ouverture de la 
soirée débuta par “Joyeuse entrée*•, 
au piano, Mlle Cécile Gaudreau. 
Chant: “La Fermière”, par les 
fermières, au piano d’accompa­
gnement: Mme Norbert Gosselin. 
M. l’sgronome Thibodeau, de Coa- 
ticook, adressa quelques mots a 
ras5istaj.ee, et invita les dames et 
demoiselles qui ne font pas encon 
partie du Cercle, de se joindrent 
aux fermieres afin de bénéficie 
des avantages qu’offre un cercle 
dans une localité.

Chant, par Mme Rodolphe Yé- 
ronneau: “Le Rêve Passe"; su 
piano, Mile Cécile Gaudreau.

La soirée se continua par divers 
amusements et enchères. Le prix 
de présence, un sac de farine de 
100 livres, don du Cercle, fut ga­
gné par Mme Charles Morin. Ti­
rage d’un coussin en satin, don de 
Mlle Jeanne d’Arc Morin, gagné 
par M. Arthur Giard. de Sher­
brooke. Une robe de bébé, on lai­
ne, don de Mme Honoré Gauthier, 
mise en rafle, fut gagnée par Mme 
Philippe Morin.

11 y eut de nombreux prix pour 
les jeux divers et l’enchère, dons 

lu Orch Mlk R"- 
bertine Breault, secrétaire, remer. 
cia l’ass;stance de leur bonne «t 
entière collaboration envers le 
cercle et donna le compte-rendu 
de la soirée. Los profits nets 
ont été de $146.

Pour terminer, un goûter fut 
send. L’on chanta ensuite O Ca­
nada.

Bouchard-Fréchette
EAST-ANGUS. — (DNC)

En l’église St-Louis de Westbury 
a été célébré le mariage de Mlle

'inntuJ. M. Henri Beaupré, 
Mlle Agnès Séguin, Mme Léo Gi- 

>i*ie Y. Burnll, Mme Alfred 
Goudreau, Mlle B. Malouin, M. N. 
S*.-Sauveur, Mmes F.-D. Leblanc, 
J. Frégeau, M. Paul Morel, Mines 
Ephrem Boissy, Jeanne Brault,

ST-FELIX DE K1NGSEY. (D.­
N.C.) — Mlle Gervaise Vallières, 
de Drummondvillr, est venue pas 
ser une fin de semaine ici ains; 
que M. et Mme Gabriel Meunier, 
d’Acton Vale, chez M. Théodore 
Gagné.

—M. Gérard Caille s’est rendu 
a Victortaviile pour affaires.

— Mlles Aline, Alice et Fernan­
de Cormier, de Richmond, sont 
venues ici chez des parent».

Crescence Fréchette, fille de Mme ! MM. Romeo Rodrigue, Georges
H. Frochettc et de M. Fréchette 
décédé. a\ec M. Marcel Bou­
chard, de Sherbrooke, fils de M. 
Arthur Bouchard, de La Patrie.

ik ta
donnée par M. l'abbé Alberf Bru- 
neau.

La maiiee était accompagnée de 
son beau-frère. M. Noel Chartier, 
de Sherbrooke. Le marié a\ait 
pour témoin son pere, M. Arthur 
Bouchard.

La mariée portait une jolie toi-

Boisvert. Albert Morin, Mme J.- 
A. Bouchard, MM. Maurice Fré-

( RKFKAl K COTE
INGEMM Rs CIVILS ET 

ARPENTEURS
Aqueducs, égouts, aménagement 
de chutes d'eau, plans estimation.» 
arpentage, de Tipc^ns techni- i 
que», r»p;i rL C P 64. Sherbroo-1 
ke. Québec Té 549. Immeuble i 
Sherbrooke Trust.

CLINIQUE ELECTRO 
CHIRl RGICALE » !

Spécialités: Rhumatisme, Arth­
ritisme, Névrite. Rayons X et 
diagnostic de l’eviiomac. de l'in­
testin et du coeur Electro-chi- ! 
rurgle des Amygdales. Hémor­
roïdes. Verrue*. ( or*.

Dr HORN
8â. rue Court. Tel 3636

FINANCE
CONSEIL EN AFFAIRES
O. STANLEY SHARPE
Comptabilité — Audition 

Impôt sur revenu
Syndic de faillites et de 

liquidations
Bureau 6 — 66. rue Wellington N. 

Sherbrooke.

\ 12 pds. Chahmbre de bain, bain! 
françcu. plancher en tuile an-j 
g!ai*e. douche da^. le bain. S’a­
dresser: Jos V. \mes. Tél: 235.; 
Chambre 6, 66. Wellington Nord

211-3

R M DEMERS, enear.teur.
212-10-12

SOL MISSIONS

M VISON de bmt chambre.-, 
tuée sur grand lot ^ Lennoxviile.1 
Bonne location. U" reel chez-soi 

| -Tos V. Ames, chambre 6. 66
Wellington Nord. 211-3.

SABLAGE DE PLANCHER
Confiex-nous votre polissage de 
mancher Nous avons les machines 
les plus modernes. Travail propre, 
rapide. J Beaudoin, 232 rue Vi- 
my. Tél 1693-J.

( >pl omet rlst e-Opl icien

MEDECINS
r P.-P. BEAUDRY des hôpitaux
de Paris SpécialiL maladies du 
coeur et des poum -ns (spéciale­
ment la tuberculose). Rayons-X 
Tél: 1700. 27. rue Brooks

DUS J. A. DAIU IIE et 
MONEL DARCHE

Maladies des yeux, oreilles, nez. | 
gorge. Examen de !a vue pour 
lunettes. 92. rut King-Ouest. 
Téi: 654. Sherbrooke.

Propriété» à tendre

Pro 
M .i r 

D 
bur

nce de Queb< 
cipallt* d A*-

mi

ALBERT TRUDEAU
B. A.» » O.

Spécialiste pour 11 vue. Ex-sta- 
* glaire à l'hôpital Ste-Jeannr 
d’Arc. de Montreal. Réfraction 
visuelle Exercice® orthoptlque* 
Bureau. 39, Wellington-Nord. 
Sherbrooke. Tél: 267.

PROPRIETE rie q atre apparte­
ments, rue Londun Revenus an­
nuels prev de $1.200 ou 10r^ sur 
$12.000 Prix d** vente. $9,000 
Téléphonez Edwards, 135

avait été appelé pour l’instruc­
tion militaire et que Mayer ne 

! jouera plu* dans le hockey pro- 
i fessionnel pour la duree de la 
| guerre. Il eut remplacé par Rhys 
Thompson, joueur de défense du 

I New-Haven.

i Nord
• umi»«tion< *« root r«.*çu 
do ju»<ju'à

\endr**dl le 12 nov^ir.br» 194Î. pour 
la conMruction dun pont avec r 
I rr en béton arm£, fur la l>;a’r.ond 
1 rook. uamln d,- c .>W ia-v ’ 
Muni**;pal d Aa<'Ot N'ord d‘*prA« 
la* plan* rt ap*- ' oatio:ia pr4par*- 
i-ar Minister' do Travaux Pu- 
I il- s do in Pr viiu e dr Québec 

« liaqu- aoutnUaton devra • :i - 
compagne»* d un <' C ua «< •***.••' T 
présentant 10% du r onia-.». J? 
sou tn l*alon.

Copias das pi v - at *pScif a- 
tlora pau art Otra o» tenuas »ur .le manda fi mon Pur tau

i .a Municio.ili s an^ajr»1 p
A aocaptar la pfli* l assa uu au 
da* aoum »*ion*

R. Gauthiar. *ao t*• *'
33. rua Kinir-Lvr 

Sh« »*br > L

Brindle, Emi^en Moreau. Euclide 'leUe blanche avec voile trois 
' D.onne d< Drummondv lie. Wil- | quart, retenu par un diadème «c 
frid Ccsteilo. Muance Am nette, I muguet. Son bouquet «e compo- 

| Roger Dui . her, 01 va Durocher. sait de rose.x roses et blanches.
! Emile Bou. he:. Emile Amnotte. j Un programme de chant fut 
J. H. Pc . .. , J hn McKenna. Do- execute par Mmes Ernest Fortin, 

< nat Comeau, Roger Brown, Mau- Gérard Sévigny. A 1 orgue, MLe 
| rice Pépin, G iles Brindle, Benoit | Blanche Roberge 
Rousseau. Joseph Labo

d Ducharme,, 9_
ime Richard mercial. Parmi les invites on re- 
Ime Philippe marquait outre les nouveaux é- 
■ri Jean-Paul Poux: Mme M. A- Fréchette, Mme 
v'ne 1 M I Israël Fortier, de St-Ferdinand, 
Louis Mail- ! M. et Mme Noël Charrier, Mlle

IJK CIE DE FRAIS FT VER .AIRE® 
e 0 f . .. itl ook ï \ illcneuve, gér.

geau, F. Bethel.^Mmes J. Leblanc pt RRAS „ Les funérailles de
.......Phydime perras. époux de Marie

Taupier, décédé a l’âge de 57 
ans, auront lieu mercredi le U 
nov. 1942 Le convoi funebre quit­
tera ’a résidence mortuaire r^t 
Sî-Jacq :es à 8 h. 45 pour se ren­
dre a l'éghse St-Edmond, où le 
service sera chanté à 9 heures.

A. Renaud, J. Paquette, M. Ray­
mond Fregeau, Mlle Jette, Mmes 
J.-N. Dubois. Antoinette Ricard, 
L. Gilmore, P. Gilmore, G. Gar­
reau, MM. Léandre Côté, E. La­
voie, et autres.

Les porteurs étaient: M.M J.-A. 
Surprenant, Léo Gignae, J. Mc­
Nalley, Alfrei Goudreau, H. Re- 
nihani et G. Whiteman.

La famille reçut des témoigna­
ges de sympathie de boutes sor­
tes.

Nos plus sincères condoléance» 
a la famille éprouvée.

, AU
mme

t David Di 
Alfred La 

! Conrad Lachape 
Roy. Eugène Gi 

| Croteau, Pierre 
| Dionne, Orner (
| hot, Adel; 
bei ge. Léopold ? 
ges Bisson. Emiî e 

j Lctcndre, Wilfrid 
Boucher, James ? 

t Brindle. Georgian 
jciie Amnotte. L v 
Eva Brown, Jeai 

i scie Pratt, Noel la 
dora Pothier, L : 

! Beatrice Fréche

Mmes S Après la cérémonie religieuse, il 
v eut reception à l’Hôtel Com-

Ai

rd Lu*..•.or. Alfred Ro- Germaine Fréchette, M. Ralph
et , Ge r- Sherbrooke, Mme Aae-

Moreau Théo 'lard Labbc. de Coleraine, M. et 
A • B« i id n, de sr-Jac- 

Kimna* Hnnat aues, M. et Mme Arthur Bou- 
Durocher Cé- chard, de La Patrie. M. et Mme 
r ne Grimard ! Alfred Bouchard, de Sherbrooke, 

r Dionne Gi- M- ^ Mme Roger Hallé, de La Pa- 
* s *de T ' 'o- trie. M et Mme Marc Bouchard.

Mme Al-
anne phonse Côté, de Montreal, Mlle

Une peinture par un 
des grands Maîtres 

fait) un
cadeau superbe

Un tableau par un ae* grands Maî­
tres plaira pendant des années. Il I 
rehaussera la culture et le rayon ! 
social du foyer. Profitez de la ven- ; 
te à 1 encan de la célébré Collée- | 
lion Lallemand pour acquérir une 
tei.e peinture Vous pourrez la 
choisir d’entre les <»cuvres des 
grands artistes tels que Titien, 
Rubens, Van Dyck. Hais. Rem­
brandt, Holbein. Kveighoff, Ve­
lasquez. Constable, Gainsborough, 
et maints autres. L’authenticité 
de chaque oeuvre de cette collec­
tion a été vérifiée par des experts.

DR J.-A.-C. ETHIER. 8t. rue King j
Ouest. Tél 676 Spécialité: Voies | 
urinaires et Electnv-Physio-Thé •
• v ‘ on 1 à 3 h.; 7
è 8 h. p m.

DR I..-A TRITTEAIî. «x-interne j
de., hôpitaux de Paris. Spéciali- 

Maladies de» veux, oreilles, 
ne/ et g^rge 104 mt King-O, 
Sherbrooke, P Q Téléphonez 
158.

J. Bachand
B. A.. S O. 

Spécialiste pour U vue. 
Bachelier de» l nlversite» de 

Quebec et de Montréal.
Bureau; 89-B King-O. 

Tél. nS21.

VENTE A L’ENCAN

Docteur Lionel (iROLEAl
CHIRl RGi: GENERALE 
Spécialité: ORTHOPEDIE 

i hlnirgh des os, muscles nerfs 
Tel: 2379. 6. rue Brook»

Sfcarfer Ndu 
-------- - ' —

Dr Georges SAINE
MEDECINE GENERALE 

CIIIRCROIE 
et

M \TERNITE
30. rue \herd* en. Tel 1158

J. S. Brault
SPECIALIS M roi H LA

\ I I
Ouvert ‘ou» lr» tour» )uau** * 

t» beurra.
Vendredi et samedi jusqu a 

10 heure» du soir.
.V», W ellltiK ton-> — \ I>p. 2-

ICI :\U'>2 — Ile» 503.
*IM .11111(001% I

Jeudi, 12 nov'em’ore, à 10 heu­
res pour

J W C ILLIS
à 3 milles de She’brooke, chemin 
Bas-Belvédère: 13 vaches Ayr- 
shire et Holstein, dont 2 qui ont 
mis bas et les au ties en février, 
mars et avril: 1 bouvlTon Dur­
ham d un an et demi. 2 génisses 
qui vêleront au printemps, 6 
veaux Ayrshire. 2 luments perses, 
12 oies, de* poules et poulettes, 
une charrette, une charrue à 
“sulky”, une hersp à dents, 50 
tonnes de foin, une certaine quan­
tité de paille, des bidons a crème, 
une écrémeuse, accessoires pour 
le? ruches, mobilier comprenant 
un piano, un orgue, des bureaux, 
dos tables, dr ; u et autres arti­
cles qui ne sont pas mentionnés 
ici Aucun article n'or* réserve 
Lunch à mid

R M DEMERS.
Encanteur.

211-2.

Demande* les

FEVES AU LARD 
REGAL

Le» essayer, c’est les adopter
Telephone* aujourd'hui et de­
main. non* le» livrerons chau­
des, dan» de» pot» de grès.

Tél. 2311W.

I Fréchette. Yvonne Ch a rtr and, Co- Marguerite Larkin. M. ThwphÜe 
! :ona St-Jcan, Jeannine Deshar- Marcotte. Mmes Lucia E. F^rtuv 
insis, Solange Lambert Lise Lam- Gérard Sevigny, Mlles E\ehn 
. bert, Henriette et Pauline Potvin, Couet. J.-d Arc Côte, de *lont- 
Bibiare Comeau. de Richmond, réal. . . ,
Jeannine Potvin. Gisèle Mailhot, Dans te courant de U Journée.
Ghislaine Richard. Thérèse Des-Iles nouveaux époux partirent pour 
haies, Pierrette Desharnais, Clé-! un voyage a Montreal et autres 

i mence Pellerin, Flore Edith Car-; «r'(iroits- _ , .
jricr, Jeannine Carrier, Lise Le- r£fr «vtumT^avec : La permission de visiter ces ta-
i clair, Jeannine Girouurd, NI on i - P , , h® nAtr» Hu»
que Lussier, Rita et Mariette Du-j manteau de tweed et accessoires

| charme, Henriette Ducharme. De- n°ir*- 
i nlse Lussier, De • e Doshamais

VENTE A L’ENCAN 
DE LA COLLECTION 

D’OBJETS D’ART 
LALLEMAND

commençant le 27 nov.

MAGOG
V!gueux et Leroux 

Directeur* de» Funérailles 
Tél: 473

CHARLAND — Est df'cedée > «
novembre 1942. Rachel Charland. 
a l’âge de 21 ans, fille de Médore 
Charland et de Ime-da Martel. Le 
convoi funèbre quittera la rési­
dence mort.:aire, 5. rue Deragon.

I
pour ?e rendre à eglise St-Pa- 
trice où le service sera chanté a 
9 heures. 211-2

Les

Frais Funéraires 
Jalbert Enr’g.

20. rur W indsor 
Téléphone 249 

sous la direction de
de ___

GERARD MONEETTE
ri««irrnf voua annoncer «jn » 

! arenfr an» Hitmr 
tèe rn I® m»»lère 
r» *o®» rmhanmjnr a» a'or**®®»- 
r» de ^olffee le» dnitir* ef *l«- 
*n olaelle®.

»®r demande la %lal»on e’®**- 
ranern dr fournit lr» porteur* 
et enfin, ton» re nue pent re- 
«tnerlr In fnmllle en *•»» de lié-
cè®

SALONS:
13. Bowen-Sud — 20 Windsor 

or.i » »mhi i *scr.n \ 
vothf m»ro»fTio\

très.

KNCANTEl K

LES SALAIRES 
Son GELES 
DANS LA L.N.H.

MONTREAL, 10. — i/» président 
Tl nk Caldor, de 1» N HL et Tom- 
fti Ooitnsn. gérsn g uériU du F>o- 
fi. n ont svi.s/ p»r le ’burei.i

Eions^ du Travail que tous les s»,
t* ne» loueura de. U NHL ont.

officiel lenient geiOf, depiu;, le

R. M. DEM ERS
Tous gemes d’encans en ville et 

à la campagne 
American House, sherbrooke. 

Tél: 224-W
ENCANTEUR LICENCIE 

ADRIEN MACR1C E
COATICOOK HOUSE 

COATICOOK. TEL. 803
Résidence: 123

premier novembre, oe qui signifie ;
que les joueurs ne pourront rece­
voir plus que le montant qu’ils 
recevaient durant la saison 1941-42 

Or nouveau règlement va créer 
plusieurs problèmes épineaux tel 
que le cas de Paul Bibeault qui 
louait ion dernier pour le Washing­
ton de la ligue Américaine, une u» 
eue mineure rt qui est maintenant 
le gardian de buta régulier du Os- 
nadien*

BOIS DE CHAUFFAGE
Bois franc mélange sec (érable — merisier — hêtre 

orme — plaine)
Livré dans votre rout aux endroits suivants:

Sherbrooke Windsor Mill* Riihnioml
Danville Ashes to*

24 pees $6.50 $6.00 $5.75
36 pees $8.50 $8.00 $7.75

Tél. «16 r 2. J. P. PROVESTHER, South Durham

Suzanne Dion et nombre d’av.- j FUNERAILLES DE
Mme i BEL1SLE 
DE ROCK ISLAND

N h ISLAND •UN- '
En Feglise Notre-Dame de la
Mrrrie. ont eu lieu les funérailles 
r Mme Israel Beliale. décédée A

l'àge de an.*.
Le deuil était conduit par M 

A. Rodrigue, de Stanstead.
Paj^a le cortege on remarquait: 

sa fille: Mlle Lina Béliale; son
1 fils: M Georges Bélisle; MM. et 

Mme» George» D anneau. W. Si- 
moncau, Mme F. Leblanc. M. N or­

bitaux peut s’obtenir de notre bu­
reau ou de* Galeries Lallemand,
1637 ouest rue Sherbrooke, Mont­
réal. Les Galeries Lallemand se­
ront ouvertes au public les a- 
près-midi de mercredi et jeudi, 
les 25 et 26 novembre, entre 1 
p.m. et 7 p.m. L’encan commen­
ce vendredi le 27 novembre, et 
continuera les aon r-mid et v direc tEI R* Dfc H NER.Y1LLES 
r*e* jusqu a la f i de la c< llectton . . «1,0,1 mki

CATALOGS ILLUSTRE SALON MOKH AIKL
gui entai *""• la M Ota

(tout montant ré^ > par la vente embaumeur .hpiaui* d» 22
des catalogues verse a la Croix-

Duranieau & Gingras
135. rue King-Est

(En far» dr l'Il A pit ni 9t-Vlar*nt 
Pnul »

Rouge Canadienne), veuillez vous 
adrcs>cr ù notre bureau ou aux 
Galeries Lallemand

FRASER BROS. LTD.
Encanteur*

901, ouest, rue St-.lacque». 
Montreal

‘•«pérlenv* 
llnmr « «•ll»«rfnrnt d*’» dame» mi» 

ttiirde l*el<>auin. H. I'.. Tel.
Service damhulanrr Trlrphone:

505
DIVERT JOI R ET Mil

liras r«trbillnrri« » «ntre «rrvlrr

Abonnements
Abonnement pour 

Sherbrooke

Payable d’avnnce 
Vn an $6.00
Sii mois............. $3.00
Trois mois.......... $1.50
l’n mois .............. 60c

Par la poste
Abonnement pour

l’n an ........ $5.00
Six mois............. $2.60
Trois mois.......... $1.26
l n mois .............. 50c

TARZAN
Fpl«»4e N» m»

Sacrifice far Edgar Rice tiurrough»
t Sd«aT aie» Scrr—tb> tac >

apTr

l»v I» «i»n4r ! Dr I» vlanaf 
avM lupin

*, r«f**nd*t T«r»§n
>t » m! r• • 6* !• vi*r1# lu

li»l pour rouf»»!**.

l4tr»»u il ffiinl Mrs 
rflNgif» tl«
aI»an4»nii»rffit lour »•
rb» M »»„rnr*nl a t«|

r»<»
/ 'Vf In T anulnp»

i H lu mI«M ptr »n» pal*» »' U 
TH *»wb#r

a c <lil»
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Le gouvernement de Vichy Un règlement doit régir la
n’a plus de représentant eu b des lions vente du bois de chauffage

plein développement. Le travail y 
eat agréable et fructueux. Il al­
terne avec l'entrAlnement* Lea 
même» hommes qui s'initient au j 
maniement des Armes de guerre 
fréquentent des cUsaes où ils s'i­
nitient Avec lea problèmes de sco- 
Iftrité.

M. Mackenzie King annonce que le C anada ne recon­
naît plus le gouvernement de Pierre tarai et en aver­
tit officiellement M. René Ristelhueber.

OTTAWA, 10 (KO — La fin! (Le Mexique s brisé sa» rtU- 
dc, relations dip‘'mauques entre, t on» dtp.osn*tiquer- avec Vichy 
les gouvernement» d: Canada etpnd: soir, peu ie tero^s avant 
de Vichy a été annoncée par le I que e Canada pitnne la meme 
prem.er ministre King hier soir dec’sion). . . .
dans une déc’aratuvn ou il fait a - M K ng a fait une distinction 
luaion a l’administration de La- entre briser .es relations dans 
val comme "un gouvernement de ie sens que U fait Vichy diman- 
parade allemand i che’ >t .e geste du gouvernement

Rene Ristelhueber. ministre de canadien qui lui. ne brise pas ses 
France au Car.a ia. a été appelé relations mais cc»se de recon- 
au bureau de M. King où i. a été ! naître le gouvernement de Vichy, 

vtrnement du mettant ainsi fin -.-*x relations di-

I/édit municipal e«t destiné à prévenir les» fraudes 
et à supprimer les abus quant au mesurage, à la qua­
lité et à la quantité du combustible livré aux con­
sommateurs.

avert: que le g 
Canada ne recono^.t plus le gou­
vernement de Vichy

Le m.r.istre français, qui était 
à Ottawa depuL les debuts de 
l’année 1940, a avise pa“

plomatiques avec la France.
La note fournie a ^’amoassadeur 

français a été communiquée à la

Le premier magistrat ex­
prime sa mat i&fact ion de la 
parade des enfants que le
club a organisée. | ____________________

——— — ' A son assemblée de lundi pro- I tre constatée ou qui. dans le but de
Hier soir au diner hebdomadaire chain, le Conseil sera invité à adop- frauder quelque personne, enlève

du club des Lions, au camp Lord I 
Sherbrooke, où quelque 17? person­
nes étaient réunies comme Invités 
du lieutenant-colonel Eugène Nor­
tel, le president du club, M. ie Ju­
ge Dalma Landry, s annonce que 
la parade des enfants, organisée le 
soir de 1'Hallowe en, a remporté un 
succès formidable et il en a remer­
cie ses confrères du club des Lions 
ainsi que tous ceux qui ont contri­
bué de quelque façon a cet événe­
ment sans precedent dans les an-

LA DEFENSE • •
<Suite de la page 3) 

dossier et dont il n’auralt eu per­
sonnellement aucune connaissance 

On lira plus bas un résumé de la 
séance de ce matin dans cette cau­
se.

ter un nouveau règlement munici­
pal concernant la vente du bols de 
chauffage à Sherbrooke, règlement 
révisant de fond en comble la me­
sure désuète en vigueur depuis 188ô.

une partie du contenu d une voiture 
après que le dit contenu a été me­
sure. ou qui fait ou emploie un faux 
certificat quant au mesurage du 
dit bois de chauffage sera passible

presse vers dix heure» et demie nales de Sherbrooke.
par la société radio-Canada Plus | juge Dakna Landry a

premie- ministre que parce que tard. M. Kmg a déclaré aux ^ur* j donné lecture d une lettre de féil- 
ceux q ’ ont le “contrôle no mi- nalistes qu’i. a\-'* eu 1 intention citations adressée au club des Liona
nal ’ de a Franc? ont donne or­
dre de résister a :x force* des na-

-.«• r- . .. te: chez lui vert OUI 
heures, mais que .a visite ae l’am-

tions unies dans .€ nord de I A- bassadeur français avait change 
frique. il e>* “pufalternent évi-, son programme
dent qu’il n existe plug de gou-] -----------v-------- —
vernement légal ou constitution­
nel en France, man un gouverne­
ment de parade allemand, un ins­
trument n?zi.

Conséquemment, ie gouveme- 
merî canadien a cessé de recon­
naître le present gouverneme

LE GENERAL.
(Suite de ia première), 

se avec deç armes et de i'équipe-

par la plus haute autorité civile 
de Sherbrooke, son Honneur le 
maire A.-C Ross .

Voici la traduction aussi fldèie 
que possible de cette lettre:

M le juge Daima Landry, 
•président du club des Lions,

les principales clause» de d'une péna 
ce règlement présenté par le comité “La corde de bois de chauffage 
de police et incendie: devra contenir 128 pieds cubes, en

"Aucune personne, société, com- supposant une cordee ayant 8 pieds 
pagme ou corporation ne vendra ! de longueur. 4 pieds de hauteur et 
ou n'offrira en vente de bois de 4 pieds de profondeur. Les cordées 
chauffage dans les limite» de la de dimensions différentes seront 
Cité à moins d'avoir préalablement ' cubées et désignées comme frac- 
obtenu et pa» une licence émise lions de corde ou ses multiples 
par le trésorier de la Cité. Tout constable pourra en tout

"Cette clause ne s applique pas temps exiger de tout vendeur ou li- 
eependant aux cultivateurs vendant vreur de bois de chauffage quil 
le bois coupé sur leur propre ferme '**** mesurer le dit bois de chauf- 

“Toute personne ou compagnie »u paste le plus rapproché et 
vendant du bois devra le faire me- qu'1! lui remette un certificat de 
surer par un officier de police a mesurage.
un de» poste» de police Toute contravention au règlement

"Après chaque mesurage de bois projeté sera une amende de $30 ou. 
de chauffage, l'officier de police «i défaut de paiement, trente Jours

Sherbrooke.................................. émettra, en triplicata, un certificat j d emprisonnement
. ."Permettez-moi d exprimer mes indiquant le nom et 1 adresse du
feucitations pour ia parade specta­
culaire et le sain divertissement que

Z il re aux côtes des A ê* “pour .a dé- votre aub a organisé pour .es en- 
V -hv faite de : Allemagne et de l’Italie f*nt* de notre ville le soir de IHai- 

i.rc vicnj i ;a itération de la France et lowe'en. le 31 octobre.
Par le passe, la soirée de 1 Haüo-

vendeur, la date du mesurage, la | L1 C ^ 1/ I ^ \ 11 C 
qualité de boLs mesurée et le mime- ▼ Il • •
ro de la licence du vendeur si ce
dernier n'est pas cultivateur. (Suite de la page 3)

'Toute personne qui. par fraude B. Panel, commandant du district 
ou négligence coupable, émettra ou militaire No 4, de l’honoruble sé- 
fera emettre un certificat dan» je. ' pateur C.-B. Howrard, de l’hono.a-

de V’ichy comme .e Jouvernerrent ment smencam, pour combattre 
“de jure*’ de France 
lations diploniatiques av 
sont brisées

M. King déclare que cette dé- 5ün empire ^ . . .
cision avait été p’-ise à une ;.tlew es‘ ween. célébrée par les enfanta en-1 quel qu'un des détails qui doivent ple Jacob Nicol, conseiller légis-

peut s'attendre, dit le, de nombreuse» plainte» de» être donnés en vertu de l'article latlf< M*urice Gingues, dé-
i........ ..............  J---- ----- —- '— 1 —‘ e consigné fauw- Puté de Sherbrooke aux Commu­

nes, et du lieutenant-colonel J.-S. 
Bourque, député de Sherbrooke a 
la Législature, qui avaient été in­
vités au diner mais qui exprimè­
rent leurs excuses de ne pouvoir 
y assister.

nin spwiale du 
ï’approbation du

:au'net et que 
gouverneur généra’ du Canada > rom^e d’A?h- communiqué, que sa présence en . citoyens a cause de» vitres que 1 on précédent aura été consigné fausse- 

été -e nar ♦eV- Alger.e apportera la cessation de disait, des marches que Ion reU- ment ou inexactement, sera paasi
P la resistance, ici et là. résistance rait de» maisons, de® clôtures qu'on bie de la peine édictée au présentphone

'?rest0L[j>

J

Cast un bon truc... 
at vous pouvaz la réussir)

Les Vieux Disques Se 
Métamorphosent In

ARGENT
COMPTANT

CHEZ TOUT

MARCHAND RCA VICTOR!

JRf\ POUR CHAQUE 
J DISQUE DE 10 '

POUR CHAQUE 
DISQUE DE 12''

FENDILLES, FRAGMENTÉS 
OU ÉGRATIGNÉS

♦ nn, «w éfl m %mm0

‘ J'ose croire q’je voua continuerez 
:e mouvement dan» l’avenir.

"Votre tout dé'voué,
(s^né» *'A-C. RjQ6S. rmire.”

présent
! tragique par le fait . . .e dres-j eriévait, etc. I réglement.
! se >s uns contre >5 autre», des . _____  . ‘Toute personne qui. à dessein.
1 soldats qui ont le même ennemi . ^ ^ * naiiowe en ou amet df faire -uol q

(On n’a fait aucune mention des J^e année na dj>nné à aucun ^ dftns le but d „npéJher que la 
relations qui peuvent exister entre T^^e ce ge.se. grâce au sam qujmtité exacte de boi» de chauf- 

I e général Charier de Garnie, chef divwtissement organisé par votre llvré dans la cit^ np _mis5€ ô.
«•ni ---------------------------

I battantf, mais ce* dernier» ont 
déclare à Londres qu'il* accueii- 
>nt ie général Giraud comme un < 
des leurs.

(Le général Gira-d est l’un des 
chefs nrlitaires ]c» plus compé-, 
tents de la France et une autorité j 
sur les Questions nord-africaines |
Lorsque ie générai Giraud l'éva- . 
da d'Allemagne, er avril dernier, 
ie générai de Gaulle loua son ges­
te en disant qu’L serait heureux 
de servir sous gea ordres.

L'Allemagne e’ic-méme rendit des avion» américain» on: survolé 
indirectement hommage au 
néral Giraud en offrant 100
marks ou $36.000 de recompense j terranéeme, mais qu’ils ont re- 
à celui qui aiderait à sa capture i broussé chemin sous le feu de la 

(Le général G'f&ud avait été DC A. 
fait prisonnier durant la oataiile |
du nord de la Frmce. en 1940. et Troupes britanniques
on l’avait interné a la forteresse: ^___  __ 4
de Koemgstein, près de Dresde

LA PISCICULTURE . .
(Suite de la page 31 

i des Chambres de Commerce fé­
dérées des Canton» de 1 Est; le 
Dr G.-A. Bowen, président hono­
raire du même organisme: M. J. 
Jameison, président des Clubs de 
Pêche des Canton» de l’Est; Me 

! Charles de L. Mignault, c.r., de
Radio-Vichy rapporte aussi que ,lirecte'jrV^es Char?-
K av.on, aTTwSrirUm. ' brM de Commerce federees di

LES COLONNES
(Suite de ia première).

gé-i hier soir le port de Toulon, base ^u^^>ec* ie lieutenant-colonel J.-S sé 
.000 navale française de la côte médi- BourQue. depute de Sherbrooke à fi

Enfin. M. le juge Dalrna Landry’ 
a annoncé que le conférencier in­
vité au diner de lundi prochain 
sera un représentant de ia Ligue 
ie Sécurité de la province de Qué­
bec et que tous les industriels de 
Sherbrooke sont invités à ce dî­
ner en cette circonstance.

Voici maintenant les principaux 
passages de la conférence fort ins­
tructive... et constructive du ma­
jor Hermas Bastien.
Centres éducatifs

^*n *vril dernier, le ministère 
ie la Défense Nationale a organi-

ia Legislature; M. Jonathan Ro­
binson. député de Brome à la 
Législature, et M. Raymond Fré- 
geau. député de Stanstead à la 
Législature.

rv- .. ^ ^ _____ ‘ A la table d’honneur, on re-D autre part, on annonce que r\_ î _ •
ifs'é^ada*^ wafsdânUe mu77e f0Ixes terreau e, et aériennes jh^ma.. le Dr Ha^ns’ ^
la forteresse apres avoir passé ! br-:tannl<iues sont débarquées en' Harr'i’
de? semaines à Vsser patiemment 
une corde de 61 p.eds avec les 
bouts de ficelle qu’* aîtaenaient ies 
colis que sa femme lui envoyait).

Un appui apprécié
Dans son communiqué, le gé­

néral Eisenhower dit qu’il a ac­
cepté d appuyer .e général Gi-

un nouveau genre de Basic 
I raining Centre: le cen’.re éduca­
tionnel. Ces centres — il en existe 
deux, à North Bay pour les soldats 
de langue anglaise et à Joliette, 
pour les soldats de langue françai­
se — offrent aux soldats canadiens 
l'opportunité de hausser leur ni­
veau scolaire. Dans les centre» é- 

le Dr Bo- ducationnels, le séjour des soldats

un aine dans la cause commune 
“Nous nous entendons parfai-Tdane» le but de reprendre Oran. 

lament” dit Le commandant amé­
ricain.

Afrique septentrionale française. 'Len,.J- D"C- Abbott, eat de quatre moi. au lieu de deux.
Enfin. Radio-Vicnv annonce en- fédéral de Westmount, A - Dn y consacre la moitié du temps

core que Ca»ab.anca a ete violem- °' Seymour, agent générai des a l’entrainement proprement dit 
ment bombardée mais que ’es bat- Touristes au C P R., J. Robinson, ' et 1 autre moitié à l’éducation, 
teries côtières fg-jnçaises et le R Fregeau, B -W. Taylor, L.-A. "M5 soldats qui ont perdu l’ac-
cuirassé “Jean "Dart" de 35,000 Richard. Charles de L. Mignault, ; 3U1S scolaire, qui ont oublié parce 
tonneaux, riposte vigoureusement. J -S. Bourque, L.-W. Dixon, pré- l4ue 'eur emploi en était un de 

Bien que violemment atta- sident de la Chambre de Com-• c*ui n ont P*s Pu fréquen-
quées par des forces blindées lu- merce de Sherbrooke, M. Eugène j f,er 1 ecole .ass^z longtemps, ont 
périeures en nombre, no» troupes Dufresne, président du Club de ; opportunité dètre dirigés vers

ces centres éducationnels. Le Cen­
tre de Joliette dont l’officier com-

_______  , ^ ___ man iant est le Lt.-Colonel Jean
ments sont dépêches -ie '.'intérieur

raud sur '.e théà*re nord-africain | tiennent toujours aux abords de Pêche de Magog, et M. C. Belle- 
et qu’il est heureux ^accueillir ce l'est de la ville”, dit Radio-Vichy, mare, directeur’ de l'Office du 
distingué soldat françai» comme tout en declarant que des détache- Tourisme de Magog.

M. Taylor a expliqué que la po-

L'EXPLOIT CHURCHILL
Ducharme, des Fusiliers Mont-! 
Royal, est appelé à rendre dc-s 
sendees inappréc.ables aux soldats 
de langue française. Comme le 
disait M. Victor Doré, cette ini­
tiative a une lointaine portée so-

(Suite d« la première). ! ,le *ouv*rnenlflt "vous deviner qu'une armée
Ia bataille seat livrée presqu- P, _ ‘ . n a plus que deux eta- n ,es oxiuenees en fait

Oiissements de placutulture, 1 un j d'instruction. Elle a ses standards
qui seront les standards de l'a-

litique du gouvernement provin­
cial, en ce qui a trait à la piscicul­
ture. est de centraliser le plus 
possible l’élevage des poissons. 
par mesure d'économie. 

Actuellement, le gouvernement

Par Me Ki\ard:—
—Vous avez envoyé ce télé­

gramme à l'accusé pour faire une 
cause contre lui?
• —Pour établir certains faits qui 
pourraient être prouvé» à la Cour.

—Vous n’étiez pas seuls à tra­
vailler là-dessus, avec Fraser et 
Houle?

—Non.
-Qui d’entres vous avaient in­

cite à envoyer le télégramme?
L* Couronne s’objecte à cette 

question parce que ne relevant pas 
de l’examen en chef. U défense 
déclare qu’elle est er» droit de sa­
voir sur quoi on se basait pour 
envoyer le télégramme. “Ce n’est 
pas des noms que nous voulons 
mais nous voulons savoir ce qui 
faisait la base de l’envoi du télé­
gramme”. L’objection de la Cou­
ronne est maintenue.

—Vous aviez demandé à Fraser 
de se servir de son nom?

—Oui, pour les fins de cette 
cause.

Ce n’est que le 11 que vous 
avez enquêté pour savoir si le pa­
quet était arrivé?

—Oui.
—A-t-on communiqué avec l’ac­

cusé entre le 8 et le 11?
;—J** crois pas; ai oui, j’au­

rais été mis au courant.
—Pour retirer le paquet, voua 

avez dû débourser $100?
—Oui, j’ai payé.
—De quel façon l’agent d’ex­

press pouvait-il savoir de qui il 
réclamait l’argent?

—Avec le paquet, il y avait une 
adresse, une enveloppe. Le man­
dat poste était dans cette enve­
loppe.

— Et le nom de la personne à 
qui l’argent devait être envoyé é- 
tait mentioné?

—Oui.
—Et c'était le nom de Ménard?
—Oui.
—Quand avez-vous téléphoné de 

Montréal à St-Jean pour savoir 
si le paquet était arrivé?

—Tard dans l’avant-midi.
—Et vous avez quitté Montréal 

tout de suite?
—J* ne pourrais pas dire mais 

je sais qu’à quatre neureg de l’a­
près-midi, nous étions à la gare 
de St-Jean.

—Votre homme à St-Jean était- 
il au courant?

—Depuis le jour même, le II; 
pas avant, je ne crois pas.

—Au sujet de la facture, où é- 
tait-elle ?

— Dans l'enveloppe à laquelle 
j’ai fait allusion tout à l’heure.

—L’enveloppe portait le de nom 
de Ménard?

—Oui.
—Et la facture disait que Fra­

ser devait $100 à Ménard î
—Oui.
—Et l'enveloppe n'était pas ca­

chetée ?
—Je crois que non.
—Pour faire le mandat, il fal­

lait que l’agent sache à l’ordre de 
qui le faire?

—Il a pris le nom sur l’enve­
loppe et le montant sur la facture.
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INSIPIDE. IE UPTON 
EST TOUJOURS TRES 
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DEPUIS QUE 
JE DOIS LE 
fAl RE S! ^ 
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Im jualiti ft U latettr
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monJtalt Th* dt
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Si vous croyez devoir boire du thé insipide simple* 
ment à cause du rttionnement, votre première tasse 
de Lipton vous surprendra agréablement. Car lea 
petites feuilles de thé sélectionnées qui sont em­
ployées dans le mélange Lipton sont récoltées 
exclusivement dans les jardins de Lipton à Ceylsn. 
Elles aident à donner su Lipton une saieur si riche, 

si corsée et si satisfaisante, que non seulement vous 
vous en régalez davantage mais vous en obtenez 
davantage de tasses et vous avez quelque chose de 
meilleur pour vos coupons.

LIPTON
Fait aussi le melange LIPTON pour SOUPE aux NOUILLES

"SENSATIONNEL DANS TOUT LE PAYS" AÂ4m

—Et vous n’avez pas l’envelop­
pe parce qu’elle s été retournée à 
cette adresse?

—Vous ne savez pas si l’accusé 
connaissait une personne du nom 
de F’raser?

— Non.
—Fraser est un officier de la 

Gendarmerie ?
—Dans le temps.
—Vous ne savez pas si avant 

votre télégramme, une personne 
du nom de Fraser avait déjà com­
muniqué avec l’accusé?

—Je n’en sais rien.
—Vous n’étes pas a a courant si 

une autre personne aurait commu­
niqué avec l'accusé, sous un autre 
nom, pour obtenir de la drogue?

—Il y a eu des communications, 
mais j’ignore s’il s’agissait de 
drogue. Des communications par 
télégramme.

—Etes-vous au courant de com­
munications par téléphone, dans 

I le même temps ?
—Oui.
Le témoin suivant est le cons- 

i table Houle, de la Gendarmerie. 
Au début, le témoin corrobore son 
confrère. M. Somers.
Par Me Rivard:—

>vant le 8 septembre, con- 
i nr; -nus l’accusé?

— Non.
—Vous étiez plusieurs à tra­

vail. . ce-te cause?
—Trois.
—Ailleurs, y en avait-il qui ' 

travaillaient ?
—Personnellement, je l’ignore. !
—Vous travaillez sur cette cau­

se depuis quand?
—Ce jour-là, le 8.
—Est-ce vous qui avez suggéré 

le nom de Fraser comme destina­
taire du paquet?

—Non.
—Et à votre connaissance, c’é­

tait la première communication, 
entre la police et Ménard?

—A ma connaissance, oui.

— Dans le tempe, vous ne le sa­
viez na® : mais aujourd’hui, le sa­
vez-vous?

-D’après le dossier, il y a eu 
des communications par le cons­
table Parent, le 1er septembre.

— Et des téléphones?
—Pas a ma connaissance. Le 5 

nous étions allés a St-Jean.
—Aviez-vous communiqué avec 

le Dr Ménard?
ta Couronne s’objecte à la que s.

lion, mais le tribunal la permet.
—S «mers était au courant.
—Il nous a pas dit cela!
—C’est Somers qui est au cou­

rant de cela, moi je n’en sais rien.
ta cause se continue.

ÆejU? ** A*4*/
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Veilles à votre «anté et feite* votre j»rt 
pour U victoire. Ayes tou ouït toot U 
main une bouteille de Paxmoc* pour 
enrayer la congestion des bronches, pour 
vous apporter du soulagement en deux 

limites Dans toutes 
les pharmacies
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entièrement entre Britannique» et 
Allemand» On laissa les Italien»
mourir qe soif dans le désert. Ce fut de,• et l ailtre à Baldwin-Mills,

dans les Cantons de l’Est, et l’on 
élève la truite et le saumon, com-

(Suite de la première), 
ne qui 1 endommagea, > sejs-ma- 
rin fut ensuite chasse par la cor­
vette canadienne “OAKVILLE”.
Puis, apres l’engagement, une i une bataille mortelle.”

; embarcation d’un destroyer de '.a M. Churchia dit que feu ie pre- 
I marine des Etats-Unis vint, repé- mier ministre Ver^zeios de Grèce me on teisari jadis à Magog 
cher les deux ma-:ns qui étaient faisait observer que dan» toutes ses Richard dit que cette con-
descendus a bord du submersi- guerres, 1 Angleterre a toujours ga- centration de la pisciculture à 
bie ami: que .eurs prisonniers qui igné une bataille... la dernière 
nagea.ent er. direction de .a cor- -n aemble donc qu'elle a com-

menoé un peu pius tôt cette fois" 
dit laconiquement M Churchill.

M ChurchlU dit qu'U ne sauraitCoopération entière

ESSAYEZ-LE
MAINTENANT!

it Ue tam éa Wirt+t Nitwi -uom nrtf i
—»• *#«"#*i* hfra fataanat éa «e

RCA VICTOR COMPANY UMITIO

Présentez-vous che»

H.C. WILSONS SONS
LIMITED

37. ru** Wellington-Nord 
Porte voisine d*. théâtre Granada.

En plu», l'engagement eut lieu entrer dan» lea détails pour le mo- 
ians les eaux territorial* * amé- nient sur les opérations en Hgypte 

( ncair.es. Le sous-marin aux a- niai» il déclare que "la victoire qui 
; lets attendait son heure pour a déjà été gagnée aembie vouloir de-

I attaquer le convoi escorté de na- venir décisive et finale, en ce. qui 
vires de la marine des Etats-Unis, concerne la défense de IDgvote ’’
des Pays-Bas et de notre n.-rrne ______ v______

riienne. L escorte du convoi 
était sous > command ement d’un j 
officier de la mtrine des Etats- 
Unis.

“Je crois que nom devons être 
1 doublement f:ers du résultat de cet !
| engagement", termina le ministre. 
j"En plus de démontrer /habileté; 
et le courage de nos marins, cet 
incident a aussi prouvé quelle 
étroite collaboration existe entre, 
les forces navales canadiennes et 
américaines. Le bombardement du > 
sous-marin ennemi par un avion j 

j amer ica n fit tomber le submersi-: 
b.e dans nos mains — et j’espère, 
que les aviateurs américain» en 
sont fiers.'*

près-guerre. L'armee peut utiliser 
de moins en moins d’hommes pour 
des besognes de routine. D’ailleurs 
ceux mêmes qui remplissent ces 
fonctions inférieures ont besoin de 
plus d’instruction qu’on le pense 
parfois. Il en s*'ra ainsi dans le 
monde de demain dont les besoins 

Magog, est a l'avantage de Magog _ urgents postuleront des ouvriers 
en même temps que de tou» les mieux outillés.

Baldwin-MiUs. loin de priver de 
poissons les lacs de la région de

PATINAGE
MARDI —MERCREDI 
JEUDI —DIMANCHE 

SOIRS
De 8 00 hres à 10 00 hres 

ADMISSION: 
Patineur* 25c.

Spectateurs: 10c.

lieux de pèche des Cantons de 
l’Est.

En effet, dit M. Richard, cette 
concentration de !a pisciculture 
à un seul endroit des Cantons 
de l’Est permet l’utilisation de 
méthodes plus à la page et un 
élevage plus m?s»if des poissons. 
De plu», le transport des poissons, 
par avions, jusqu’aux divers lacs 
de la région e»t possible en par­
tant de Baldwin-Mills, tandis qu’il 

I ne le serait pas en partant de 
Magog.

Bref, M Richard dit que si la 
! ville de Magog elle-même est 
j privée de son établissement de 
pisciculture, les pêcheurs de» Can­
tons de l’Est peuvent être assurés 
d’un approvisionnement de pois­
sons plus abondant que jamais, 
dans les lacs de la région, grâce 
à cette concentration Je la pisef- 

| culture à Baldwin-Mills, dans les 
! Cantons de l'Est.

SI VOUS VIVEZ LONGTEMPS 
Votre Femme ne devient pas pins jeune
•t U deriant plug diiflciU pour allô cxt#c U» onnéoa do gubyonir à ses 
besoins s'il vous arrive quelque chose • . • Plus vous avez été marié 
longtemps, plus il importe que ▼oui aye* de l'assurance-rie de façon à 
permettre à votre femme de faire sa vie quand vous n'y serez plus 
Demandez les renseignements sur notre police d'assurance-vie à prix 
modique pour hommes en santé — envoyez C. LA ROSE,
une lettre ou une carte poetale où vous indi-
quoi la date de naissance et 1 occupation. 8». Wellington-Nord

Hherbrooke.

conflit sera une démocratie qui 
devra offrir une chance à chacun 
de se faire valoir selon ses aptitu­
des et sa capacité. La formation 
spécifique de ses techniciens est 
conçue d’après les méthodes les 
plus rapides et les plus efficaces. 
L’armée utilise dans le» diverses 
provinces les écoles techniques 
existantes, mais elle possède aussi 
sa grande école des métiers à Ha­
milton pour les militaires qui ont 
de.* aptitudes bien marquées pour 
les métiers. Et ces métiers, on ne 
doit pas l’oublier, sont ceux qui 
requerront la vie économique de 
demain.

“Quant aux Centres Education­
nels, ils ont pour fin immédiate de 
récupérer des milliers de Jeunes 
gens au point de vue éducation. 
Ils visent à produire des soldats 
indispensables pour notre effort 
militaire; ils ambitionent de for­
mer des hommes plus instruits; en 
servant plu» efficacement l’armée, 
ils serviront de même dans la vie 
civile qui recevra des hommes plus 
instruits et pouvant aspirer à des 
emplois plus rémunérateurs.

Méthodes modernes
“L’éducation dans les Centre* E- 

ducationnels repose sur les mé­
thodes les plus modernes. Je ne 
puis entrer dan» des détails tech­
niques d’ordre pédagogique. Qu’il 
me suffise de dire qu’on v emploie 
les méthodes globales, le groupe­
ment homogène selon l’sge men­
tal, les tests objectifs, 1rs princi­
pe» actifs de la nsvchologie édu 
rationnelle. Les soldats sont tout 
ébahis de voir comment on peut 
apprendre vite et de façon s gréa- 
ble ou réapprendre avec facilité.

“Cett** élucation se donne a Jo­
liette, dans des classes régulières 
d’une vingtaine d’élèves durant 
six heures par jours. Des officiers 
éducationnels, des lieutenants, sont 
en charge des classes. Ce* lieute­
nants sont des professeurs rxpéri- 
mentéi, choisis au sein même de 
l’armée, à cause de leur expérien­
ce antérieure et de leur connais­
sance de la pé lagogie modem**.

“La période expérimentale a eu 
lieu à North Bay. ta centre de Jo­
liette représente la période de
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SPECIAUX du MERCREDI
N08 aubaines de la journée du mercredi deviennent 
de plus en plus populaires! tas économies sont réel­
les. Vraiment, il vaut la peine de magasiner ici le 
mercredi, tas réductions de cette semaine sont spé­
cialement attrayantes! Venez en foule demain!

200 ROBES
Jolies robes à modèle» récents que vous aimerez porter tout 
l’automne et même l’hiver — toutes à un prix remarquable­
ment bas. Des robes élégantes et à motifs dispendieux. Une 
chance sans pareille d’épargner de l’argent — en un temps 
où il est patriotique d’économiser. Prix régulier $8 £5 — mer­
credi seulement.

J LlPES
Des lupes de laine à modèles 
élégants .des quadrilles et des 
comeurs unicr. Prix régulier 
$5 »•> — pour mercredi seule­
ment

Ouvrez un Compte 
Courant et payez le 

30 décembre.


